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‘ écrasante des 
conservateurs en N.-É.

HALIFAX. — Les elections législatives hier en Nouvelle-Ecosse 
ont consacré la victoire incontestée du parti conservateur de M. Robert 
Stanfield, qui a fait élire 39 de ses candidats sur un total de 43 sièges. 
Les libéraux perdent de la sorte 9 sièges et le Nouveau parti démocratique 
est privé du seul député qu’il comptait à l’Assemblée législative.

1> chef de l'opposition libé­
rale hji-mènie. M. Earl Urqu- 
hart a été défait dans son com 
té. Il a refusé de s'entretenir 
avec les journalistes alors que 
les résultats signifiaient, pour 
ion parti, une cinglante défaite.

A l'issue du scrutin d'hier, la 
répartition très simple des siè­
ges à l’Assemblée legislative se 
présentait de 1a sorte:

19fi3 1%0
Conservateurs 39 27
Libéraux 4 15
Néo-démocrate — 1
Totaux 43 43

Michael J. MacDonald, ancien 
mineur, qui était leader parle­
mentaire et seul député du Nou­
veau parti démocratique dans 
la dernière Législature a été 
défait dans la circonscription de 
Cap-Breton-Centre par le candi­
dat conservateur. M. Michael 
Laffin. Il était seul représentant 
de son parti dans la dernière 
Législature. M. Michael Mac 
Donald représentait Cap-Breton- 
Centre depuis 1945.

La principale question 
La principale controverse de 

la campagne a porté sur le dé-

René Lévesque: "L'Hydro ne 
songe pas à réduire ses taux"

Pir Gérard AlARIE
(Service français de la Presse canadienne)

MANICOUACAN. — Le ministre des richesses 
naturelles. M. René Lévesque a déclaré hier au cours 
d'une conférence de presse qu'il a donnée sur les 
chantiers de construction du barrage de la Manicouagan 
que l'Hydro-Québec ne songe nullement à réduire ses 
taux d'électricité. “L’Hydro-Québec, a-t-il dit, cherchera 
seulement à conserver tes taux d'électricité concurren­
tiels 1 ceux de l'Ontario et New-York”.

Le ministre a ajouté que ce 
n'est pas d'abord de l'electri- 
cité à bon marché qui attire les 
industries dans un territoire 
mais les possibilités de riches­
ses de base.

M Lévesque a déclaré qu'un 
réseau électrique logique par­
lant de Québec ne doit pas al­
ler de l'est à l'ouest, mais du 
nord au sud fl faisait allusion 
à une suggestion faite el reprise 
quelque fois par M. John Die­
fenbaker de créer un réseau na­
tional d'électricité.

"Comme clients de nos res­
sources hydro-électriques, que 
trouverons-nous, a demandé M 
Lévesque, au-delà de l'Ontario.”

1* ministre de qui relève 
l'orientation générale de l'Hy­
dro-Québec, estime que les 
clients naturels des richesses 
hydro-électriques du Québec 
sont l'Ontario et les Etats-Unis.

M Lévesque, qui s'adressait 
à un groupe d'une centaine de 
personnes qui avaient, durant la 
journée, inspecté les trav aux de 
Voir pago 13 : René Lévesque

veloppement industriel. Les 
conservateurs ont fait état des 
réalisations de l’industrial Es­
tates Limited, compagnie d'E­
tat instituée par le gouverne­
ment pour aider l'industrie. 
Cet organisme a participé au 
lancement ou à l'expansion de 
plus de 30 industries, dont la 
première usine d'assemblage 
d'automobiles des Maritimes.

Les libéraux ont rétorqué 
que les efforts de la société 
de la Couronne n'étaient pas 
suffisants et que l’aide gou­
vernementale n'avait profité 
qu'au “big business” dans des 
secteurs à l’ouest et au sud 
de Truro, précisant qu’une 
bonne partie de la province 
avait été négligée. Le gouver­
nement a nié. disant que l'in­
dustrie avait été installée aux 
endroits les mieux situés et 
exigés par l’industrie elle- 
même.

I^s libéraux ont proclamé 
que c'est l’homme modeste et 
non les financiers qui ont be­
soin d’aide. Ils ont promis 
d'instituer une caisse de $10,- 
000.000 qui servirait de réser­
ve permettant de consentir des 
prêts jusqu’à concurrence de 
$25,000 pour aider la petite en­
treprise. Les conservateurs ont 
répondu en promettant de por­
ter le capital de l’IEL à $50,- 
000.000. Il n’est actuellement 
que de $18.000,000.

Le parti néo-démocratique, 
à l'instar des deux autres par­
tis, a promis un programme 
d'assurance-santé. Le NPD a 
également promis de nationa­
liser la production et la dis­
tribution de l’électricité. Il a 
expliqué qu'une telle mesure 
aiderait beaucoup l'industrie 
charbonnière de la province, 
qui a été ébranlée au cours des 
dernières années par la fer 
meture de mines et par le flé­
chissement des marchés.

Au quai Victoria, hier, quatre débardeurs ont été blessés au cours d une échauffourée entre grévistes et policiers.
(PHOTO LE DEVOIR)

La tension monte dans le port 
mais l’accord serait imminent

Macmillan est hospitalisé à la 
veille du congrès conservateur

LONDRES. — A la veille 
meme de l’ouverture du con­
grès du parti conservateur 
britannique, le premier minis­
tre Macmillan, souffrant d'une 
prostatite, a dû être 
hospitalisé et sera opé­
ré demain jeudi. Si l’intervcn- 
tion chirurgicale se déroule 
normalement, l’homme d’Etat 
anglais pourrait reprendre ses 
fonctions au 10 Downing Street 
dans trois ou quatre semaines. 
Le vice-premier ministre M. 
R.A. Butler assurera l’inté­
rim. M. Macmillan a été admis 
au King Edward The seventh 
Hospital.

Les observateurs politiques 
notaient hier soir que la ma­

ladie du premier ministre in­
tervient à un moment parti­
culièrement délicat pour le 
chef conservateur qui devait, 
samedi prochain à la clôture 
du congrès, prendre la parole 
et calmer les appréhensions 
d'une aile conservatrice qui 
s’interroge sérieusement sur 
le leadership de M. Macmil­
lan.

Ce congrès est en effet le 
dernier avant les élections gé­
nérales qui devraient normale­
ment se tenir l’an prochain. 
D'autre part et depuis plus 
d’un an, le parti conservateur 
a enregistré une nette baisse 
de popularité et les différentes 
élections partielles ont confir­

mé le regain du parti travaillis­
te dont le récent congrès a 
montré la vitalité des mem­
bres et la force du nouveau 
chef. Harold WiLson L’affaire 
Profumo a accentué, cet été, 
le malaise au sein des con­
servateurs.

Avant la nouvelle de la ma­
ladie du premier ministre, di­
verses rumeurs faisaient état 
ries intentions de M. Macmillan 
de remettre sa démission. Au­
quel cas, il serait remplacé 
à la tête du parti par Lord 
Home. Mais d’autres journaux 
affirmaient au contraire que 
M. Macmillan entendait conti­
nuer sa tache pour conduire

De Gaulle pourrait se rendre aux 
États-Unis le printemps prochain

PARIS. — Les milieux pro­
ches de l'Elysée ont confirmé 
hier que les entretiens que 
vient d'evoir M. Couve de Mur- 
ville, ministre frençeis des af­
faires étrangères, è Washing 
ton, avec son collègue améri­
cain ont porté en partie sur 
l'éventualité d'une visite du 
président de Gaulle eux Etats- 
Unis. Selon ces mêmes sour­
ces, le président français de­
vrait rencontrer le président 
Kennedy au cours du prin­
temps prochain. Une date plus 
tardive risquerait en effet d'i-

tre trop proche de le campa­
gne présidentielle américaine. 
Quant au général de Gaulle, 
il aimerait que la date soit fi­
xée ie plus rapidement possi­
ble, car ie chef de l'Etat pro­
fiterait de son déplacement en 
Amérique pour te rendre dans 
plusieurs Etats d'Amérique la­
tine, et sens doute aussi à 
Cube, comme le soutiennent 
plusieurs journaux français.

En te rendent aux Etats- 
Unis, le président français ren­
drait ainsi ta visite au prési­
dent Kennedy reçu en France

en mai 1961, à le veille de la 
rencontre de Vienne, entre les 
deux K, rencontre qui fut le 
prélude lointain de la détente 
actuelle.

Le chef de la Maison Blan­
che recevrait le général de 
Gaulle i Camp David, où fut 
reçu M. Khrouchtchev.

Dans les milieux autorisés 
français on précis# que les en­
tretiens Couve de Murville- 
Dean Rusk ont permit de cla­
rifier certains aspects de la

Voir pago 13: De Gaulle

Par Evelyn GAGNON
Les débardeurs du port de Montréal sont convoqués pour 

ce matin, è huit heures, é une essemblée où l'exécutif du syn­
dicat leur fera connaître les progrès accomplis dans tes né­
gociations avec les armateurs II semble que le grève puN>t 
prendre fin bientôt, les armateurs eyent donné lour accord 
de principe eux dernières propositions du syndicat touchant les 
salaires. Ces demandes prévoyaient une augmentation de dix 
cents l'heure pour cette année et de dix cents l'en prochain. 
Toutefois, les négociations butont encore sur les problèmes 
des allocations sociales et des conditions de traveil.

Ottawa propose: mise en valeur 
des ressources énergétiques du 
pays selon le plan Diefenbaker

' P»r J«afl-Pi«rrt FOURNIER
OTTAWA. — L* ministre du commerce. M 

Mitchell Sharp, * communiqué hier à U Chambre des 
communes les points dominants d'un programme national 
d'utilisation de nos ressources énergétiques ébauché sous 
l'ancien régime conservateur. Ce programme, a-t-il dit, 
s'inspirera du souci de :

————————— D Tirer le meilleur parti
de U réduction du coûl de 
production de l'energie résul­
tant des progrès de la techno­
logie;

2) Stimuler l'expansion de 
l'économie en fournissant aux 
consommateurs, industriels et 
domestiques, de l’énergie élec­
trique en abondance à des prix 
modérés;

3) Hâter la mise en valeur 
de nos ressources énergétiques 
en particulier de nos richesses 
hydrauliques, en autorisant, 
grâce à une politique plus sou­
ple, l'exportation stanle vers 
les Etats-Unis de fortes quan­
tités d’énergie;

4) Diminuer, par l’exporta­
tion de ce surcroît d’énergie. 
Je déficit de notre commerce 
extérieur.

Tel programme, a dit M. 
Sharp, commande que le gou­
vernement fédéral prenne cer­
taines mesures, “dans le res­
pect des droits des provinces 
et en tenant compte de ses 
propres responsabilités dans ce 
domaine”, afin 1) d'encoura­
ger la mise en valeur des 
grandes sources d’énergie et 
l'interconnexion des réseaux 
de distribution au Canada et 
2) d’encourager l’exportation 
d'énergie de l’interconnexion 
de réseaux de distribution ca­
nadiens et américains.

(Cette proposition est un re­
tour, dans des termes plus 
élégants, au projet de réseau 
intégré (National Power Grid) 
de M. Diefenbaker qu’avait re­
jeter le premier ministre qué­
bécois, M. Jean Lesage, en ob­
jectant que les provinces, de 
qui relèvent la production et 
la distribution de l’énergie, 
pouvaient s’entendre entre 
elles, sans l’ingérence du pou­
voir central.)

L’opposition a réagi diffé­
remment à l'expose de M. 
Sharp

M. Diefenbaker a rappelé, 
avec indignation, que son gou­
vernement avait été i'auteur

Voir pago 13: Ottawa

les conservateurs à une qua­
trième victoire.

Il est certain, notaient ces 
mêmes observateurs, que les 
projets du chef d'Etat vont 
être profondément modifiés 
par cette maladie qui permet­
tra à ses adversaires, au sein 
du parti, d’être plus à l'aise 
dans leur campagne.

Le congrès conservateur 
s’ouvre aujourd'hui à Black­
pool. dans le nord-ouest de 
l’Angleterre.

Certains commentateurs 
dans des discussions où ils 
ne manquent pas de faire des 
personnalités, disent que M. 
Macmillan aimerait voir lord 
Home lui succéder. Ce dernier 
a l’appui des tories tradition- 
nalistes. mais on dit qu’il est 
trop frêle d’aspect pour de­
venir un bon chef. Il a 60 ans.

Lord Hailsham, ministre de 
la science, est bien différent. 
Avec les élections qui doivent 
avoir lieu en dedans d’un an, 
il se peut que le parti se tour­
ne en bloc pour lord Hailsham. 
Très patriote, on dit cepen­
dant qu’il est trop impulsif. Il 
a 56 ans.

Butler, vice-premier minis­
tre depuis 1960. a de forts ap­
puis au cabinet. II a 60 ans; 
mais il se peut que le parti 
préfère un homme jeune.

On dit aussi que les députés 
conservateurs favorisent M. 
Reginald Maudling. chance­
lier de l'Echiquier âgé de 46 
ans. Il a le même âge que le 
chef du Labour, M Harold 
Wilson. La récente reprise 
économique en Angleterre a 
encore augmenté ses chances.

P«r Marcel THIVIERGE
QUEBEC — M Gérald Mar­

tineau devra subir son procès 
sous l’accusation d’avoir frau­
dé le gouvernement d’un« som­
me de $35.800. Ainsi en a 
décidé hier le juge Gérard Si­
mard après avoir présidé du­
rant trois heure* l'enquête 
préliminaire portant sur 11 des 
27 chefs d’accusation qui pè­
sent contre le conseiller légis­
latif.

L’accusé a choisi un procèi 
expéditif devant un juge aeul. 
La couronne et 1a défense se 
sont entendues pour fixer “pro 
forma" le procès au 5 novem­
bre prochain.

L’un des quatre procureur* 
de M. Martineau, M* Joseph 
Cohen s'est dit bourtu* que

son client aoit cité à son pro­
cès. “Cela fait notre affaire. 
Il y a eu tant de bruit autour 
de cette affaire que nous som­
mes satisfaits d’avoir l’occa­
sion d’entendre la preuve que 
nous connaissons et d’expli­
quer pourquoi nous avons agi

assuresainsi. Nous sommes 
d’obtenir justice.”

Plus tôt. Me Cohen avait 
déclaré que la défense réser­
vait ses “grot canon*” pour 
plus tard.

On estime que les procu­
reurs de M. Martineau soulè­
veront de nombreux points de 
droit et que c’est pour cette 
raison qu’ils ont conseillé a 
leur client d’exiger un procès 
devant un juge seul. De plus, 
la cause ayant eu la publicité 
que l’on sait, il aurait été très

difficile de réunir un jury 
impartial ou du moins sans 
préjugé dans cette affaire.

M Martineau s’est présenté 
en cour entouré de quatre 
avocats Me Joseph Cohen, cé­
lèbre criminaliste montréalais; 
son collègue, Me Frederic 
Kaufman; Me Denys Dionne et 
Me Claude Rioux.

Me Jean Bienvenue et 
Me Yvan Migneault représen­
taient la couronne. Neuf té­
moins ae sont succédé dans 
k botte.

Le premier, M Jacques Pré­
mont. greffier adjoint du Con­
seil exécutif de la province, 
est venu déposer des docu­
ments prouvant la nomination 
de M. Martineau comme con­
seiller législatif, en 1948. rem­
plaçant M. Thomas Chapats, 
décédé.

Le deuxième, M Marcel 
Deslauriers, gerant général et 
vice-président de la compagnie 
de peinture Sico, a expliqué 
que c’était M Martineau lui- 
même qui lui remettait les 
commandes du gouvernement 
et les listes de bénéficiaires de 
commissions.

Lors de la première com­
mande de 600 gallons à $6.00, 
le conseiller législatif avait dit 
à M. Deslauriers :

“On va vous essayer pour 
600 gallons de peinture. Si 
vous faites cela comme il faut, 
à l’avenir vous en aurez d’au­
tres: mais il faudra payer des 
commissions à nos amis de 
$1 50 le gallon comme font les 
autre*".

Tous les sns. en décembre, 
le gérant général de Sico re­
cevait des mains d* M. Marti-

L* tension a monte hier, dans le port, où les grévistes, im­
patients des lenteurs dans las négociations entre leur exé­
cutif et les armateurs, ont décidé d’interdire l’enlrée du port 
à tous les travailleurs, même non grévistes. Les débardeurs 
tentaient ainsi d’immobiliser les quelque 4,000 ouvriers du 
port — comme les chauffeurs de camions, les ouvriers des 
silos, les cheminots — non directement impliqués dans la grève 
et de provoquer une paralysie complète des activités portuaires.

Des incidents qui ont feilli tourner è la violenca sa sont 
produits hier soir, vers six heures, au Quai Victoria, au mo­
ment où des non grévistes tentaient de quitter le port. Les 
grévistes qui faisaient le piquet è cet endroit ont demandé des 
renforts, de telle sorte qu'il y avait une centaine de piqueteurs 
à cet endroit. Les policiers municipaux avaient également gros­
si leurs rangs, et il y avait une demi-douzaine de policiers è 
cheval. Ces derniers ont foncé sur le piquet tu plus fort des 
échanges de violence verbale entre grévistes et policiers, et 
trois grévistes ont été blessés. Vers sept heures, le calme était 
rétabli.

Les grévistes se promettaient bien de surveiller les entrées 
du port dès sept heures ce matin, pour faire respecter leur 
nouvelle consigne.

Voir page 13 : La tension monte

Grands Lacs : 
La tutelle 
syndicale 
est écartée

OTTAWA — Le Congre» du 
travail du Canada a informé 
le gouvernement hier que le* 
efforts déployés pour mettr* 
au point une formule de tu­
telle syndicale acceptable suf 
les syndicats des Grands Lac» 
ont abouti à un échec.

La decision du CTC — ren* 
due publique dans une decla­
ration de son président M. 
Claude Jodoin — ouvre la vni* 
à une mesure gouvernemen­
tale visant à imposer une tu­
telle d’Etat au Syndicat inter­
national des marins et * qua­
tre autres syndicats mariti­
mes.

Le ministre du travail, M. 
MacEachen a déclaré être prêt 
à appliquer !• tutelle d'Etat 
“aussitôt que possible". Il a 
toutefois laissé au leader mi­
nistériel, M. PickersgiU, I* 
soin d'en fixer la date exacte.

Le CTC déclare qu’il est 
toujours oppose "en princm# 
el eu fait" à l’idée de tutell* 
pour n'importe lequel de sej 
affiliés. Le SIM n esf pas af­
filie au CTC.

“Nous en sommes à un point 
nil aucune so'uf’on r? ~ n'' a 
probable", a déclaré M. Jo­
doin.

Responsabilité

"La responsabilité de cet 
échec revient a ceux qui .-a 
sont continuellement opposés à 
toute formule efficace et rai­
sonnable de contrôle syndical.”

Il n'a nommé personne mais 
il était évident qu'il faisait al­
lusion en particulier a M. Paul 
Hall, vice-président de la FAT- 
COI et président du SIM d'Amé­
rique du Nord, qui compte 75,* 
ono membres.
Voir pag* 13: Grands Lacs

Caouette a perdu la 1ère manche
OTTAWA — Real rjouelle 

• perdu hier la lutte qu'il 
menait en vu* d'obtenir que 
ion groupe de 13 députés cré- 
ditistes aient la préséance en 
Chambre sur le* 11 créditisle* 
qui sont resté* fidèles à M 
Thompson. Le comité des pri­
vilèges de la Chambre a décidé 
hier matin d'accorder la pré­
séance au groupe d* Mon­
sieur Thompson

Les caoueltistes ont immé­
diatement fait savoir qu'ils ne

s'estiment pas défaits pour 
autant, et qu'il* considèrent 
la decision du comité comme 
la première manche du 
combat.

Par un vote de 14 à 6. le 
comité a recommande que la 
question des privilèges dont 
bénéficieraient les thompso- 
nistes soit référée au conseil­
ler juridique des Communes, 
Me Maurice Ollivier. Ce der­
nier fera ensuite connaître son

point de vue au présider' de la 
Chambre, M. Alan MacNaugh- 
Ion.

Si elle est acceptée, la re­
commandation du comité aura 
pour effet de faire asseoir le» 
17 députés néo-démocrates aux 
côtes des conservateurs, done 
sur les banquettes qu'occu­
paient les créditistes avant 
que ne se produise la scission 
entre thompsonistes et caouet- 
listes, à la fin d'août.

A L'ISSUE DE SON ENQUETE PRELIMINAIRE, QUI A DURE TROIS HEURES

M. Gérald Martineau est cité à son procès
neau des commandes pour 
20,000 à 30.000 gallons et une 
liste de bénéficiaires.

Quand Me Migneault lui a 
demandé pourquoi il pavait 
une commission de $1.5o’ le 
gallon. M. Deslauriers a répon­
du: “C'était pour avoir d'au­
tres commandes. Nous étions 
obligé* de payer ces commis­
sions”.

Les chèques faits au nom 
des bénéficiaires étaient reims 
au bureau de M. Martineau, à 
lui-même ou à une “personne 
de confiance".

Quand la liste n'était pas 
complète, le conseiller législa­
tif ou sa secrétaire fournissait 
d'autres noms par téléphone.

M Deslauriers a juré qu'au 
cun des 11 bénéficiaires dont

Voir page 13 I Martineau

Malraux: "La France n'a de remords 
qu'à l'égard du Canada français"

Par Yves HARGRAFF
La ministr# français char­

ge des affaires culturelles, à 
moins que ce ne soit l'écri­
vain, André Malraux, esti­
me que le Canada, d'ici 10 
ou 20 ans, donnera à la cul­
ture communautaire fran­
çaise "une grande poésie ou 
une grande muaique" qui 
soit à l'échelle de l'immen­
sité de ce qu'on ne consi­
dère plus, on France, comme 
quelques arpents de neige.

"Car le Canada français 
dispose d'une dimension qui 
manque à ta France. Sa po­
pulation a aussi "un tempé­
rament de pionnier qui n'est 
plus le fait des Européens. 
Avec Baudelaire, en Fran­
ce, ce fut la decouverte d'une 
poésie où l'on ferme les fe­
nêtres..."

— Quand vous parles du 
Canada, monsieur le minis­
tre, entendei-veus un pays 
composé de deux nations ou

bien penses-vous eu Cana­
da français ?

— Je parle évidemment du 
Canada "tout court",..Je vou­
drais pourtant ajouter que 
la France n'a de regrets 
qu'à l'égard du Canada fran­
çais.

Si la ministre a hésité, 
c'est qu'il était nerveux, 
pressé de questions par une 
foule de journalistes qui 
n'auraient pas compris quo 
lo protocole empêche André 
Malraux de parler à la pres­
se québécoise avant que d'al­
ler présenter ses devoirs à 
l'autorité fédérale, à Ottawa.

C'est du reste une confé­
rence de presse impromp­
tu que le ministre d'Etat 
chargé des affaires cultu­
relles dans le gouvernement 
Pompidou a accorde# lundi 
soir dans un salon de l'aéro­
port de Montréal-Internatio­
nal. Rien du genre n'avait 
été prévu, et pour cause, le 
ministre devant reprendre 
l'avion pour Ottawa quelques

minutes après être descendu 
du jet qui l'avait amené de 
Paris en six heures. La re­
présentant personnel du pré­
sident de Gaulle e toute­
fois accepté de rencontrer 
las journalistes qui s'étaient 
rendus nombreux à l'aéro­
port.

Fort naturellement, il s'as­
sit parmi eux sous un lustre 
dont l(i gens de goût se ré- 
juiront qu'il n'ait pu le re­
marquer, et entama, sans 
autre cérémonie, ce qu'il ap­
pela lui-même "le dialogue".

"Je ne suis pas là pour 
vous taira des promesses. 
Je ne vous dirai pas ce que 
la France se propose de taire 
pour vous, mais bien plutôt 
ce que la France attend de 
vous." De vous qui apparto- 
nei, comme nous, è le com­
munauté français# qui ne 
connaît pas de frontières. 
Dans cette communauté, le 
France peut certes jouer un 
rôle de leader, "mais c'est 
toujours difficile de réaliser 
de grandes choses".

Le conversation roula vite 
sur d’autres sujets et il fut 
impossible d'obtenir du mi­
nistre français qu'il précise 
la façon dont la France en­
tend jouer ce rôle de chef 
de file et quelles sent les 
difficultés qui jonchent une 
telle route.

Si l'on prend cennaissence, 
cependant, d'une phrase du 
même Malraux, qui s'étend 
en lettres dorées sur un mur 
du palais du Commerce eu 
s'ouvrira vendredi l'Exposi­
tion française de Montréal, 
en peut conclure qu* ce n'est 
peint timidement que le 
France actuelle entend m 
faire I* champion d'une li­
gne de pensee dans le mon­
de.

"Nous voulons rendra é lé 
France l'accent qu'elle ap­
porta au monda lorsqu'il Otait 
celui de l'audace et celui de 
le liberté."

Que cette déclaration de 
principe surmonte des stands 
où s'étalent les manifesta­
tions multiples du génie de 
I a France nouvelle, c'est 
peut-être un symbole, sûre­
ment un signe: celui de l'au­
dace qu'il faut aux Québé­
cois peur faire de leur pays 
une nation è l’échelle du 
monde moderne. La France 
entend y aider le Qjéb-c. 
eerait-ce pour atténuer les 
"remords" dont parle Mal­
raux.
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DEUX LE DEVOIR MONTREAL. MERCREDI 9 OCTOBRE 1963

Peux industriels, un Canadien et un Britannique, posent la question à la Ch. de commerce ;
Le Marché commun, un obstacle au libre commerce international ?

yl KBK< i,#. March*1 commun d'Europe «erait il en l-c- congressistet ont apprit «tue le, pa>» industrialise, te «es i xtioitations annuelles aux Etats-Unis de $300.000.000. _ ________________ '_____________________________________
a' Ki,u- raamnal eament no ne nlutnt oue devront abaisser leur* barrières douanières devant les produits A son dire, c'est le seul remède possible aux deficits répétés de

QUEBEC. Le Marche commun d Europe serait il en 
passe de devenir un bloc regional égocentrique plutôt que 

Êtte une avenue débouchant sur un commerce international 
•literal ? ( est l'hypothèse qui a été soulevée hier devant le*
3atomes d'affaires du Canada
! Un industriel canadien et un industriel britannique ont 
■ettlaré devant le congrès annuel de la Chambre de commerce 
du Canada que certaines politiques récentes adoptées par le 
siapebe commun ont soulevé de fortes déceptions.
! M Carl A Pollock de Kitchener, en Ontario, president 
« -• ni de charge de l'Association des manufacturiers cana- 
’ A a déclaré que les barrières douanières internes du MCE 
-Ne multiplient tout aussi rapidement que les barrières exter 
èes”
• fie son côté el durant le meme colloque sur le commerce 
International, sir Nutcombe Hume, président de "The Charter 
house Investment Trust Limited” d Angleterre a admis que le [ 
enta itéré idéaliste passé du Marché commun d'Europe est 
affaibli et qu’on envisage avec scepticisme l’avenir commer 
iiî[ des six pays du Marché”.

Les quelque 800 délégués venus de toutes les parties du 
{'iWada ont appris qu’il y a lieu pour les pays occidentaux 
de rechercher nés liens commerciaux avec les piys communis- 
(e/’une recherche inspirée par la récente transaction de $S00 
tKiOfXK) de hlé et de farine intervenue entre te Canada et 
(a Russie.

Howard Mitchell est élu président 
de la Ch. de commerce du Canada

■HH; _ ys industrialisés
devront abaisser leurs barrières douanières devant les produits 
manufactures, dans les pays sous-développés.

Et ces concessions devront être consenties sans en atten­
dre des parties favorisées : ces concessions représentent une 
obligation morale envers l'humanité.

M Pollock, dans son exposé, a prévenu les délégués qu’il 
‘est a redouter grandement que le Marché commun ne hausse 
ses barrières tarifaires devant ie reste du monde" ; ce faisant, 
d'autres blocs commerciaux naîtront qui "seront tout aussi in­
téressés à opposer leurs propres barrières douanières” à celles 
du Marché commun.

Le conférencier a salue le principe de liberté commerciale 
qui règne au Canada tout en affirmant que son "application 
dans le contexte actuel n'aide en rien l’économie canadienne".

fl a affirmé avec vigueur qu'il faut que le Canada augmen

te ses exportations annuelles aux Etats-Unis de S500.000.000 
A son dire, c’est le seul remède possible aux deficits répétés de 
la balance des paiements du pays

M Edwin P. Keilan. president de la Chambre de commerce 
américaine a reconnu qu’un nombre grandissant de citoyens 
des Etats-Unis croient le moment venu de vendre des aliments 
a la Chine communiste et d'établir des liens commerciaux en 
produits non stratégiques avec d'autres pays du bloc commu­
niste. “Un commerce à double sens cimente souvent des rela­
tions de paix, les hommes d'affaires le savent", a dit le confé­
rencier à l’heure du lunch. Il a ajouté que nombre d’Améri­
cains ont admiré l’attitude du Canada qui a conduit à l'accord 
récent sur le blé et la farine de notre pays avec la Russie.

Réaliste. Sir Nutcombe a demande aux délégués si les pays 
de l'Ouest peuvent maintenir indéfiniment des restrictions 
artificielles sur le commerce pour des questions idéologiques

je regarde le2

QUEBEC — M. Howard T 
Mitchell, de Vancouver, a etc 
elii^b'er président de la Chain 
bre- de commerce du Canada 
Il succède à M. Victor üland 
d'Halifax.

President foi) lateur de Mit 
chell Press Limited, une mai 
son se spécialisant dans l'edi 
tion de périodiques et de livres 
traitant surtout de questions 
WMninemalfs ou industrielles. 
M; Mitchell qui est âgé de 81 
ans. était jusqu'ici premier vi- 
ce-présidenl de cet organisme 
national II sera remplacé a

la première vice-présidence 
par M. A i. Little, comptable 
de Toronto

le major-général R. H. Kee- 
fler. de .Montreal, président de 
Northern Electric Company, a 
été élu second ) ice-president

Originaire de Ship Harbour. 
N.-E.. M. Mitchell qui devient 
le 34e préaident de la Chain 
bre de commerce du Canada, a 
fait ses études à Vancouver 
ou il a également fait du jour­
nalisme a\ant de fonder sa 
propre maison d'édition en 
l»3«

A l'élud?, les derniers 
progrès (!e le reJiclogie
Le «4e congrès annuel d» 

American Roentgen Ray So 
éftrty a débuté hier à l'hôtel 
Reine Elizabeth, et durera jus­
qu'au 11 octobre II s'agit de 
l'un des plus important* con 
grès médicaux de l’année Cette 
société scientifique groupe plus 
de 700 médecins et savants qui 
font usage des rayons X. du 
radium et des isotopes radio 
actifs dans le diagnostic et le 
traitement de la maladie.

ARRS tenait son premier 
congrès, en I !mmi seulement 
cuiatre ans après la decouverte 
des rayons X par Roentgen, le 
physicien allemand, dont la 
société porte le nom.

M JeanCharlot Roy a annon­
cé qu'il sort candidat a l'écha 
vinago, dans la quartlar no S 
dé Longuéuil, aux élactions 
municipalat qui auront liau 
lé dimancha 3 novambra. M. 
Roy ast un amployé da ITm- 
prfmaria populaira.

Il y aura plus dé 1.500 de 
légués au congrès des radio­
logues d'Amérique du Nord; { 
üO communications scientifi­
ques y seront prononcées; de 
même, on y dispensera une 
série de HO cours. Une expo u 
tion de caractère scientifique ( 
et technique suscitera égale , 
ment beaucoup d’intérêt.

La médaille Caidweil que de- 
cerne ARILS est à juste titre 
considérée comme un honneur 
1res envie dans le monde scien­
tifique; le Dr Robert McWhir- 
ter profes-eui de radiothérapie ; 
a l'université de EdimlMnirg 
Ecosse, en est cette année le 
récipiendaire. Elle lui sera re­
mise au cours du congrès. Feu 
le Dr Caldwell, de \ew-York ; 
a été un pionnier de la radio­
logie

Les progrès do diagnostic au 
moyen des rayons-X, le traite- ; 
ment radiologique du cancer, le ; 
diagnostic des maladies d u ; 
coeur et du système vasculaire ; 
sonl les thèmes principaux que i 
les auteurs de communications 1 
aborderont

ie cancer du sein constitue ; 
l’une des principales préoccu-1 
pat ions des radiologues et des 
cancérologues; plusieurs com­
munications auront trait aux 
aspects de son diagnostic radio­
logique et aux techniques les 
plus nouvelles de traitement 
L'énergie de radiation à doses 
massives dans le traitement du 
cancer, le diagnostic radiologi­
que des maladies de la gorge 
el du poumon, le diagnostic des 
ulcérés font l'objet d'études

Le Dr Paul-Emile Côté, de 
Québec, président de la division 
du Québec de l'Association mé­
dicale du Canada a souhaité la 
bienvenue aux congressiste*

Des cours porteront surtout 
sur la technique radiologique. 
ils feront mieux connaître les 
derniers progrès de l'équipe­
ment radiologique qui favorise 
la radiographie des tissus mous 
de l'organisme

lé,
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HAtlTACU €1 TABltAU D* BORD DE LA TMUNDCRBIRD 1964

Voici la Thunderbird 1964-version de 10e anniversaire

Mn nirriinitAl* laxtuM «romAtiB#* au citron ! C’#*t o» 
purgatif eflerveMcnt d«»nt le goût aat âtuolnmant namblabla 
4 rclnl de U Itmonad** Ritger-la de entra pharmacien
Agent general oour ie Canada J Alfred Ouimet Montréal

L’ENDROIT ou DINER EST un ART
DINERS COMRLITS MAINTINANt 
375 ry e,, , V,’ rPoYv7xT

" DINER D AFFAIRES
repa$ complet

i partir dé 11.S0

L

ANNIVERSAIRES
BANQUETS

EVENEMENTS SOCIAUX

TOURS DE CHANTS CHAQUE SOIR
• Cirmen (Stgnpn. MpréOé
• Ghisliiné tétudét. sppran*
• Yvon Coutu, ténor
• Jtcquos Pntto, bosso
• David Sookin. spécialité
• Jttn Elio, pionisto do concert

v o 1K * km>roit rtvom 
nu n 1.'opens

Res. CR. 1-1188 — St-Hubert et St-Crcgoire
MAISON DU PETIT COCHON VIVANT

I.a Thunderbird IQtvj est entièrement 
nouvelle.

Sa silhouette est d’une élégance 
renouvelée . . . que l’on retrouve dans 
son somptueux intérieur. La Thunder- 
bird vous comble de perfectionnements 
qui ajoutent i ses raffinements de luxe 
Ses nouveaux sièges avant, de type 
baquet et en forme de coquille, sont 
particulièrement accueillants. Ses 
sièges arrière forment causeuse pour 
vous assurer un confort suprême. Tous 
lew instruments sont commodément

situés et éclairés par une lumière dif­
fuse faisant ressortir nettement le 
tableau de bord. Même les chiffres du 
compteur de vitesse sont individuelle­
ment éelairés.

Cette superbe voiture offre un 
svstème unique de ventilation ... le 
Silent-Flo. Il fait pénétrer de l’air irais 
partout dans la voiture, même lorsque 
1rs fenêtres sont fermées. Une autre 
exclusivité Thunderbird.

Une foule d’autres détails contri­
buent à votre agrément: clignotants de

direction placés sur la pointe des ailes 
avant . . . volant Swing-Away stan­
dard à moyeu rembourré... voyant qui 
vous fait penser d’attacher votre rrin- 
luiede sécurité escamotable . . . siège 
de passager inclinable (facultatif).

Lorsque vous prendrez le volant de 
la Thunderbird. vous constaterez 
comme son roulement est doux et silen­
cieux. comme son V8 de 300 CV est 
puissant et docile.

Vous remarquerez que les courbes 
et le* inégalités de la route semblent

disparaître comme par enchantement.
Cette trop brève description de la 

nouvelle I hundrrbird vous aura donné 
une idée du surcroît d’agrément que 
vous réserve la Thunderbird. Il vous 
suffira maintenant de venir chez 1« 
Vendeur Ford découvrir le mondé 
nouveau de luxe et de confort que vou§ 
offre la Thunderbird 1964.

SANS EGALE DANS LE MONDE ENTIER

L’enduuv* ventilation 
Landau, amfme de l'air

Silent-Flo, dan» le» hardtop et
frai» dan» toute la voiture

Le# xirçej avant ultra-moderne» 
lai»*rnt plu» de place aux pieds.

On voit ici l’habitacle du conducteur, les sièges arrière 
formant cameute, le dessus rembourré du coffret.

De» lampe» (facultatives) s'allument lorsqu'une 
porte est entrouverte ou que l’essence baisse.

lïïTîïïl
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A mPOSITIOH FRANÇAISE, U VISAOE D'UN GRAND OEUVRE

La France assure, au coût de $350 
millions par an, une coopération 
exemplaire à 15 Etats africains

Par Jean-Hart LEGER
Parmi let diurnes de vestes stands qui composent (‘Expo­

sition française de Montréal au Palais du commerce (I), il en 
est un ou les visiteurs seraient peut-itre tentés de passer rapi­
dement, ou distraitement mais où ils doivent au contraire s'arrê­
ter longuement, enregistrer, méditer.

On n'y propose pas, comme ailleurs, des machines imprea 
sionnantes, énormes ou admirables, les merveilles de l'électro- 
nique et de l'automatisation ; ou y propose, dans un cadre 
attrayant, une autre manifestation (l'une des plut importantes 
et peut-etre, ici, des moins connues) du génie humaniste de la 
France : quelque chose qui s'appelle la coopération. Ce stand 
est tout à la fois un témoignage, un bilan et une promesse : 
il resume fort bien d'ailleurs, l'action menée par la France sur 
les plant les plus divers au bénéfice des jeunes Etats d'Afrique 
noire et de Madagascar.

C est le stand du Ministère de la coopération, c'est le 
stand de l'assistance économique, culturelle et technique de la 
France à quinte jeunes Etats hier placés tout la tutelle de 
Paris, aujourd'hui souverains mais dont le "démarrage" dans 
le monde moderne, le développement et l'équipement, suppo­
sent naturellement un très large concours des pays plus avan­
cés. En raison du nombre de cet pays, de la similitude de 
leurs besoins fondamentaux, de l'importance de ses relations 
avec eux, la France a jugé nécessaire de créer un ministère 
spécialement chargé de tout les éléments de cette coopération.

UN EFFORT PEU COMMUN

Pour beaucoup de Canadiens et en général d'Américains 
du nord, l'assistance à l’étranger, l’aide aux pays en voie de 
développement sont des notions liées principalement aux 
Etats-Unis et, parfois, à l’Union soviétique. On sait bien aussi 
que le Canada joue un certain rôle, modeste, dans ce domaine 
et on suppose que d’autres pays font de même.

Mais qui sait chez nous que la France est, de loin, le 
pays qui consacre le plus grand effort è l’aide aux pays 
en voie de développement, celui qui y affecte la plus grande 
part de son revenu national? Cet effort se traduit globalement 
dans une somme de $1,500,000.000 par année. En chiffres 
absolus, la France vient au deuxième rang, derrière les 
Etats-Unis pour ce qui est de l’aide à l’étranger; elle est 
de loin en tête si on apprécie cet effort par rapport au 
revenu national L’assistance à l’étranger représente en France 
plus rie 2 pour cent du revenu national; elle n’atteint pas
I P°ur «nt aux Etats-Unis. (Pour le Canada, c'est moins de 
.2 de 1 pour cent).

C'est le visage de cette contribution que présente le stand 
du ministère de la coopération, du moins la partie de cette 
assistance qui intéresse directement les pavs d'Afrique noire et 
de Madagascar,

QUINZE ETATS BENEFICIAIRES

Les crédits accordes à l’Algérie et à l’Afrique du Nord en 
general ainsi qu’à l’Indochine ex-française et à d’autres pays 
ne sont pas gérés par le Ministère de la coopération. Ce dér- 
nier est essentiellement l’expression d’une communauté franco- 
africaine qui a résisté aux mutations juridiques successives de 
la Communauté.

A la quinzainq d'Etats auxquels elle a reconnu sereinement 
le droit è l'indépendance complète (et avec lesquels elle entre­
tient des rapports amicaux et parfois chaleureux), la France 
a voulu maintenir un concours aussi désiré qu'indispensable.
II n'y a pas eu sur ce plan de solution de continuité : le Fonds 
d'aide et de coopération (FAC) a pris la suite du FIDES (Fonds 
d'investissement pour le développement économique et social), 
les services administratifs et techniques du Ministère de la 
coopération ont pris en un sens la suite de ceux de l'ancien 
Ministère de le France d'outre-mer.

LE SENS DE LA COOPERATION
Mais t'oeuvre se poursuit, est-il besoin de le dire, dans une 

perspective entièrement nouvelle. C'est è des Etats souverains 
que la France propose son assistance, è des Etats qui pourraient 
la refuser, è des Etats qui en discutent les formes et les moda-

•* qui en errêtent de concert ever Paris le montant et 
l'orientation. La nature et le volume du concours de la France 
sont ainsi déterminés en fonction des besoins particuliers è 
chacun des nouveaux Etats et è partir du plan de développe 
ment économicesocial, éducatif et culturel défini per la plupart 
d'entre eux.

Pourquoi “coopération ”, de préférence à "aide” ou "assis­
tance” ? Sans doute pour des motifs d’ordre psychologique 
d abord : par une délicatesse qui l’honore, la France a voulu 
écarter une formule qui aurait irrité ou simplement gêné les
Îieuples des jeunes Etats. Mais il ne s'agit pas que de psycho- 
ogie et de terminologie.

A long terme, en effet, la coopération doit devenir réali­
té : elle l’est déjà dans la mesure ou l'Afrique fournit son 
apport à la communauté culturelle française, où les nationaux 
français établis dans les Etats francophones d'Afrique et de 
Madagascar benéfiicent d’un statut privilégié. Demain, une 
Afrique en plein essor économique et culturel sera pour la 
France et, par-delà, pour la Communauté européenne entière 
un partenaire actif et précieux

Il convient de souligner d'ailleurs que cette coopération est 
clairement définie à partir de nombreuses conventions signées 
entre la France et chacun des quinze Etats (coopération dans 
les domaines culturel, économique et technique) : Mauritanie. 
Sénégal. Mali. Côte d'ivoire, Togo, Haute-Volta. Dahomey, Niger, 
Guinée. Cameroun, Gabon. République Centrafricaine, Tchad. 
Congo-Brazzaville et République Malgache

LES FORMES DE LA COOPERATION
t.e quart des crédits d'assistance à l'étranger, soit plus 

de $350 millions, est consacré chaque année aux nouvelles répu­
bliques africaines. Très concrètement, comment se traduit la 
coopération?

Dans le domaine technique, par la mise à la disposition 
des quinze Etats précités de plus de 5,000 conseillers et 
experts français ressortissant à toutes les catégories de l’acti­
vité d’un pays moderne et chargés aussi de préparer la 
relève africaine. Dans le domaine culturel, 7,000 enseignants 
français (secondaire, technique et universitaire) collaborent 
avec environ 35,000 instituteurs et professeurs africains et 
malgaches pour assurer la formation en français de plus 
de 2.500,000 élèves. D'autre part, de 8 à 10,000 étudiants et 
stagiaires africains et malgaches, selon les années, viennent 
en France pour des séjours variant entre six mois et quatre 
ou cinq ans: les trois quarts d’entre eux sont boursiers

Dans le domaine économique, le Fonds d’aide et de coopé­
ration assure le financement de l’assistance française et 
met à la disposition des Etats africains et malgache les 
capitaux nécessaires au développement de leur production et 
à l’amélioration de leur infrastructure. Ajoutons que les Etats 
en cause peuvent au besoin recourir à la Caisse centrale d* 
coopération économique pour en obtenir à des conditions 
fort avantageuses des prêts à long terme.

Il faudrait aussi mentionner au moins le concours apporté 
par la France à l’essor de la radiodiffusion et au démarrage 
de la télévision dans les quinze Etats: à ce seul paste près 
de $70 millions sont affectés chaque année Un organisme 
spécial (OCORA. Office de coopération radiophonique) a été 
constitué pour assurer en France la formation des rédacteurs 
et techniciens des stations africaines et pour contribuer à 
l’organisation ou à l'amélioration de stations dont certaines sont 
déjà de premier ordre.

Signalons encore le concours apporté par la France dans 
le domaine de l’enseignement supérieur où elle assume 
pratiquement tous les frais: traitements des enseignants, bâti­
ments. équipement, etc. Les universités de Dakar, de Yaoundé 
et de Tananarive, les Centres d’enseignement supérieur de 
Brazzaville. d’Abidjan, sont déjà plus qu’une promesse (Dakar 
est une université de calibre international), une réalité 
agissante

C’est tout cela et bien d’autre chose encore que pourront 
découvrir, ou mieux, connaître, les visiteurs qui. se rendant 
à l’Exposition française, sauront s’arrêter un long moment 
au stand de la coopération. Des panneaux photographiques, 
ries maquettes animées, ries dioramas, des tableaux, etc. leurs 
permettront de mesurer le sens et l’ampleur d’une entreprise 
de coopération et de fraternité humaine dont, sans doute, 
nn trouverait difficilement l'équivalent ailleurs dans le monde

(1) L’Exposition française sera ouverte à partir du 11 octobre 
en soirée.

Le sénateur Pouliot critique 
la Commission du bilinguisme

Ottewe — Selon le sénateur Jean-François Pouliot, 
les problèmes affrontés par le Canada dans le domaine 
du bilinguisme et du biculturalisme auraient dû être 
étudiés par le Sénat plutôt que par une Commission 
royele.

Le sénateur libéral a déclaré devant la Chambre 
haute : "Nous aurions fait un meilleur travail que n'im­
porte quel groupe d'universitaires."

La Commission royale d'enquête sur le biculturalis­
me et le bilinguisme est présidée par MM André Lau­
rendeau et Davidson Dunton.

Gérin • Lajoie : le Québec n’a pas 
scolaire, mais une multiplicité

un système 
d’autorités

Pir Jules LeBlAKC
“En fait, nous n'avons pas de système d éducation (au 

Québec), nous avons seulement une multiplicité dautontes. 
d institutions, de programmes, de cours, qui mènent dans tou­
tes les directions comme autan! de rues à sens unique qui 
ne se complètent ou ne se supplémentent que rarement l’une 
l'autre” Voilà ce qu'a alfirmé hier M Paul Génn-Lajoie de­
vant les membres du Rotarv Club of Montreal

Parlant en anglais, le ministre de la jeunesse a déclaré
3ue le système scolaire québécois est. depuis quelques années.

ans un "état qui frise la stagnation, en raison de l'incapacité 
de la multitude des autorités — (distincte l’une de l'autre, 
s'ignorant l’une l’autre, indépendante l’une de l'autre, l'une 
proclamant ses propres prérogatives et ignorant 1a prérogative 
de l'autre) —- l'incapacité d’une autorité aussi éparpillée de 
fournir une direction claire et de donner naissance à un mou­
vement dynamique” depuis la base jusqu'au sommet du sys­
tème.

Notant que “la situation est tellement confuse nu il se­
rait impossible d'en donner une image exacte". M Germ Lajoie 
a ajouté : "Le gaspillage d’énergie, de talent et d'argent dans 
une telle aventure est simplement fantastique Aucune autre 
nation dans le monde n'oserait placer un tiers de son budget
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Tétreault serait aussi à 
Saint - Pierre - et - Miquelon

annuel et 8.5 p c de son revenu personnel dans une aventure 
aussi hazardeuse.”

Pour corriger la situation présente, la Commission Parent 
suggéré un ' remède très simple et très evident" qui cons 
titue les deux points fondamentaux du bill 80. à savoir ;
c • i i ne ..‘uter... (I1 < ni .‘.in *u ne, c‘ -ni;', a-
tifiée". et qui soit (2) “due démocratiquement par les citoyens 
de cette province".

UNE QUESTION VITALE

A propos du deuxieme point, le ministre i aifirme que 
la démocratie est un système politique qui contient "beau 
coup plus de ressources que n'importe quel autre”, lorsqu'il 
s agit de trouver des solutions à de* problèmes qui concernent 
l’intérêt public.

"L'éducation est une question tellement importante et vi­
tale qu'elle est d'un intérêt public éminent et que, comme 
telle, elle doit être soumise au contrôle de l'électorat”, a signa 
lé le ministre.

En s'adressant ainsi aux membres du Rotarv Club, reunis 
à l'hôtel Reine Elisabeth, le ministre responsable de l’éducation 
prononçait la première d'une série de causeries qu'il donnera 
dans la métropole au cours des sept prochains jours. Il ter­
minera ainsi la campagne d'information qu'il a entreprise au 
début d'août afin de faire connaître le bill 60. qui vise a 
établir un ministère de l'éducation au Quebec

A la suite de cette tournée à travers la province. M. 
Gérin-Lajoie s’est dit convaincu que l’immense majorité ri» 
la population appuie pleinement la création, attendue depuis 
longtemps, d’un ministère de l’èdueation.

il a déclare que "dans un proche avenir, le gouvernement 
du Québec aura à sa disposition l’appareil administratif dont 
nous avons besoin pour moderniser notre système d’éducation ". 

Il a ajouté, cependant que "l'opération majeure" de cette

Par Marcel VIEMIN(KI
La Couronne a déposé 

devant le juge Maurice 
Cousineau, hier, une re­
quête en forfaiture du 
cautionnement de $5,000 
versé par Gilles Pruneau, 
un des membres du FLQ 
disparu depuis trois se­
maines de Montréal.

Cette requête sera plai- 
dée vendredi matin. Pru­

neau ne s’est pas présenté 
en Cour du Ranc de la 
Reine le 9 septembre der­
nier. Depuis, à trois re­
prises, son nom a été vai­
nement appelé dans les 
couloirs du Palais de jus­
tice de Montréal.

Lundi matin, quatre au­
tres terroristes du FLQ 
brillaient par leur absence 
alors que les prévenus al-

Délégi|ués de France, des E.-U. 
et du R.-U. au congrès ACFAS
Pour la premiere fois dans 

l'histoire de ses congrès an­
nuels, l’ACFAS, i Association ca- 
nadienne-française pour l'avan­
cement des sciences1, dont le

CHEZ LES DÉBARDEURS

Les lois sont 
responsables du 
conflit actuel

SASKATOON -- La Fédéra­
tion des travailleurs de la 
Saskatchewan a reproché en 
fin de semaine aux grands 
moyens de communication de 
“tenter d'exploiter la grève 
des débardeurs pour semer le 
désaccord entre les fermiers 
et les ouvriers”.

Seuls les lois et règlements 
désuets du gouvernement fé­
déral sont responsables du 
conflit actuel dans les ports 
du St-Laurent affirme la Fédé­
ration dans une déclaration 
qui a reçu l'appui des délègues 
a son congrès annuel. Le- lé­
gislateurs devraient proposer 
de nouvelles formules de rè­
glement des conflits indus­
triels, et rejeter l’arbitrage 
obligatoire et autres mesures 
restrictives, soutient la Fédé­
ration.

laient reconnaître leur 
culpabilité à diverses ac­
cusations. Ces “disparus" 
sont Mario Bachand, An­
dré Garant, Pierre Sch­
neider et Roger Tétreault.

Ce dernier serait rendu, 
à l’instar de Richard Bi- 
zier, aux îles Saint-Pierre 
et Miquelon.

Ce matin, à lOh.15, les 
noms de ces “disparus" 
seront appelés en Cour du 
Ranc de la Reine. S’ils 
font défaut à l’appel, la 
Couronne entamera rapi­
dement des procédures 
pour la confiscation de 
leurs cautionnements.

3le congrès aura lieu à Québec 
les 1er, 2 et 3 novembre pro­
chain, recevra des représen­
tants des associations pour l'a­
vancement des sciences de 
France, d’Ang!*terre et des 
Etats-Unis.

Il «'agit de M. Robert Cons- 
tans. délégué de l'Association 
française pour l'avancement des 
sciences, du docteur William E 
Swinton, délégué de British As­
sociation for the Advancement 
of Science et du docteur Tho­
mas Park, délégué de Ame­
rican Association for the Ad­
vancement of Science.

La nouvelle a été communi­
quée aujourd'hui par le prési­
dent de l'ACFAS, M. Claude 
Geoffrion, doyen de la Faculté 
des sciences de l'université La­
val de Québec.

M Geoffrion a aussi annoncé 
que le programme détaillé du 
congrès ainsi que les titres 
de toutes les communications 
et un résumé de toutes les ac­
tivités de cette rencontre pour­
ront être obtenus sur demande 
dès le 15 octobre, en s'adres­
sant au Secrétariat générad de 
l’ACFAS à Montréal.

La participation au congres 
de l’ACFAS de ces trois délé­
gués étrangers suscitera beau­
coup d’intérêt puisque c'est la 
première fois dans l'histoire de 
ses trente et un congrès consé­
cutifs, que l'ACFAS reçoit en 
même temps des représentants 
de ces trois pays.

La campagne du Prêt d’honneur débutera le 3 novembre par 
un spectacle folklorique à la Plaça des Arts de Montréal. En 
prévision de cet événement, Nicole Lalonde costumée è l'indien­
ne, e remis une ceinture fléchée, hier, àM. Samuel Gagné, 
président de la campagne, en présence du pro-maire Paul-Emile 
Sauvageau à l'hôtel de ville. L'objectif de la campagne est de 
$350,000.

Le conseil municipal 
l’annexion ... mais p

Par Jean-Marc ULIBERH
Le conseil municipal de Saraguay a. apres de 

longues discussions avec les électeurs, décidé, lundi soir, 
d’approuver l’annexion à Montréal mais en y posant 
toutefois plusieurs conditions. Avant de soumettre le 
règlement d’annexion aux électeurs-propriétaire* de 
Saraguay le conseil municipal de Montréal devra modifier 
le règlement d’annexion en le rendant à peu près

de Saraguay accepte 
ose des conditions!
conforme aux offres faites par la cité de St-Laurent. 
Une soixantaine des 109 électeurs-proprietaires de 
Saraguay avaient envahi ta petite salle où siégeait le 
conseil municipal sous la présidence du maire E. Van E. 
Leipoldt. Une très vive discussion a précédé la decision 
du conseil municipal, la majorité des électeurs présents 
à I assemblée étant visiblement opposés à ce que I on 
’’précipite’ l’annexion à Montréal sans avoir tenu compte 
des offres alléchantes faites par St-Laurent.

modernisation sera amorcee par la deuxième tranche du rapp 
Parent et il a souligné que l’adoption du bill 60 ne réglera 
pas tous les problèmes.

UN RENOUVEAU CONSTANT

M. Gérin-I.aioie a en outre affirmé qu "un système d’édu- 
ration, digne de ce nom. doit se soumettre à un renouvelle­
ment constant à la fois dans ses méthodes d’operation et dans 
ses programmes, s’il veut s'adapter constamment de façon a 
faire face aux exigences du progrès. Tout ceci est compromis 
amourri hui par suite de l'existence d’une autorité incohérente 
d une initiative éparpillée et d’une responsabilité non coordon 
nce...

L'une rirv principales exigences de base d un sy stème sco 
taire aujourd'hui est "une attitude positive et dynamique a 
l'egard du changement et la capacité d'innover", a poursuivi 
le ministre.

Former des hommes capables de s'adapter aux change 
ments rapides de la technologie ; réadapter les méthodes el les 
programmes aux changements constants du marche du travail; 
former un personnel enseignant competent ; assurer l’educa' 
tion permanente cette entreprise gigantesque et a longue 
portée constitue en soi un impératif suffisant pour justifier 
1 etablissement immédiat d’une autorité clairement définie 
en éducation.

"Ne pas réussir à faire face à cette nouvelle dimension 
sociale qu’est le changement accéléré entraînerait une frus­
tration croissante parmi notre population, une population qui 
est déjà insatisfaite et anxieuse, partiellement en raison de son 
manque d’ajustement au rythme actuel du progrès."

Ainsi, le bill 60 en lui-même, est simplement une mesure 
administrative mais, à cause de ses implications à long terme 
c’est tout l’avenir de l’éducation québécoise et, en fait l'avenir 
du Québec qui en dépendent Car la stabilité politique et la 
croissance économique du Quebec reposent immédiatement sur 
un système d education adéquat.

Chaput ne cache 
pas son admiration 
pour René Lévesque

SHERBROOKE, _ L. tb.f 
du o»rti républicain du Ouébac, 
M. Marcel Chaput, a prouvé 
davant la» étudiant* d* Shar- 
brooka qu'il avait una haut* ai- 
tima pour la minittra des Ri- 
chastes naturelles, M. René Lé­
vesque.

M. Chaput, qui avait paru 
étonné lorsqu'un membra dt son 
auditoiro, après s'êtra idantifié 
comma un liberal, lui a deman­
de s'il était d'avis qua M. René 
Lévesque était meillaur sépara­
tiste que pouvait l'êtra M. Cha­
put.

“A causa de ma vertu d'hu­
milité, je fuis obligé de dire 
ou'", • affirmé le chef indépen­
dantiste et il e ajouté: "Je dois 
evouor que par son action, ses 
declarations, et son dynamisme, 
M. René Lévesque e contribué 
grandement à faire avancer le 
cause de l'indépendance au Qué­
bec et je l'en remercie".

En raison de le longueur de 
la conférence qu'il o prononcée 
devant les étudiants, la période 
de questions a été da courte du­
ree et si M. Chaput y a retrou­
vé des sympathisants, il y an 
avait qualquat-uns qui lui étai­
ent opposés.

Un auditeur lui a raproché da 
vouloir l'independanca du Que­
bec pendant que les grendet 
puissances senteient actuelle­
ment le besoin de s'unir afin do 
sa relever économiquement.

Cette question n'a pat paru 
plaira tallemant à M. Chaput, 
gui a déclaré: "C'ast parce que 
je veux que mon pays puissa 
participer è des marchés com­
muns que je réclame ('indepen­
dence du Québec”.

Ottawa songerait-: 
à abandonner le 
projet "Frégate" : 
($374,000,000) :

OTTAWA — gouverne­
ment fédéral annoncera pro­
bablement, d'ici un mois en­
viron, l'annulation d'une 
commande de frégates au 
coût de $374,000,000 approu­
vée par l'ancienne adminis­
tration.

Ce programme de cons­
truction de navires sere rem­
placé par un autre non né­
cessairement militaire. On 
songe à la construction de 
navires qui pourraient trans­
porter des hélicoptères anti- 
sous-marins.

D'autre part, le vice-ami­
ral Herbert Raynor, chof de 
Tétat-maior de la marine, a 
fait savoir au ministéro de 
la defense nationale à Ot­
tawa que la marine avait un 
besoin urgent de nouveaux 
bâtiments afin de rempla­
cer les vieux qui ne sont 
plus utilisables.

Mais il a refusé de donner 
des détails à une question 
de M. John Lloyd, député 
libéral de Halifax, â savoir 
si des frégates seraient lé 
genre de vaisseaux requis* 
dans le moment. , «

Au congrès des 
secrétaires de 
municipalités

M. Pierre Laoorle. mmutra 
des Aflaires municipales, sera 
le conférencier invité au ban. 
quel, lors du congrès des se- 
cretaires-tresoners dé munici­
palité qui sera tenu à l'EstereL 
le 14 octobre prochain.

Au cours des deux journée* 
du congres, les délégués «n* 
tendront plusieurs conféren­
ciers : Me Jean-Louis Doucet, 
sous-ministre des Affaires mu­
nicipales; M Jean-Paul Clùii- 
lier, secrétaire de St-Paul 
Montminy; M. Jean-Jacque* 
Bergeron, inspecteur général 
adjoint des Ecoles secondai­
res; Me Philippe Miller, chef 
du Service légal au Départe­
ment de l’Instruction publi­
que; M Hervé Gagnon, conseil­
ler technique au Département 
de l'Instruction publique. Ms 
Camille Blier, sous-minisire 
adjoint, ainsi que M. Maurice 
Turgeon, chef du Service de* 
Recherches economiques a la 
Commission municipale de 
Québec.

II sera question de* prértv 
gatives et des devoirs du se­
crétaire-trésorier. des amen­
dements apportes aux lois 
municipales el scolaires, d» 
l'organisation, de la structure 
et du fonctionnement des com­
missions scolaires régionales, 
des problèmes municipaux et 
scolaires, et du financement 
des emprunts.

Environ 200 délégués doi­
vent prendre part aux sean­
ces de ces deux journées d’é­
tudes. les J4 et 15 octobre pro­
chains.

Le nombre des 
a’ccoÜques a 
doublé en 15 ans

SHERBROOKE — Le ncfltt 
bre des alcooliques a plus «si# 
doublé dans la province JUZ 
Quebec, depuis les 15 der­
nières années.

D'après les chiffres founwg 
par le Dr André Boudicajj.. 
directeur du service médical 
de l’alcoolisme du minister* 
de la santé, les alcooliques, 
qui étaient au nombre appro­
ximatif de 32.000. en 1948, 
atteignaient 78.000 en 1961.

Le Dr Boudreau a apporté 
ces précisions pendant unqç 
conférence qu'il a prononces 
dans le cadre du quatrième 
congrès scientifique du chapi­
tre du Québec du Collège da 
médecine générale du Canada, 
tenu à Sherbrooke.

Pour obtenir les chiffre* pr£ 
cités, les médecins se hasefil 
généralement sur une certains 
maladie du foie attribuable à 
l'alcoolisme --
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Le président du Comité exé­

cutif de Montréal, M. Lucien 
Saulnier s’était rendu prêter 
main-forte au maire Leipoldt 
et il a été soumis à un feu 
roulant de question* et d’opi­
nions émises par les contri­
buables.

M. Saulnier a expliqué que 
Montréal aurait pu farcir son 
règlement d'annexion de tou­
tes sortes de promesses miro­
bolantes mais rien ne pouvait 
assurer la population de Sara­
guay que le lieutenant-gouver­
neur en conseil, qui sanction­
ne l’annexion et qui a droit 
de modifier les condition* 
d’annexion aurait accepté le 
réglement tel quel.

"Si nou» n’avion* pas été 
honnêtes, a dit M. Saulnier, 
nous aurions pu vous faire un 
tas de protrresses pour arra­
cher votre consentement et 
une fois l’annexion consom­
mée prendre le parti de se 
croiser les bras et ne rien fai­
re... mais nous avons été hon­
nêtes et nous vous avons of­
fert ce que nous croyion* être 
juste et raisonnable”.

Plusieurs contribuables ont 
reproché au maire Leipoldt 
d’avoir fait approuver par les 
membres du conseil, en cau­
cus. les offres de Montréal et 
d’avoir rejeté de lui-mème 
celles de St-Laurent.

“Ce n'est pas que nous som­
mes contre l’annexion, a dit 
un contribuable, mais nous 
voulons en tirer le plus grand 
profit possible”.

Un autre a déclaré que de 
l’avis même de M. Saulnier les 
finances de Saraguay étant 
très bonnes il n’y a pas urgen­
ce à “précipiter” l’annexion. 
“Dans quelques années, dit-il, 
vu l’état de nas finances. 
Montréal sera toujours inté­
ressé à nous annexer”.

D’autres ont réclamé la te­
nue d'un référendum avant 
l’adoption du règlement. C’est 
en vain que le maire Leipoldt 
et d autres membres du con­
seil ont expliqué qu’après l’an­
nexion les électeurs-propriétai­
res seront convoqués en as­
semblée et qu alors ils pour­
ront exiger le référendum 

“Pas d'assemblée de pro 
pnétaire* un référendum” 
ont lancé plusieurs voix.

1/e* discussions ont p|orté 
sur plusieurs autre* points: 
zonage, transport en commun, 
école*, etc.

Vers llh.30 M. Lucien Saul­
nier a quitté la salle alors que 
le conseil s’apprêtait à pren­
dre en considération le régle­
ment d’annexion.

L’échevin A. M. Mancille a 
alors soumis un projet de ré­
solution approuvant le règle­
ment d’annexion à Montréal 
mais à huit conditions. La ré­
solution a été approuvée par 
un vote de 4 contre deux. MM. 
Marcille. JP Quintal, F.W. 
Hawks et F.D. Mathias votant 
pour tandis que MM R. Na 
deau et P A Jarry ont voté 
contre.

On a expliqué par la suite 
que par retta procédure le

réglement d’annexion n'aura 
pas à revenir devant le con­
seil de Saraguay si le conseil 
de Montréal accepte de modi­
fier son règlement pour y in­
clure toutes les conditions po 
sées par la résolution adoptée 
lundi soir.

On prévoit que dans un 
tel cas la plupart des objec­
tions formulées par les con­
tribuables au cours de rassem­
blée tomberaient delles-mé- 
mes. le règlement d'annexion 
amendé répondant à leurs exi­
gences.

Voici, en résumé, re que 
demande la motion Marcille :

1— le gel, pour une pé­
riode de 10 ans (au lieu de 
5) du taux de la taxe foncière 
en vigueur à Saraguay en 
1963 ;

2— la construction immé 
diate des routes déjà existan­
tes selon les standards de la 
ville de Montréal ;

3— qu'après l’annexion les 
propriétaires riverains du bou­
levard Gouin, dans la partie 
nu passe la conduite d’eau de 
1.200 pieds construite en 1962 
et déjà intégrée au réseau 
d’aqueduc de Montréal, soient 
libérés de leur taxe spéciale 
pour le paiement de cette 
conduite ;

4— que le règlement de 
zonage actuellement en pré­
paration à Saraguay soit ter­
miné avant l’annexion et soit 
mis en vigueur par Montréal; 
(on ne veut pas que le zonage 
toit fl' tormine par le serv n e 
d urbanisme de la métropole).

5— Aucun changement à ce 
règlement de zonage ne pour­
ra être apporté sans le con­
sentement de la population de 
Saraguay;

6- tous les services munici­
paux. pompiers, police, enlève­
ment des déchets, nettoyage 
des rues etc., devront être ac­
cordés au quartier de Sara­
guay sans délai et sans frais 
additionnels ;

7 prolongement du servi­
ce d'autobus dan* Saraguay:

8— assurer aux enfants de 
Saraguay les mêmes avantages 
scolaires que ceux dont ils 
bonéficienl actuellement de 
St-l-aurent.

Si la procédure adoptee par 
Saraguay n'est pas contestée 
et si le Conseil municipal de 
Montréal se plie aux exigen­
ces, on peut prévoir que le 
règlement d'annexion sera pu 
hlié conformément à la loi et 
qu'une assemblée des proprié­
taires de Saraguay aura lieu 
dans le délai prescrit pour 
obtenir leur approbation

A cette assemblée, si les 
propriétaires acceptent le rè­
glement, il appartiendra en­
suite au lieutenant-gouverneur 
en conseil de le sanctionner 
pour lui donner force de loi.

Au contraire, si 25 p.c des 
propriétaires de Saraguay ré­
clament le référendum, le rè­
glement d'annexion devra su­
bir cette mesure el pour être 
maintenu il devra recevoir 
l'approbation de la majorité i 
des proprietaires en nombre 
et en valeur.

^ L'INDEPENDANCE NATIONALE
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LE 21 OCTOBRE A 8H.30 P.M.
SALLE MAISONNEUVE

1300 Maisonneuve
Orateur» P. BOURGAULT - PIERRE RENAULT

LC 12 OCTOBRE A IH.30 P.M.
Marche «nti-nuclésire sur Québec. 

Rendti-veu* devant l'Auditorium du Pl*teau, 
rue rallxa-Lavalléa 
Bienvenue à toi/.s

LC 1er NOVEMBRE A 9H. P.M.

BAL MUSETTE avec l’orchestre de Pietro Rossi
SALLE MAISONNEUVE

|?0A MaUnnneuve
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EDITORIAL

Mission accomplie
I* gouvernement l-eeage * manifesté 

de là faiblesse, en juillet dernier, quand 
if a accepté de remettre a plus tard 
ié vote d'un projet de loi dont jl avait 
Ini-même affirme et établi l'extrême ur­
gence. Nous saurons bientôt quelles au­
ront été les conséquences de ce recul : 
nous le mesurerons en prenant connais­
sance des amendements que le gouverne­
ment fera siens.

Qu'on nous entende bien : nous n af­
firmons pas qu'il devait de toute néces­
sité présenter le bill 60 en juin. Mais 
a1 partir du moment où il avait estimé 
devoir le faire, nous avons mal compris 
ses hesitations. Bref, il a eu tort ou bien 
eû Juin, ou bien en juillet.

; Mais c'est la un fait passe. Soulignons 
qpe M. Paul Gérin-l>ajoie a admirable­
ment utilisé le délai: il est allé partout 
expliquer le sens, la portée et la néces- 
aké du projet de loi qui doit créer un mi­
nistère québécois de l’éducation. Il est 
ainsi parvenu à formuler «es idées en 
termes plus concrets. Un livre, qui sera 
lancé aujourd’hui aux Editions^ du Jour

gt que par conséquent nous n’avons pu 
lire encore — résume l’argumentation 
du ministre.

Nous trouvons son attitude a la fois 
courageuse et libérale. Il a défendu son 
projet de loi. et il a écouté toutes les ob­
jections que celui-ci suscite. Cette mission 
*»t maintenant accomplie. Il reste à légi­
férer et a gouverner.

•
Caux qui désirent remettre au plus 

tard possinle le débat parlementaire in­
voquent parfois l’argument démocrati­
que. Il me semble qu’ils le font à mauvais 
escient.

L’autorité politique existe et doit 
exister dans toua les régimes : ils diffè­
rent, notamment, par la façon dont ils 
parviennent à leurs décisions. Mais la 
décision s’impose. I>a démocratie parle­
mentaire exige que. dans toutes les lois 
importantes, une discussion préalable ait 
eu lieu. Mais elle n’enferme pas la so­
ciété, surtout s’il s’agit d’une société ho­
mogène comme la nôtre dans une discus- 
aion à n’ep plu* finir. La démocratie 
a’e*t pas l’organisation da l’inefficacité 
•ï de '’impuissance

Certes, le WH! 60 ne »era pas la meil- 
1 are dee loi» dans ie meilleur des Que 
1 <:o* possibles. L’expérience nous dira 
<1 lelies «ont ses lacunes. On peut dès su- 
i «urd’huf prévoir qu’il faudra un jour 

1 amender.

Mais l’opinion publique ne vt pas 
s’effondrer au lendemain du jour où l’on 
aura créé un ministère de l’éducation. 
Elle continuera d’avoir son mot a dire. 
F^s choses d’aiileura se passeront bien 
plus qu’hier sur la place publique. On me­
surera peu à peu si l’équilibre des pou­
voirs est bien réalisé, et l’on discutera de 
façon plus concrète du rôle de l’Etat dans 
ce domaine.

S’agit-il la d’un pragmatisme britan­
nique? Je ne le crois pas. Descartes n’esi 
pas la France entière. L’homme d’action 
accepte de tâtonner un peu : les réformes 
pratiques qu’on apporte à des problèmes 
pratiques sont en fin de compte vérifiées 
par les faits.

Dira-t-on que nous faisons l’apologie 
de l’improvisation? Ce serait oublier que 
l’opinion est saisie de la question depuis 
I960. lie programme électoral des libé­
raux annonçait dès juin de cette année 
la création d’une commission royale d’en- 
quéte sur l’éducation, qui allait en parti­
culier étudier “les structures ... de notre 
système d’éducation”. Le gouvernement 
instituait cette enquête au printemps sui­
vant. Le reste est dans toutes les mémoi­
res, et notamment la publication, en avril 
1963, de la première tranche du rapport 
Parent. En somme, environ trois ans de 
discussion publique, de recherche et de 
réflexion.

Enfin, nouhlions pas que le hill 60, 
comme le rapport Parent, «ont de» solu­
tion» de compromis. C’est »insi, par ex­
emple. que l'un et l’»utre »ont fondés 
»ur la nécessité de trouver, au bout du 
compte, un homme qui prononce le der­
nier mot. Néanmoins, l’un et l’autre en­
lèvent au ministre, dans des domaines 
très vastes, l’autorité d'abord affirmée 
comme nécessaire. Et pourquoi? Parce 

u’on veut faire en sorte que l’école con- 
essionnelle soit l’école publique. Il s'agit 

peut-être là de réalités logiquement con­
tradictoires. mais dont l’histoire parait 
Imposer la jonction: il a donc fallu trou­
ver quelque part un compromis. Et ja­
mais un compromis n’est tout à fait sa­
tisfaisant pour l’esprit. Mais re peut être 
une nécessité de fait.

Hàtona-nous donc de le fair» fonction­
ner : n«u» verron» »’il e»t viable et »'i! sa­
tisfait les partie» en eauae. Là-dea»u». 
de» discussion» théorique» ne seuraient 
nous ronduir» plu» avant.

Sndré LAURRNDEAU

Règlement de compte » St-Vincent-de-Psul

Nul n’a encor* oublie la terrifiante «meute qui 
(eooueit le peniteneier de Saint Vincent-d«-P«ul en 
juin dernier. La preuve est faite depuis longtemps que 
lei detenu* ne portent pae seul* I* responsabilité de 
«efte tragédie. Ce» jour* dernier», devant le juge Wag­
ner. comparaissait Alvin Cunn. accusé de participation 
au soulèvement. Celui-ci devait alors révéler qu'il avait 
qt» cruellement battu par ‘‘une quinxame de garde* , 
non pas le lendemain de I'cmcute. mais cinq jours plus
tard.
-Traîné jusqu a un* cellule 

tiOtée. Aivm Gunn (ut vieti 
rp* d'une brutalité telle qu'on 
(jlfvsit par U suite l'hospitali- 
*er durant quelques semaines 
be médecin de l'Institution « 
corroboré la déposition du 
priaonnier. Il ne parait taire 
aucun doute que les gardes 
ont voulu "régler un compte" 
avec ce détenu L'affaire, pré 
élse-t-on, s'est produite a l’in- 
411 du directeur. M. LeCorre. 
qui aurait subsequemment 
congédie quelques-uns des 
eardes coupables et donne do» 
directives formelles mterdi 
«snt !e recours è ia violence

Le juge Wagner a estmr* 
«hhj \Kin Gunn, quelle qu ai» 
èlé sa participation a l'émeute 
du 17 juin mail été suffisant 
(jtent puni par les gardes Le 
president du tribunal s est 
empresse en outre, de con­
damner ces actes inhumains

'AU décharge du directeur 
LeCorre. oit peut invoquer le 
climat de terreur qui régnait 
é Saint-Vineent-de-l’aul après 
le drame du 17 juin Durant 
quelques semaines, les dete­
nus ont vécu comme des for­
çat», derrière le* barbele*

dormant souvent a la belle 
eloile, sous la surveillance de 
soldats en armes et de gardes 
harassée. Dans ces conditions 
exceptionnelles, il n'est pas 
étonnant que des actes de vio­
lence aient éclaté et que les 
gardes, tout aussi éprouvés 
que les détenus, craignant à 
tout instant une nouvelle ex 
plosion, aient eu recoura à 1» 
force

Expliquer sans justifier

Mais toute* les circonstan­
ces atténuantes n om. en defi­
nitive. qu'un caractère explt 
ratif. Et le recours à 1» violen­
ce. maigre les événement* ex­
ceptionnels qui paraissent 
( expliquer, reste injustifiable 
A Saint Vincent-de-Paul. il 
faut briser un jour le cenele 
vicieux: les détenus se révol­
tent parce que les conditions 
qui leur sont faites sont into­
lerable*. et les gardes sont in­
traitable* parce que les déte­
nus menacent constamment 
de se soulever. Pour sa part, 
le directeur LeCorre ne peut 
mener à bonne fin son pro­
gramme de réformes, le climat 
ne se prêtant pas aux amélio­
rations Qu* sa' on» nous an-

BLOCS
NOTES

lourd hui des conditions qui 
régnent au peniteneier" Il s 
tallu pdu* d'un an pour ap­
prendre quùn détenu avait 
été sauvagement battu a l’in­
su du directeur. Qui sait, au 
jourd hui. ai d’autres détenus 
ne sont pas encore soumis a 
des traitements brutaux quand 
leur comportement deplait à 
leurs geôliers? Le directeur 
LeCorre ne le sait peut-être 
pas lui-méme. Peut-il seule­
ment donner l’assurance que 
le régne de la violence a dé­
finitivement pris fin. ou doit- 
il reconnaître que ses directi­
ves ne sont pas respectées"

Certes, la lèche de M Le 
Cnrrt n'est pas facile et il 
faut lut reconnaître 1# ment* 
de la bonne volonté, surtout 
a la suite des accusation* in­
justement portée* contre lut 
lorsque, en mai dernier, deux 
détenus s’étalent emparés d* 
deux gardes qu'ils gardaient 
en otages. D faut se deman­
der si, en raison des difficul­
tés nombreuses auxquelles il 
« est heurté depuis plus d'un 
an. M. LeCorre est toujours 
ep mesure d'accomplir à 
Saint-Vincent-de-Paul l'oeuvre 
de redressement qu’il comp­
tait réaliser,

On a souvent déploré 1 in
«ufftaspe» d» renseignements 
obteertf» su sujet de» inci 
d*nt» ntmtbreia *urs-enu» t 
Saint-Vinrent-de-Psul Chsque 
fet». de» enquête» on* «»♦ ine 
tituées qui svsient un earee- 
tère sdmmistrstif et sur les 
quelles le publie n'a jamais 
été pleinement informé. Il ne 
sera vraiment possible de por­
ter un jugement complet et de 
départager le» respomuibiU- 
tes sur les vice* actuel» de no­
tre régime pénitentiaire qu’» 
la lumièr* d'un» *nquét* pu- 
hltqii*

Michel ROT
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Autour de "Le destin de F. Thomas"

Tu sais. Rene. il y a des fois . . j ai l'impression de tourner en rond !

AU CONGRES DE SCARBOROUGH

Le langage nouveau et l'éloquence de 
M. Wilson ont séduit les 

travaillistes britanniques
Par Henri PIERRE

La aoixante-deuxieme conference du parti travail­
liste. qui s'endormait dans ta torpeur et l’ennui, s'est 
brusquement réveillee grâce au discours de M. Wilson. 
Le chef travailliste a brillamment confirme son empri­
se sur ses troupes, fascinées par l'éloquence seche mais 
lucide, pleine d'humour à l'occasion, d'un homme au 
cerveau remarquablement organise.

M Wilson n est pss un tri­
bun populaire a la recherche 
dèffet» oratoires propres * 
toucher 1# coeur de son audi­
toire Mais ses discours precis, 
abondamment documentes, im­
pressionnent les militants, 
flattes, semble-t-il. de le sentir 
s adresser davantage à leur 
intelligence qu'à leurs senti­
ments. Très exactement on 
sentait quelque admiration 
chez les troupes travaillistes 
devant ce fort en thème, cet 
"incollable", devant cette "ma 
chine” intellectuelle fonction­
nant avec la même vitesse et 
la même précision que la ma­
chine à calculer électronique 
évoquée dans le discours. Ain­
si s'explique la très longue 
ovation qut lui fut donnée par 
! assistance debout

par Is revolution scientifique 
Du coup, la vieille querell* 
sur la clause 4 des statut» 
~ *ur le» nationslisstions — 

*e trouvait dépassée.
En définitive, sagesse modé­

ration, respectabilité, conti­
nuent d'ètre les caractéristi­
ques de cette conférence, qui, 
mardi, a repoussé à une très 
large majorité une proposition 
révolutionnaire visant a abolir

les ecoles privées du genre 
d'Eton ou de Harrow. Cne 
formule recommandant la coo­
pération entre les secteurs pu­
blic et privé de l’éducation 
a ete adoptee. Ainsi, très pru­
demment. les travaillistes évi­
tent des excès qui pourraient 
rebuter les électeurs, tandis 
que les leaders font de leur 
mieux pour étouffer leura con­
troverses. M. Callaghan, chan­
celier de l'Echiquier du "gou­
vernement fantôme”, après 
avoir exprimé sur la planifica 
lion des vues en contradiction, 
sinon même en opposition avec 
celles de M Wilson, a en effet 
pris soin de préciser qu'il n'y 
avait ni querelles ni ennemis 
dans le parti.

(Le Afondei 
'««IWIWIIM

Perspectives en vue de la 
prochaine élection 

présidentielle en France
Rar Pierre VIANSSON PONTE

La campagne préliminaire i l’élection pr»»iden- 
tiell» est donc virtuellement ouverte. Personne ne sait 
cependant »i ce scrutin se déroulera dana quelque* mois, 
dans un an ou dana plu* d* deux année», à l’échéance 
normale d» l'actuel septennat, en décembre 1965. Per­
sonne. sauf le général de Gaull». s’il • arrêt* set in­
tention*.

aocislism* »t réveMInn 
Miontifiqu*

le them* essenti*! du dt» 
court de M. Wilson était qu* 
seul un gouvernement socialis­
te pourra résoudre les graves 
problème* créés par la gran 
dt révolution acientlfiqu* en 
coure. Selon lui. la* conserva­
teurs ne veulent ou ne peuvent 
pat prévoir les effet* d* l’au­
tomatisation. dont le dévelop­
pement aupprimera dix mil­
lions d'emplois d'ici è 1070. 
l^s travaillistes doivent trou­
ver U solution â ce chômage 
technologique et canaliser 1s 
révolution scientifique au 
mieux des intérêts de la com­
munauté. et non pas au bene 
fice de* grandes compagnies 
privées.

Bien entendu. M. Wilson 
évoqua une sorte d'àge d’or 
ou le premier problème à ré­
soudre ne serait plus que celui 
des loisirs. En attendant, un 
gouvernement travailliste de­
vrait envisager des change­
ments dans la structure de 
l'industrie, la creation de nou­
velles industries contrôlées 

ar l'Etat et. enfin, une vérita- 
le mobilisation de* scientifi­

ques. de plus en plus nécessai­
res et qu'il faut garder en 
Grande-Bretagne Le leader 
travailliste parla egalement 
de la nécessité d'augmenter 
les ressources ailimentaires 
pour les pays sous-développés, 
et d’assurer un emploi à tous 
les jeunes sortant des écoles. 
Plus tard, M. Wilson évoqua 
une reforme fondamentale de 
l'éducation qui, au lieu de ren­
forcer les division* de classes, 
devrait offrir à tous les jeunes 
la possibilité d'un progrès so­
cial.

Dan* l'ensemble, M Wilson 
plaida pour une codification 
démocratique, seule réponse 
a son avis au défi du eommu 
niante

D faut noter toutefois qu* 
le lesder travailliste, loin d ac 
copier la these marxiale d ure 
mise en eommun des moyen* 
de production ei d'échange, 
envisage une coopération entre 
l'Etat et l’entreprise privée, 
entre l'université et les gran­
des affaires. m«is avec un ren­
forcement des contrôles de 
l'Etat. Aussi bien, le journal 
communiste "Daily Worker" 
lui reproche-t-il de ne pas avoir 
tiré la conclusion logique de 
ses prévisions.

Donner un "new look"
•u programmo travaillât*

Les observateurs politiques 
notent, pour leur part. I habi- 
leté de M Wilson, qui. apres 
avoir "enterre” les vieux au
jets de controverse sur la
politique étrangère, le March* 
eommun 1* défense nationale 
las nationalisation* s réussi 
è tailler son parti par un Un 
gag» nouveau nsant I donner 
au programme travailliste un 
‘ new look”, un visage renou­
velé, qui devrait toucher le» 
classes moyennes, les techni­
ciens. les universitaires et 
aussi les jeunes couches impa­
tientes de franchir les bar­
rières invisible*, mais très so 
lides encore, d’une société très 
hiérarchise*.

Le chef du Labour a exprimé 
en termes nouveaux, trè* éloi­
gnés du vocabulaire t 
lut* du dix-neuvième siecle. 
la nécessité d'un socialisme 
quil entend redéfinir a la lu­
mière des bouleversements éco­
nomique» et «ociaux prodm's

Ce» derniers jours, * deux 
reprises. U s eu recourt s l’u­
ne de ces formules elliptique* 

ui lui sont familière* pour 
onner a entendre qu'il envi­

sageait de solliciter un second 
mandat. Celle perspective n'a 
guère surpris : elle est con­
forme en effet au tempéra­
ment de l'homme comme à l’é­
volution du régime. Le direc­
teur du Populaire écrit fort, 
justement qu'a gouverner aeul 
et pratiquement sans contrôle 
on accepte de plus en plus dif­
ficilement l’idee d'une retraite 
volontaire, qu’on en arrive fa 
talement à se considérer com­
me indispensable. "C'est bien 
là, ajoute M. Gérard Jaquel, 
une des caractéristiques essen­
tielles de tout regime de pou 
voir personnel.”

Pratiquement, le signal a 
ru- donné par le régime lui- 
ntème. Le premier ministre a 
engagé le fer en prononçant 
à Boaulieu-sur-Mer devant les 
parlementaires de l'U.N.R un 
discours dont l'agressivité a 
surpris venant d’un homme si 
pondéré. On s'est demandé ce 
qui provoquait et expliquait 
cette soudaine virulence. Puis 
le général de Gaulle attaquait 
à son tour dès Orange, premiè 
re étape de son voyage. Tout 
devenait clair : le chef de 
l’Etat a choisi de prendre 
maintenant l'offensive: il en 
tend engager l’épreuve de for­
ce sur son propre terrain, sur 
le thème de ['indépendance 
nationale

Un homme et une équipé
t. opposition parait avnir 

compris la mam>euvre. Le 
Rassemblement démoeratique. 
à qui revenait par les hasards 
du calendrier le soin de faire 
entendre cette semaine la 
voix des antigaullistes, se 
trouve être, malgré une im­
portance réduite, une forma­
tion charnière. Son congrès a 
su éviter tant bien que mal 
les écueils les plus dangereux 
et a tenté de proposer une pro­
cedure concrete.

Pour combattre de Gaulle, 
il faudra d'abord un homme — 
un seul. Si tes suffrages des 
adversaires se dispersent entre 
plusieurs noms, la démonstra 
lion donnée au pavs et au mon­
de de lecrasante autorité du 
chef de l'Etat risque d'être 
plus éloquent* encore Mai* 
comment panenir. au milieu 
du peloton nombreux de» ' pos­
sibles *t de* probable» a 
dégager la candidature la plus 
acceptable ?

La méthode que préconisent 
les dirigeants du centre gau­
che n'est pas nouvelle. Elle 
consiste a mettre d'abord l’ac­
cent sur la recherche d'une 
plate-forme commune et à par­
venir ainsi à une "charte de 
la démocratie moderne". La 
tâche sera ardue, car les par­
tenaires ne pourront manquer 
de renouveler, face à la thèse 
de "l'indépendance nationale" 
telle qu'elle est presentee, 
leurs convictions européennes 
et atlantiques — ce qui aura 
évidemment pour consequence 
de rendre difficile un rappro­
chement «vec les cnmmuni»***

fe

Ensuite il faudra a-t-on dit 
t Evian, former “une équine ", 
shadow-cabinet à la manière 
anglaise ou comité è la mode 
de la file République: toute 
la question est là. Un groupe 
d'hommes représentatifs ve­
nant d'horizons assez diffé­
rents. partageant avec des at 
tributions précises la double 
tâche qui consiste à critiquer 
jour aprè» jour chaque acte 
de son “homologue” au pou­
voir et à expliquer inlassable 
ment à l'opinion ce qu’ils au 
raient fait eux-mêmes, peut 
avoir un certain effet. Au con 
traire, le rassemblement plus 
ou moins mythique de nota 
blés dont les noms ne sont 
guère populaires et qui «e con­
tenteraient de produire quel­
ques proclamations sur les im 
mortels principes et quelques 
diatribes sans contenu concret 
n'aurait aucune portée.

Limites du regroupement

Ici se pose la question des 
limites et de l’étendue du re­
groupement. Car 'T'équipe", 
avec son programme commun, 
doit — dans la procédure en­
visagée — proposer à une 
‘‘convention", qui n'aurait gué 
re qu'à l'entériner, la can­
didature unique. Tous les ef­
forts des leaders du centre 
vont évidemment tendre a 
réaliser une entente allant des 
socialistes inclus aux modérés 
antigaullistes en passant par 
Ip M.R.P.. avec l'espoir qu a 
l'heure du vote les communis­
tes ne pourront faire autre­
ment que d'apporter leur ap­
pui

Dans cette perspective, les 
uns — M. Mitterrand en parti 
cnlier — ont surtout le souci 
rie choisir un homme nui puis 
se avoir l'investiture formelle 
ou tacite de l'extrême gau 
che: les autres — comme M. 
Jacques Duhamel et. dans une 
moindre mesure. M. Maurice 
Faure — se rencontrent avec 
les dirigeants du M.R.P.. re­
doutent tout contact avec le 
parti communiste et estiment 
qu'il convient de se placer, 
vis-à-vis de lui comme du gaul­
lisme. en position de force 
par la reunion d'une coalition 
comprenant socialistes, répn 
blicains populaires et tous les 
autres "dcmocrates" et euro 
peens

C'est bien sur cette diver 
fence que comptent le general 
de Gaulle et son premier mi­
nistre. Car si le regroupement 
doit comprendre la S F ! 0 
il lui faudra englober aussi 
1 extrême gauche qui s effor­
cera de sortir definitivement 
de son "ghetto": les gaullis­
tes pourront dire, après M. 
Andre Malraux: "11 ne reste 
plus, en France, que les com­
munistes et nous". Ou bien 
les socialistes seront absents, 
faisant route avec les commu­
nistes, et le regroupement ap­
paraîtra bien limité, presque 
dérisoire: l'élection sera trian­
gulaire et l'échec assuré.

La portée de ce brutal vira­
ge qui vient de se produira 
dans la vie publique intérim 
re à la faveur de quelques di‘ 
enurx dnpa«s» notablement le

Je viens de terminer la lec­
ture du livre de René Lar- 
bonneau "Le destin de frere 
Thomas"'. Je ne veux pas faire 
ici l’analyse du bouquin : <ju il 
n.e suffise de dire que si je le 
faisais, elle serait dtris 1 en­
semble, favorable, avec des re­
serves toutefois que je pour 
rais justifier. Ce que je veux 
faire ici. c'est protester contre 
ces pages couvertures publier 
taire*, menteuses, effrontées 
tendancieuses, aguichante» a 
plaisir, qui prétendent vous 
résumer le livre, alors qu en 
realite, elles ne font que se­
mer le préjugé, provoquer une 
curiosité morbide, et enlever 
au lecteur moyen son indépen 
dance d'appréciation.

D'après la page quatre de 
U couverture de “Le destin 
de frère Thomas", le livre “re 
pond avec franchise” à quatre 
questions. Or. après avoir lu 
attentivement, et avec sympa 
rhie. le volume, je dois con 
clure que l'auteur ne prétend 
repondre a aucune de ces 
questions. Le héros soulève 
beaucoup de problèmes, lucide 
ment parfois, mais n'en ré­
sout aucun, ci ce n'est le 
sien propre, et je ne suis pas 
du tout persuade que cette so 
lution ne soit marquée d'un 
certain illuminisme, et ne re 
produise en somme, que les 
étapes d'une capitulation ou 
d'une retraite savamment ca 
mouflée. C’est en tout cas. une 
démarche strictement indivi­
duelle. et nullement un ca* 
d'espèce.

Ainsi, la page-annonce s in- 
quiète du fait qu'il y ait plus 
“d'anciens freres” que de frè­
res. Trouvez dans tout le livre 
la solution à cette question ? 
Ou l'auteur en traite-t-il ? 
Peut-être à un endroit du livre 
et pas dans le sens dont sein 
ble se préoccuper notre publi­
ciste. C’est au moment où no­
tre frère Thomas s'en prend a 
desirer un "provincial milita 
riste pour régler leur cas aux 
médiocres. Qu’ils se mettent 
au pas ou qu'ils lèvent le 
camp" ( p. 128). Voila le cas 
que la vie religieuse authenti­
que fait du nombre, et n'allez 
pas vous en scandaliser : il en 
est ainsi partout où l’on doit 
grouper une élite. La Vie Re 
ligieuse est terriblement exi­
geante envers ceux qui ne ba 
dinent pas avec elle, et qui­
conque y est engagé, s'il est 
peiné de voir le nombre, et 
parfois la richesse humaine, 
de ceux qui flanchent, il n'a 
pas le droit de s'en étonner.

"Quelle sorte de formation 
reçoivent le* frères"" Si vous 
voulee la solution à cette ques 
lion, ce n'est pas “Le destin 
de frère Thomas qu’U faut lire, 
nuis “Les Robes noires dans 
Fecole” (Bd. du Jour, f. Hector 
Parenteau). 11 y est fait jus 
tice. d'une façon magistrale 
de ce* détracteur* de no* me 
thodta qui transposent dan» 
l'optique actuelle de* »itua 
fions d'il y a trente ant

“Ont-il* r»i»on de faire en 
trer au juvénat des enfants de 
11 ans ?” Et c'est là que le» 
recruteurs sont joliment cari­
caturée par notre héroe. Je ne 
nierai pas qu'il y ait eu par 
foi* de« maladresses de leur 
part. Mais généraliser serait 
injuste, et l'atmosphère de 
nos maisons de formation 
c’est : la liberté. Qu’on vien­
ne voir ! Et personne ne pour 
ra dire, lorsqu'il s’engagera 
définitivement après dix a 
douze ans d’apprentissage.

qu'il a etc pria par surpris*. 
Trouvez donc un état de vie 
qui vous donne tant de chance 
de vous decider en connaissan­
ce de cause ? Lorsqu'un insti­
tut accepte des enfants d* 
treize ans, ce n’est nullement 
pour les embrigader, les “en­
doctriner", c'est tout simple­
ment parce qu’il veut offrir 
une meilleure protection mo­
rale à des jeunes qui ont ma­
nifeste leur désir de tenter un 
essai loyal. Vous êtes-vous ja­
mais scandalise de voir un jeu­
ne de cet âge entreprendre 
1 étude d'un metier ou se lan­
cer dans la pratique de !a 
musique instrumentale en vu* 
d'une carrière artistique ?

"Pourquoi tant d’entre eux, 
parfois parrrri les meilleurs, 
quittent-ils leur Communauté 
chaque année ?” Pour la même 
raison que vingt joueurs seu­
lement sur cinquante invites 
sont retenus dans l’équipe des 
Canadiens, et qu'un infime 
pourcentage des candidats sont 
juges assez résistants pour en­
treprendre l'entrainement d* 
cosmonaute. La vie religieuse, 
elle aussi, n est possible qu'a 
l'élite. Quant au fait que ce 
sont "parfois le» meilleurs'' 
qui quittent, vous vous hasar­
dez en terrain fort délicat. 
Dans ce domaine, ni vous ni 
moi ne sommes habilités à por­
ter un jugement. Et puis, 
avez-vous déjà lu dans la Bi­
ble la drôle d’aventure ar­
rivée à Gédéon ?

"Voilà donc autant de ques­
tions auxquelles Fauteur n# 
répond pas", et auxquelles 
! auteur ne veut pas répondre : 
il le dit lui-méme dans la pre­
face. Quant à votre page-éti­
quette. elle sent le ‘‘commer­
cial” à plein nez

Et le tout se termine . "C est 
la première fois qu’un volume 
donne l'occasion de pénétrer 
si loin dans la vie secrète d’u­
ne Communauté religieuse '. 
Nouvelle fausseté : Le livre 
nous fait pénétrer dan* la 
conscience d'un esprit tour­
menté. et ce sont les projec­
tions de cet esprit tourment* 
sur sa communauté qui noua 
«ont livrées.

“Les élus que voua êtes'’ 
nous ont fait pénétrer davan­
tage dans la vie communautai­
re; "Les Robes noire* dan» 
l'école’’ ont exposé sincère­
ment et lucidement les carac­
tères et le sens de la vie re­
ligieuse. Mais voilà : ce livre 
est trop riche. “Notts n'en 
sommes pas dignes" en » dit 
un critique

Et ensuite, sam eérve »u*e- 
ne. on annoncera le livre "L# 
destin de frère Thomas” aou* 
cette rubrique. "Le* Frère» en­
seignants sont-ils appelés à dis­
paraîtra?” Ça ferait tant plai­
sir à certains esprits ! ça sup­
primerait It concurrence dan» 
certains domaines de l’édue»- 
tion où elle est particulièro- 
ment gênante. Mais malheureu- 
*ement. ce n’est pas encor» 
pour demain : car le* frère» 
enseignants (c'est le frère Tho­
mas qui le dit) sont fervent» 
pour la plupart, et tel» est 1» 
gag* de leur permanence. B 
est irai que, dans la livra. 
"L'éclairage s'attardera sur de» 
figures peu reluisantes d* la 
petite galerie”. (Préface p 9' 
mais c'est pour faire "mieux 
connaitre certains aspects de 
la vie communautaire de ce» 
éducateurs souvent mal ap­
préciés" (p 0). Sans malice 1 

F Léonard

Vuniversitaire Canadien français dans 
la fonction publique fédérale

i.a faiblesse numérique du 
fonctionnarisme francophone 
au sein de l'administration 
fédérale n'est plus à démon 
trer. Nous pourrions cepen­
dant imaginer que la caren­
ce actuelle du recrutement se 
trouve compensée par un ef­
fort et un peu d'imagination 
de la part du gouvernement 
central pour retenir ceux qui 
acceptent encore des respon 
sabiiités à Ottawa.

Quelle est la situation que 
rencontre le Canadien fran­
çais qui prend contact avec le 
Service fédéral ?

Une réception faite par des 
officiers anglophones de la 
Commission du Service Civil 
lui est réservée spécialement 
s'il entre à Ottawa par la 
voie du concours d'agent sta 
giaire Aussitôt, il doit se corn 
porter comme s'il venait d'im 
migrer à Washington: les se 
ances d'orientation, les r-n 
contres personnelles avec les 
divers ministères, en fait tout 
le processus optionnel de 
l'endroit de travail se fait 
dans la langue anglaise qu'il 
maîtrise très mal à ce mo­
ment. Inutile d'ajouter qu'il 
se sent, à maintes occasions 
incapable de nuancer ses 
idées selon ses goûts réels, 
ses motivations, ses aptitudes 
Inutile aussi d'ajouter qu'il 
risque de se voir refuser 
des positions importantes au 
>ein de l'administration cen 
traie vu que le critère de 
compétence et d'initiative est 
malheureusement synonvme 
rie celui d'une habileté ' lin 
guntique de l'anglais pour la 
communication orale e* écrite

Un» fois le contexte oc­
cupationnel choisi. 1 operation 
de ! anglicisation début* avec 
fermeté et persistance n 
peut se considérer chanceux 
si son patron immédiat est

congrès d'Evian et intéresse 
en fait toute* les forces poli­
tiques. Après un long silence, 
une longue absence, elles 
reapparaissent soudain sur le 
champ de bataille pour livrer 
un combat dont elfes ne con­
naissent ni le lieu, ni la date 
ni la forme, man dont elle* 
savent le prix — qui est leur 
propre mirvi*

(Le Monde)

Canadien français. Neanmoins, 
une telle situation ne lui per­
met pas pour autant de tra­
vailler dans sa langue mater­
nelle vu que textes, commu­
nications. discussions de grou­
pe.. se font en anglais. Ega­
lement. sa participation à un 
entrainement académique s» 
trouve réduite à une assistan­
ce passive, vu qu'i! ne peut 
compter tous les messages qui 
lui sont adressés et que Fef- 
fort de compréhension le re­
lègue au mutisme le plu* 
complet.

La solution à ce problème * 
Plusieurs formules ont déjà 
été avancées. Retenon* cell# 
de Gilles Lalande (1) qui mé­
riterait certes une etude plu* 
approfondie pour cerner le* 
difficultés administra t i v * s 
qu'elle comporte

Une action nouvelle tmagf- 
nathe demeure dans une pers­
pective a court terme, prati­
quement réalisable si le gou­
vernement central veut éviter 
un séjour écourté des Cana­
diens français à Ottawa

L'n programme d accueil et 
d'orientation professionnel)* 
dessiné pour les besoins des 
Canadiens français jxmrrait 
être le premier pas à fran­
chir dans cette direction. En 
second lieu, les premières ex­
périences de travail devraient 
se faire dans un milieu dans 
lequel le jeune fonctionnaire 
canadien-français pourrait gra­
duellement s adapter davanta­
ge Certes. 1» danger de ee.tt* 
solution consiste a distancer 
1* moment ou ü lui aer» ne­
cessaire de travailler dan* !» 
langue anglaise, au tein d un 
milieu et d'une penaee anglo­
phone 11 est a eaperer. ce 
pendant, que. parallèlement 
a ce programme, d'autres ini­
tiatives permettront l’utilisa­
tion opérationnelle de la lan­
gue franaçise et la participa­
tion proportionnelle de la na­
tion canadienne-françaiae à la 
gestion fédérale au niveau des 
prises de décision. Le systè­
me actuel d'accueil et d'o­
rientation est loin d'orienter 
l'administration fédérale ver* 
ce nouvel horizon.

August* CONFEDERANT
01t»« *
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L'ONU décide d'envoyer une mission 
au Vietnam où les bouddhistes lancent 

nouvel appel à la grève générale

AUX OUATttE COI *18 
OU MONDE

un
NATIONS UNIES. — La crise au Vietnam du Sud a donné lieu à un 

renversement d attitude de la part de la délégation soviétique aux Nations Unies hier. 
Vingt-quatre heures après que le délégué russe eut qualifié d’illégal le projet 
d envoyer une commission d’enquête au Vietnam, l'Assemblée générale s est 
unanimement prononcée en faveur de la mesure La veille, l'ambassadeur d’URSS à 
I ONU avait demandé qu’une telle enquête soit menee par la commission internatio­
nale de surveillance de la paix au Vietnam.

Dans 1rs rrilieux bien infor­
més de i'ONU, on estime que 
les Soviétiques ont renoncé à 
s opposer au projet de crain­
te de ne pas obtenir un appui 
suffisant de l'assemblée.

Pendant ce temps, au Viet­
nam du sud, les appels à l’o- 
pinion publique mondiale se 
font de plus en plus pres­
sants rie la pari des milieux 
bouddhistes. Hier encore, un 
mnmemenl clandestin a de­
mande que la population du 
pays fasse la grève sur le tas 
en signe d'opposition au regi­
me Diem. I.appcl a été lancé 
aux militaires, aux fonction­
naires. aux étudiants et aux 
commerçants.

I-e tract qui a été distribué 
hier dans tous les milieux 
était signé "Ut mouvement 
uni pour la sauvegarde du 
bouddhisme”. Le document 
précise que la grève générale 
aurait pour but de protester 
contre “l'oppression brutale et 
sanglante” dont les bouddhis­
tes sont l’objet.

Dans le meme temps, le 
gouvernement a annoncé la li­
beration. à Hué. de plus de 
100 pioine< et lai ■ - bouddhis­
tes. L'agence de presse sud- 
vietnamienne déclare que ces 
10? personnes étaient défe 
nues temporairement à Hué 
en vertu de la loi martiale.

Un homme 
averti 

en vaut 
deux

I.e gouvernement avait dé­
claré que tous les bouddhis­
tes affirmaient de leur côté 
que des centaines d'entre eux 
étaient encore en prison ou 
dar^ '"s hôpitaux

A New York, où Mme Nhu 
poursuit son voyage officieux 
d'information aux Etats-Unis, 
l'ancien ambassadeur du Viet­
nam du sud aux Etats-Unis,

qui se trouve être le père de 
la femme la plus célèbre d'In­
dochine a refusé de rencon 
trer sa fille II a démissionné 
parce qu'il n'était pas d'accord 
avec le régime Diem et il 
estime que le seul moyen de 
résoudre la crise politico-reli­
gieuse au Vietnam, serait un 
changement radical de gou­
vernement.

Flora contenue de balayer Cuba

EUROCONTROL
BRUXELLES. — M Hanse- 

chrostoph Seebohm, ministre 
ouest-allemand des transports, 
e inauguré é Bruxelles le nou­
veau siège de “Eurocontrol", 
^organisation pour la sécurité 
de le navigation aérienne. Le 
convention "Eurocontrol" si­
gnée par ta Grande-Bretagne, 
la France, la Belgique, l'Alle­
magne de l'Ouest et le Luxem­
bourg est entrée en vigueur le 
1er mer» dernier.

MIAMI — Lun des plus 
violents ouragans de l'histoire, 
semant la mort sur son passa­
ge, a touché hier les îles peu 
peuplées des Bahamas méri­
dionales. Neuf personnes sont 
mortes en Jamaïque; 13 à 
Cuba, dont deux marins amé­
ricains à Guantanamo, et 17 à 
Tobago, au large du Vene­
zuela.

C’était hier la cinquième 
journée consécutive où l’oura­
gan, dont le nom féminin (Flo­
ra) ne signifie pas la douceur, 
s'acharnait sur Cuba. C'est la 
première fois que l’on voit 
un ouragan balayer aussi long­
temps une même region. Les 
dégàls sont si importants que 
la population entière de Cuba, 
qui compte 7.000.000 d'habi­
tants, en est réduite à la ration 
congrue. La viande manque de 
façon inquiétante.

Le président de la réforme 
agraire a déclaré que la moi­
tié des récoltes de riz. de su­
cre et de coton est ruinée. A 
New York. hier, le prix du 
sucre a subi une hausse bru­
tale et d’importance.

I.es liaisons aériennes sont 
interrompues avec l ile. Le pre 
mier ministre Castro s'est ren­
du dans les provinces d'Orien- 
te et de Camaguey pour se 
rendre compte de l’ampleur 
des dégâts. Dans ces seules 
régions. 60.000 habitants sont 
sans abri. Les secours s'orga­
nisent tant bien que mal.

En Floride, les Américains 
sont sur e qui-vive. Le bu­
reau météorologique a prévenu 
les habitants que tout danger 
n'était pas écarté. La région 
la plus mei.aeée, à l'heure qu'il 
est serait néanmoins les Baha­
mas où des hélicoptères s'occu­
pent à évacuer les habitants 
des îles les plus exposées.

ÉCHEC A LA FUSÉE
SANTA BARBARA - Une fu­

see de type Atlas-D interconti­
nentale. a fait explosion quel­
ques secondes après avoir quit­
te sa rampe d'envoi à la base 
aérienne de Vandenberg, près 
de Santa Barbara en Californie 
L'aviation américaine n'a pu 
déterminer les causes de l'explo­
sion Aucun autre detail n'a été 
dévoilé.

BASOUTOLAND
JOHANNESBOURG. - Un* 

commission constitutionnelle 
sud-africaine a recommande 
l'indépendance complete pour le 
Basoutoland on 1965 après une 
période d'un an au cours de la­
quelle le pays jouirait de l'au­
tonomie inferno. Le Rand Daily 
Mail, qui rapporte la nouvelle, 
ajoute que le Basoutoland ces­
sera, l'année prochaine, de re­
lever du haut-commissaire bri­
tannique à Pretoria. Durant la 
période de transition un seul 
"conseiller britannique" serait 
prévu.

I.F.tC. EN INDONÉSIE
DJAKARTA — \jt président 

Kennedy visitera l'Indonésie au 
mois de décembre, lors d'une 
tournée en Extrême - Orient. 
C'est ce que rapporte l'agence 
de nouvelles officielles Anta- 
ra en Indonésie. La dépêche 
ajoute également que le pré­
sident des Etats-Unis s'arrêtera 
au Japon, aux Philippines ei 
en Austrâlie au cours de ce 
voyage.

Moscou solliciterait d’ 
prêts pour payer le blé

DÉCÈS D AVIATEURS 
CANADIENS

MARVILLE. — Les funérail­
les de trois jeunes aviateurs ca­
nadiens, qui ont perdu le vie 
dans un accident d* la route 
samedi dernier, auront liou do­
main. Il s'agit dos aviateurs- 
chefs Joseph Laframboise, de 
Sherbrooke, Quebec; Charles A. 
May, d* Winnipeg et Walter 
Epp, egalement de Winnipeg, 
cantonnés à Grostenquin.

MARIAGE ROTURIER
HANOVRE — Le prince 

Christian de Hanovre a l'in­
tention de renoncer à son ti­
tre, en raison de l'opposition 
de sa famille à son mariage 
avec une roturière. Mlle Mi­
reille Dutry, fille d'un indus­
triel belge travaillant actuel­
lement à la commission exécu­
tive du Marche commun à 
Bruxelles. l,e prince, qui est 
âge de 44 ans. s'est fiance a 
Mile Dutry, 17 ans, le mois 
dernier. Le mariage doit être 
célébré d'ici la fin de l'annee.

LES ACCIDENTS 
D'AVIONS

ROME. — L'Association in­
ternationale des transports ae­
riens va créer une commission 
chargée d'enquêter sur les 
causes des accidents aériens. 
La commission mènera son en­
quête immédiatement après 
les accidents, évitant ainsi les 
délais qui séparent habituelle­
ment la catastrophe de l'en­
quête.

Kennedy disposé 
à la vente du blé 

américain à l'URSS
WASHINGTON. — L# lea­

der democrat» du S»nat, M. 
Mansfield, a déclaré hier, 
que le présidant Kennedy at­
tend un appui plut fort des 
differents comités parlemen­
taires et des organisations 
agricoles américaines avant 
de permettre la vente de for­
tes quantités de blé aux pays 
du bloc soviétique.

Le sénateur a ajouté que 
l'opinion publique a un grand 
rôle a jouer actuellement, 
ajoutant cependant qu'à sa 
connaissance les pays com­
munistes n'avaient encore 
formulé aucune demande 
précise.

Une depéche en provenan 
ce de Washington indiquait 
un peu plus tôt que le pré­
sident Kennedy était prêt è 
approuver l'exportation des 
surplus de blé américain à 
l'Union soviétique.

Les groupes de pression 
auraient en effet fait remar­
quer au chef de la Maison 
blanche que le Canada ne 
pourrait êtr« en mesure de 
livrer tout le blé promis à 
Moscou en raison des diffi 
cultés syndicales et climati­
ques.

Ben Bella 
contre le

décide
réduit

de marcher 
de Kabylie

CENTRE NUCLÉAIRE
GLASGOW, Ecosse. — Le pre­

mier centre nucléaire univer­
sitaire britannique sera inau­
guré le mois prochain près de 
Glasgow. Sir John Cockroft, di­
recteur du college Churchill de 
l'université de Cambridge et an­
cien directeur de l'institut de 
la recherche atomique de Har­
well, inaugurera le centre le 13 
novembre. Les dépenses pour 
la construction du réacteur nu­
cléaire et son fonctionnement 
jusqu'à juillet 1967 sont couver­
tes par une subvention du dé­
partement de le Recherche 
scientifique et industrielle.

IKE A LA 
VICE PRÉSIDENCE?

WASHINGTON — L'Evening 
Standard laisse entendre que 
l'ancien président Eisenhower 
n'a pas écarté la possibilité 
de se présenter à la vice-prési­
dence des Etats-Unis l’an pro­
chain. L'ancien chef de Ig 
Maison Blanche se serait amu­
se d'une telle éventualité M. 
Eisenhower aurait cependant 
demandé à un spécialiste si la 
Constitution l'autoriserait à se 
presenter lors des prochaines 
elections.

ALGER. — Le président Ben Bella a décidé de passer aux actes et de briser 
par les armes le soulèvement kabyle. Et dès hier soir des pelotons d’artillerie te 
dirigeaient vert Tizi-Ouzou, capitale de la Kabylie. Mais en même temps que le chef 
du regime algérien prenait ces mesures, de nouvelles échauffoureet te produisaient à 
la frontière algéro-marocaine, non loin de Colomb-Bechard.

Annonçant cette nouvelle, 
à Bougie où il avait pris la 
parole, M. Ben Bella a pré­
cisé qu’une dizaine de per­
sonnes avaient péri dans ces 
combats entre les forces gou­
vernementales et des “élé­
ments incontrôlés”. Ben Bella 
a également fait savoir qu'il 
se voyait obligé de retarder de 
quelques jours son voyage aux 
Nations Unie» par suite de la 
situation créée par Ait Ah­
med en Kabylie.

Le concile aborde le dogme de 
rinfaillibilité pontificale

CITE DU VATICAN. — Mgr 
Philippe Nabaa, archevêque 
catholique de Beyrouth, de ri­
te melchite, a déclaré au 
cours d'une conférence de 
presse qu'à son avis la pri­
mauté du pape représentait 
l'obstacle le plus grand s'op­
posant à l'union, un autre 
obstacle majeur étant le dog­
me de son infaillibilité. Toute 
fois. Mgr Nabaa — qui remplit 
les fonctions de sous-secrétai­
re du concile — a ajouté 
qu'au cours de la présente 
session seront données des ex-

filications “qui montreront 
a véritable nature de la pri­

mauté et la véritable signifi­
cation de la suprématie du pa- 
pe.”

“fl sera expliqué, a-t-il dit, 
que le pape, en vertu d'un pri­
vilège personnel, parle inlail-

Un homme averti 
ne donne jamais 

sa langue au chat!
Il n'est jamais pris au 
dépourvu et il a réponse 
à tout. Surtout s’il pos­
sède deux ou plusieurs 
langues. Non. Il ne 
donne jamais sa langue 
au chat, pas plus au chat 
siamois qu’au chat de 
Perse. Posséder plusieurs 
langues est un atout pré­
cieux, mais...
Où les étudier?

Chez Berlitz!
Rapidement?

Chez Berlitz!
En confiance?

Chez Berlitz!
Et même, au besoin, 
chez vous ou à votre 
bureau?

Avec Berlitz!
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liblciwnt en tant que chef du 
Collège de* évêque*, tout en 
restant l'un d'eux.”

Mgr Nabaa a déclaré d au­
tre part, que les principaux 
objectifs du concile étaient le 
renouvellement de l’Eglise et 
la préparation du chemin de 
l’union. Un nouvel esprit, a-t- 
il dit. anime les Eglises catho­
lique et non catholiques “Tou­
tes les Eglises veulent l'union, 
et travaillent pour elle,” a t- 
il affirmé.

— Dans une interview diffusée 
par les services arabes de Ra­
dio-Vatican. le présidenl Ben 
Bella déclare se féliciter de la 
décision du pape Paul VT de 
créer un secretariat spécial pour 
les relations avec Ses religions 
non chrétiennes. “Ceci est pour 
nous autres Musulmans, dit-il, 
un signe d interét et de rap­
prochement''.
“Des siècles d évolutions, di­

vergentes dans des climats re­
ligieux différents, ajoute le pré­
sident de la République algé­
rienne, ont conduit à une igno­
rance réciproque du prochain.

Or. connaître par le cerveau 
et par le coeur, c'est-à-dire con­
naître avec sympathie nous con­
duit à une affirmation d'un prin­
cipe de morale connu...“Aimer 
son prochain’’.
“L'Algérie suivra donc, pour­

suit-il. avec beaucoup d'intérêt 
et de sympathie les travaux du 
saint concile oecuménique pi 
étudiera les possibilités d'envoi 
d'observateurs musulmans, ai 
cela lui est demandé".

M Ben Bella a cité le Coran 
pour conclure ainsi : "Tu trou­
veras que ceux qui sont les plus 
proches en amour de vous, qui

avez la foi. sont les hommes 
qui ont affirmé : “Nous sommes 
des chrétiens", car il y a parmi 
eux moines et hommes de 
haute piété, et ils sont hum­
bles”.

Critiquant en termes vio­
lents les leaders du soulève­
ment le président de la répu­
blique algérienne a declare: 
“Ils ne comprennent que le 
langage de la mitraillette. Nous 
mobiliserons 100,000 person­
nes s'il le faut pour venir à 
bout des rebelles . .“C'est 
au moment où l'Algérie vit 
des instants historiques, a en­
core dit M Ben Bella dans 
le port kabyle de Bougie, au 
moment où nous mettons la 
main sur les grosses fortunes 
que ces hommea essaient de 
nous diviaer.”

“Nous avons des preuves 
sur les complots qui se tra­
ment de l'extérieur Mais ceux 
qui rêvent d’une congolisation 
de l'Algérie se trompent. 
Nous sommes tous unis. Au­
cune force au monde ne nous 
arrêtera S’il le faut, dans les 
jours à venir nous prendrons 
no* responsabilités

Aucune précision n’est venue 
hier soir, sur les mouvements 
de troupes dans la région de la 
Grande Kabylie. ou se tien­
nent les insurgés, l^es observa­
teurs algériens notent que les

montagnes de Kabylie sont des 
refuges très difficiles à prendre 
et que les unités françaises, su­
périeurement armées, n'ont pu 
venir a bout des nationalistes 
algériens en huit années de 
guerre.

Quant aux incidents de la 
frontière marocaine, ils survien­
nent au moment ou une déten­
te entre Alger et Rabat sem­
blait s'amorcer apres les en­
tretiens d'Oujda

IKE ET LA 
VICE PRÉSIDENCE

WASHINGTON. — I** pour- | 
parlers voulant que l'ancien 
président Eisenhower âgé de 
73 ans, aspire à la vice-prési 
dence des Etats-Unis, ne sont 
que des blagues C’est ce qu'a 
affirmé le brigadier - general 
Robert L. Schulz de la Maison 
Blanche, au sujet d'un article 
paru dans 1'"Evening Star" de ’ 
Washington, voulant que M 
Eisenhower étudie les possibi 
lités d'obtenir la candidature 
du parti républicain à la vice 
présidence des Etats-Unis en 
1964.

La Grande-Malaisie aux prises avec des 
difficultés internes; grève à Singapour

KUALALUMPUR — Alors 
que se poursuit, sur le plan 
extérieur, les pressions de l'In­
donésie contre la Grande-Ma­
laisie. le gouvernement de la 
nouvelle fédération fait actuel­
lement face à des difficultés 
internes, les syndicats à obé­
dience socialiste, à Singapour, 
ayant décidé d'ordonner une 
grève générale. Le tunku, 
quant à lui. est résolu à faire 
face et il envisage de se rendre 
à Singapour.

Dès hier, l'autorité respon­
sable à Singapour a appréhen­
dé 17 chefs syndicaux, dans le 
but de mettre un frein à ce 
que le gouvernement appelle 
une "tentative communiste 
pour créer la tension et le 
désordre”.

Aux dernières heures de la 
journée, la police se prépa­
rait à faire face à toutes éven­
tualités tandis que les syndics 
listes, de leur côté, laissaient 
entendre que la grève de deux 
jours se poursuivrait si d'au­
tres arrestations étaient déci­
dées.

Les nouvelles de Singapour

ne laissent pas de surprendre 
dans ce qu elles ont de con­
tradictoire Il est vrai que la 
contradiction résulte de l'ori­
gine des nouvelles, selon 
qu'elles viennent de sources 
gouvernementales ou syndi­
cales.

Le personnel de la radio-télé- 
vision d'Etat, à Singapour, au­
rait décidé de briser les piquets 
de grève et de reprendre le tra­
vail ce malin. Toutefois d'autres 
syndiqués ont manifesté leur 
intention de se joindre aux gré­
vistes Quoi qu’il en soit, la grè­
ve a été déclarée illégale et la 
police se fait fort d'arrêter 
tous les meneurs.

Les observateurs à Singapour

se souviennent de grèves qui. i 
en 1954, avaient été marquees 
d'actes de violence au cours 
desquels, notamment, un jour- ■ 
naliste américain avait été tué 

Au nombre des syndicalistes 
arrêtés, on relève le nom d’un 
député. S. T. Bani, qui se trou 
ve être le président de Lasso- ; 
ciation des syndicats ouvriers 
de Singapour. Cette fédération 
groupe 60.000 affiliés. Dès lundi, i 
Bani avait déclare que le gou 
vernement tente d'écarter des 
syndicats ces leaders socialis- j 
tes. C'est lui qui convoqua la 
grève en précisant que les ou 
vriers débrayaient pour défen 
dre leurs droits en matière de 
travail.
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ZURICH — L’URSS aurait 
pris contact avec certaines 
banques privées suisses en 
vue d'obtenir d'importants 
prêts pour financer ses achats 
de bie dans les pays occiden 
taux, apprend on de source di­
gne de foi.

Le directeur d'une impor 
tante banque suisse a précisé 
que des contacts ont été eta 
bits par l'intermediaire d'une 
banque contrôlée par l'Union 
soviétique à Paris Mail il a 
ajoute "les montants sont 
très élevés, et nos grande- 
banques ne sont pa- aussi 
grandes qu on le pense .. Il 
semble que l'affaire soit trop 
importante pour nos banques, 
et je ne pense pas qu’elles 
puissent s en occuper '

Le bruit court à Zurich que 
l'Union soviétique s’efforce 
rait d obtenir des prêts de 
plusieurs centaines de million: 
de dollars à court terme

Par contre, des informa 
leurs proches des trocs prm 
cipales banques privée.» suis 
ses. ont démenti que l'Unioi 
soviétique ait pris contact avec 
elles en vue d'obtenir des 
prêts pour acheter du blé aux 
puissances occidentales

LONGÉVITÉ
MOSCOU — Une scientifi­

que soviétique qui avait de 
daté que la vie d'un homme 
pourrait atteindre au moins 
200 ans est décedée à .Moscou 
à l'âge de 91 ans Sa formule 
pour vivre très vieux consis­
tait en des bains chauds au 
bicarbonate de soude, soda, 
une vie sportive intense, et 
I eloignement de l'atmosphère 
de guerre. Elle soiitenait que 
le bicarbonate de soude, ajou 
té à l'eau chaude, prolongeait 
la vie et favorisait une perte 
de poids.

importants
occidental
BONN. — Les EtatsUm» 

sont prêts à ouvrir à l’Unioa 
soviétique un credit de 
milliards pour reorganiser la 
commerce est-ouest, ai Moscou 
est prêt à prendre en consi­
deration les intérêts politique» 
américains écrit a Cologne la 
journal de droite "Deutscha 
Zeitung".

Dans une information datea 
de Moscou, ce quotidien affir­
me que l'URSS a besoin da 
cette somme pour réaliser de» 
investissements industriels, et 
notamment pour la construc­
tion de la plus grande raffine­
rie de pétrole du pays.

ECONOMIE
Chambras simple» da 6.50 à 
10.50, chambres doublas da 
10 50 à 14.50 * 700 chambras 
avec bain, douche. TV at radio 
* nouveau cafétéria • staboo- 

nement gratuit pour la nuit.
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théâtre musique cinéma -\variétés
Rosella Hightower et ‘ ' Dolin 
aux Grands ballets canadiens

•; 4

Par Jean BASILE
Réunion ultime aux Grand» 

ballet» canadien» avant U dou­
ble spectacle qui sera présen­
té samedi à la Place des Arts. 
O» se le rappelle, premier 
spectacle de ballet sur cette 
scene en matinée et en soirée 
qui seront rehaussées de la 
présence en scène de Rosella 
Hightower dont le renom res­
tera toujours attaché à Van­
cienne troupe du Marquis de 
Cuevas dont elle fut l'irrem­
plaçable étoile. Cette soirée 
sera aussi “historique" pour 
trois jeunes danseuses, pre­
mière couvée venue à terme 
de l'académie des Grands bal­
lets, qui débuteront, ce jour 
la. au sein de la compagnie 
montréalaise, Jocelyn Renaud. 
Danielle Roy et Nicole Va- 
thon.

Rosella Hightower
On s'étonne tou;oui3, apres 

l'avoir vut sous l’éclairage des 
projecteurs, maquillée comme 
seules les danseuses savent 
l’Are, de rencontrer dans la 
personne d’une danseuse étoi­
le dont la réputation s’étend 
dans tout le monde une per­
sonne simple et affable, non 
plu» déesse innarressible de 
la danse mais aimable interlo 
rut rice qui répond avec la 
meilleure grâce du monde aux 
questions un peu simpliste» du 
journaliste. Mais c'est peut- 
être que Rosella Hightower a 
ta simplicité américaine.

— Depuis quand, Rosell 
Hightower, avez-vous abandon­
née. en grande partie, vos ac 
tivités de danseuse et pour­
quoi?

— Depuis la mort du Mar
quia et Ut dissolution de la 
compagnie je ne fais plus de 
tournées mais je danse toit- 
tours dans des galas. Et puis, 
maintenant, j’ai mon académie 
4 Cannes qui me prend énor­
mément de temps et qui me 
passionne avec ses 150 élèves

— Emnsagtezvou» depuis 
longtemps d’ouvrir une telle 
académte',

— J’y pensais vaguement du 
temp* du Marquis mats sans 
aucunes précittovs Mainte 
nant que j'y suis, je n'aban 
donnerai plu* pour rien au 
monde.

— Quelle est selon vous Vé­
role moderne de danse dont 
le» qualité» vont selon votre 
coeur ?

— C’est tris difficile à dire. 
J'adore ce que fat* Balanchine, 
intellectuellement, en temp* 
que danseuse, mais en tant 
que public je m'y ennuie un 
peu. Les Russes, c’est tout le 
contraire; je marche toujour*
Îfiiand je le* vois mai». Intel- 
ectuellement, je trouve ça 

peu probant.
— Maintenant que vous été» 

professeur, quelle est la qua­
lité essentielle que nous de­
mandez 4 une nouvelle disci­
ple?

— Le feu sacré. Sans feu 
sacré pas de danse. Et après: 
le travail.

— Quelles sont les danseu­
ses que vous avez le plus ad 
mirées?

— Danilova, Markova et plus
loin évidemment Pavlova.

— Si les Ballets russes de 
DiaqviHew revenaient exacte­
ment comme ifs étaient, pen­
sez-vous qu’il ferait une ré­
volution une nouvelle fois?

— Ils referaient une révo­
lution. c’est sûr. Et puis ce 
serait tellement merveilleux! 

Anton Dolin
Autre invité de marque A 

Montréal où il oient régler 
pour les Grands ballets un 
“Pas de quatre", Anton Do­
lin dont le nom russe ne fait 
pas oublier qu’il est anglais, 
ce qui apparaît tout de suite à 
son humour, son extrême cour­
toisie Pourtant, Russe il est 
et de la grande école des Bal­
lets russes où il fut engagé 
par le génial impressario dès 
la première audition.

— Anton Dolin, je vous po­
serai ma question tradition­
nelle : quelle est l’école mo­
derne de ballet que vous pré­
férez"

— Les Russes. Pas le Bol- 
choi. D’ailleurs ça ne veut 
nen dire "Bolchoi" (signalons 
que Dolin parle russe; "sur. 
tout les gros mots" dit-il) dont 
nous avons le similaire de 
leurs acrobaties dans les mu­
sic halls de Londres ou de Pa 
ri* depuis longtemps mai* la 
troupe Kirov qui possède ce 
bien sacré: le *tyie. Et, je 
crois d'une manière générale.

que Von doit conserver le style 
et une certaine tradition dans 
le ballet. Refait on un air de 
"la Bohême’’ pour faire plai­
sir 4 un ténor? Alors pour­
quoi refaire “Giselle’’ ou "la 
Lac des cygnes”?

— Seriez-vous un tradition- 
naliste',

— Oui! En ce sens que j’ai­
me que l’on conserve ce qui 
est beau et •parfait. Mais il 
faut aussi creer du neuf sur 
du neuf.

— Vous avez mis sur pied le 
I.ondon Festival Ballet. Que 
pensez-vous du ballet anglais?

— Bon. Mais actuellement il 
va un peu trop pour mon goût 
vers la virtuosité. La fameuse 
influence du Bolchoi.

— Quel est votre meilleur 
souvenir de danseur?

— Il y en a beaucoup mais 
A chacun d’entre eux carres 
pond trois choses: quand j'ai 
bien dansé, quand j’ai du suc­
cès, quand j’ai une partenaire 
qui me plait.

— Vos meilleures partenai­
res ?

— Markova et Hightower 
parmi d'autres. Cette dernière 
nous a étonnés le fameux soir 
où elle a remplacé au pied 
levé, si j’ose dire, la premtè 
re. Quelle *oirée ... Vous vou­
liez un grand souvenir en voi­
là un.

— Que pensez - voies des 
Grands ballets.

—Je ne les ai pas vus sur 
scène, ll faut voir un danimr 
sur scène avant de porter un 
jugement. En répétition, ils 
sont très bien: attentifs, vo- 
lontstnt... Très, très bien.

Rappelons que c’est samedi 
prochain que noies verrons les 
Grands ballets canadiens pour 
qui s’ouvrent d’ailleurs une 
campagne annuelle de sous­
cription. Les Grands ballets 
dont le travail améliore d'an 
née en année la forme et qui 
prouvent par leur ténacité et 
leurs invités qu’ils se ratta 
rhent dès à présent 4 la grau 
de tradition du ballet interna 
tional.

Le dernier mot reste 4 An 
ton Doline: “le Ballet est fail 
pour oublier la vie moderne". 
Beau programme, A l’époque 
des machines !

P.

Menuhin et l’orchestre 
à la Place des Arts

M. JEAN OCTEAU vient d'être nommé directeur 
général des Arts et Lettres au ministère des affaires 
culturelles du Québec. La nomination a été annoncée 
ces jours derniers par le titulaire de ce ministère. M, 
Georges-Emile Lapalme. Quatre directorats spécialisés 
ont aussi été créés, qui seront soumis à l’autorité 
générale de M. Octeau: le théâtre, avec M Guy 
Beaulne, la littérature, avec M Clément Saint- 
Germain la musique avec M Wilfrid Pelletier, et 
enfin les beaux-arts, dont le titulaire n'a pas encore 
été désigné.

Les Frères Jacques à 
la Comédie-Canadienne

Le Canada français représenté 
à la Foire du Livre de Francfort

L'édition canadienne - Iran 
taise qui fut la première i 
représenter le Canada i ta 
Foire Internationale du Livre 
de FVancfort — dè» 1961. grâ­
ce i l'initiative du Ministère 
dee Affaire* Culturelles du 
Québec. — occupera cette an­
née la moitié du stand collec­
tif du Canada.

Une subvention du Conseil 
des Arts du Canada accordée 
à un comité conjoint de l'As­
sociation des Editeurs Cana­
diens et du Canadian Book 
Fublithera Council permet en 
effet aux éditeurs canadiens 
des deux langues de parti­
ciper à la Foire 1963, qui dé­
bute aujourd'hui à Francfort.

De son côté, le Ministère 
des Affaires Culturelle* du 
Québec a accordé à l'Associa­
tion des Editeurs une subven­
tion spéciale pour que celle-ci 
puisse déléguer un représen­
tant.

Le conseil de l'Association 
des Editeurs * désigné, cette 
innée, M. Gaston Miron, di­
recteur dea Editions de l’Hex­
agone.

Pour assurer la permanen­
ce du stand dea éditeurs ca- 
nadiens-français, le conseil s 
désigné M. Jean Bode, di­
recteur de 1a Librairie Déom 
et secrétaire de l'Association 
des Editeurs.

Ces deux éditeurs seront 
accompagnés à Francfort par 
M Z. Leon Patenaude, secré­
taire général du Conseil Su­
périeur du Livre et organisa­
teur du Salon du Livra da 
Montréal 1964.

L'Imprimeur de la Reine, 
M Roger Duhamel, a bien 
voulu accepter de placer au 
centre du stand collectif du 
Canada, le stand individuel 
qu'il a réservé et qui lui 
permettra d'exposer un en­
semble important du fond* 
bilingue des éditions du 
Gouvernement fédéral.

Chaque année, les ouvrages 
de l'Imprimeur de la Reine 
retiennent l'attention de tou» 
les visiteurs de la Foire de 
Francfort et particulièrement 
dea bibliothécaires et dea li­
braires d'Allemagne, d'Euro­
pe centrale et de Scandina­
vie.

Il est heureux que noa or­
ganismes officiels aient ac­
cepté de subventionner la 
présence de l’édition cana­
dienne à cette importante 
rencontre de tous le» éditeurs 
du monde entier au cours de 
laquelle se transigent d'in­
nombrables contrats de droits 
de traduction et s’amorcent 
les projets de co-édition les 
plus ambitieux.

L'édition canadienne parti­
cipe de pins en plus a ces 
éenanget de droits, à ces pro­
jets de oo-édition, et le dé 
veloppement Intensif de notre 
enseignement exigera la pré­
paration d’éditions canadien­
nes. en langue française, de 
manuels et d'ouvrages scien­
tifiques adaptés à no* besoins, 
à nos traditions, à nos pro­
grammes.

Les frères Jacques ne sont 
pas des inconnus pour les Ca­
nadiens en général et la po­
pulation montréalaise en par­
ticulier. On reverra avec plai­
sir cet excellent groupe de 
fantaisistes français, du 17 au 
26 octobre à la Comédie-Cana­
dienne où ils se produiront 
chaque soir dans un program 
me renouvelé.

Les freres Jacques se feronl 
applaudir aussi dans quelques- 
uns de leurs plus grands suc 
cès qui sont devenus classi­
ques du genre et que le pu­
blic voudra entendre de nou­
veau. Pas moins de 23 chan­
sons figurent su programme 
de chaque spectacle et Ta verve 
intarissable de ce joyeux qua 
tuor «’exprime pleinement 
dans chacune d'elles.

Le grand poète français con 
tempor&in Jacques Prévert, 
parlant des freres Jacques, 
écrivait un jour: "Aux feux de 
la rampe les frère* Jacques al­
lument un vrai feu de joie et 
le* planche* brûlent en crépi­
tant et Ut dansent autour en 
chantant. Ces fantaisistes qui 
manient la satire avec une si
Îrande aisance et un sens aigu 

u fin comique brûleront aussi 
les planches à Montréal com­
me à Paris, à New York, h Tel- 
Aviv, à Istambul et partout ail­
leurs où ils vont sur notre pla­
nète qu’ils parcourent en tous 
sens d'une année à l’autre.

çjélésélecti o n
Long métrage, à S heures, 

Vais* triomphale, film alle­
mand avec Friedl Ciepa et Paul 
Horbiger.

Aux Chofs-d'oouvro do la 
mutiqua, à la radio, à 3 heures, 
les Contes fantastiques, d’An­
dré Caplet; Schéhéraiado «t 
Rapsodio espagnol*, de Mauri 
ce Ravel.

A 6 heures, le Tomp* des to­
pa in v feuilleton de Jean Ca- 
noUe sur la vie quotidienne 
d‘un groupe d'étndlanta pari 
aiens.

A 8 heures, la Fain du j*yr,
téléroman da Réginald Bois 
vert

A 1a radio, i 8 heures, P Hom­
me américain, texte de Jacques 
Bobet, lu par Hélène Loiselle. 
Gillei Pelletier et Jean-Louis 
Roux.

Au Concert du mercredi, à
la radio, i 8 h. 30. le cycle La 
Belle Meunière, de Schubert, 
interprété par Jean-Paul Jean­
nette et Jeanne Landry.

A la télévision, à 8 h. 30. 
Cité tant voiles. Ce soir: le 
Diamant, avec Paul Burke, Ho 
race McMahon, Harry Bellaver 
«< Elizabeth Allen.

A 9 h. 30, Janiqu* aimé#, té­
léfeuilleton avec Janine Vila, 
Michel Bardinet. Paulette Du- 
bost, Maxime Fabert et Michel 
Barbay.

On les verra tour à tour en 
cow-boys, en pasteurs, en flics, 
et mérovingiens, en shahs per­
sans. en généraux mexicains, 
en danseurs de Broadway et en 
plusieurs autres travestis dont 
ils nous réservent la surprise. 
Jean Anouilh, le célèbre au­
teur français leur a dit un 
jour: "Vous êtes parmi ce qu'il 
y a de plus '‘brave’', de plus 
sain et de plus authentique­
ment français en France”.

C'est en des termes presque 
analogues que s’exprimait en 
une autre occasion le critique 
-Max Favaletti, du journal "Pa­
ris-Presse’: “Je crois que, dans 
le domaine où ils excellent, 
les frères Jacques représen­
tent ce qu’il y a de plus typi­
quement français”, la presse 
française, de l'extréme-gauche 
à l’extréme-droite, est d’ail­
leurs unanime (ce qui est ra­
re en France, qu'il s’agisse de 
politique ou do spectacles) 
pour louanger le travail des 
frère* Jacques et de "L'Huma­
nité" au journal “Le Monde”, 
en passant par "Le Figaro", 
"Combat”, “Le Canard enchaî­
né" et bien d'autres encore, 
c’est un concert d’éloges qui 
s’élève à leur égard sans fausse 
note discordante et sans chau­
vinisme aucun.

Ceux que l’on a surnommés 
"les athletes de la chanson” se 
feront entendre à la Comédie- 
Canadienne, les 17, 18, 19. 20, 
22, 23, 24, 25 et 26 octobre en 
soirée et le 20 octobre en ma­
tinée. Leur retour au Canada 
était attendu par tous leurs 
fervents admirateurs qui ne 
voudront pas manquer un tel 
spectacle. Quant aux specta­
teurs qui les verront pour la 
première fois, ils ne le regret­
teront pas et deviendront à 
leur tour, des "fans” des frè­
res Jacques.

Chant, musique, mime, dan­
se, acrobatie meme ... ou pres­
que ..., rien n'y manque; tout 

est dans le programme des 
'arques, dont la tar­
it de la Comedia dell’- 

arte avec un je ne sais quoi de

THE GREAT ADVENTURE BEGINS WITH

PMaîtresse d’une femme— ornante dun homme!
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DEITXTÈME FILM te même programmes
“ARSÈNE LUPIN CONTRE 

ARSENE LUPIN”
film d'Edouard Molinaro«B

AngW OurorhRt M OfllTT 
Daux rua* à l’ouaat da î’ara- 
nua du Parc, un* ru* au nord 

de Jean-Talon

TÉL. i 274-4521

L'inauguration officielle da 
la Grande Salla da la Plaça 
das Art» »'#«♦ farminéa ven­
dredi soir dernier, alors qua 
('Orchestra Symphonique de 
Montréal sa faisait entendra 
sou» la direction da son chef, 
Zubin Mehta, et avec Je con­
cours du prestigieux violonis­
te Yehudi Menuhin. Ce» con­
certs de la dernière quinzai­
ne ont été des plus Intéres­
sants. Tout d'abord parce 
qu'ils nous ont permis d'appré­
cier les qualités acoutiques da 
la Grande Salle et, ensuite, 
parce qu'ils nous ont permis 
de comparer notre propre or 
chestro, é quelques jours de 
distance, avec des formations 
réputées de Boston et do 
Londres.

Si la Grande Salle nous a 
fai* entrevoir les possibilités 
da notre orchestre, elle nous 
a aussi fait voir ses défauts 
et ses faiblesses. Nos cordes 
n'ont pas la richesse et le 
velouté que l'on souhaiterait, 
particulièrement les violons. 
La sonorité des altos est mai­
gre par rapport au reste. Les 
violoncelles et les contrebas­
ses sont par contre excellents 
et supportent l'ensemble avec 
solidité. Chez les bois et cui­
vres, les pupitres individuels 
sont compétents, mais le jeu 
d'ensemble manque de cette 
coordination, de cette égalité 
qui caractérisent les grands 
orchestres. Les attaques man­
quent souvent de précision et 
Tétagement des sonorités, 
dans les accords, n'est pas tou­
jours équilibré. II en est de 
mime pour la tombée des ac­
cords (je cherche l'équivalent 
français pour "release").

II faut que nos musiciens 
apprennent é jouer avec une 
nervosité eontrélée. Je com­
prends que la tâche n'est pas 
facile sous la baguette d'un 
chef aussi exigeant que Zu­
bin Mehta, d'autant plus que 
ce dernier est plutôt enclin â 
une direction dramatique e* 
emportée plutôt qu'é cette so­
briété cérébral» qu'affection­
nent d'autres chefs.

Dans ce sens, il faut louer 
les résultats obtenus dans le 
PRELUDE A L'APRES-MIDI 
D'UN FAUNE, joué vendredi. 
Mehta a obtenu de beaux ef­
fets de sonorité et c'est é se 
demander si notre orchestre

n'est pas plu» agréable t 
écouter dans le» PIANOS »♦ 
les MEZZO-FORTE.

Yehudi Menuhin a joué de 
façon admirable le CONCER­
TO EN RE MAJEUR de 
Brahms. Sa sonorité est belle 
sans être particulièrement 
étoffée. Toutefois, le» détail» 
de la partie solo comme les 
passages les plus ornés nous 
sont parvenus avec suffisam­
ment de clarté. Un accident 
est survenu avant la fin de 
l'oeuvre, ce qui a obligé le 
soliste à changer d'instrument 
avec le violon-solo de l'O.S. 
M„ M. Calvin Sieb, après un 
court temps d'arrêt.

liai

Cilles POIVIN
M. Mehta a commencé le 

concert par l'ouverture pour 
CORIOLAN de Beethoven et 
Ta terminé par la fresque des 
PINS DE ROME de Respighi. 
Cette dernière pièce, avec les 
fanfares supplémentaires a- 
joutées è l'orchestre, ne man­
que pas de créer un effet 
extraordinaire. Zubin Mehta 
a tiré le maximum de son or­
chestre, réalisant une mass» 
sonore d'un» ampleur inouïe.

Ce concert a été, dans l'en­
semble, un autre beau succès 
pour notre orchestre qui s 
prouvé, une fois de plus, qu'il 
était digne de la belle salle 
mise è sa disposition. Tout 
n'est pas parfait et il y a 
de grands progrès è réaliser. 
C'est un défi que notre orches­
tre se doit de relever. C'est 
pourquoi il sera particulière­
ment significatif et révélateur 
d'entendre ce soir son exé­
cution du difficile poème 
symphonique EIN HELDEN- 
LEBEN de Streuss.

Pour inaugurer se troisiè­
me saison de concerts gra­
tuits au Musé» des Beaux- 
Arts, l'Orchestre de chambre

McGill » choisi un program­
me de musique frençaise, ap­
propriée è une exposition que 
tiendra ce mois-ci le Musée. 
Nous avons entendu dimanche 
soir des symphonies instru­
mentales de François Martin 
(1727-1757) et du Chevalier 
de Seint-Georges (1739-1799) 
ainsi que le Vlième CONCERT 
de Rameau et la SINFONIET* 
TA d'Alfred Roussel.

La SYMPHONIE CONCE?. 
TANTE en sol majeur, c’u 
Chevalier de Saint-Georges, 
nous a révélé un compositeur 
qui mériterait certes d'étre 
mieux connu. Ecrite en 1778, 
l'oeuvre rappelle en plusieurs 
points l'écriture mozartienne. 
La construction en est adroite, 
les parties des solistes (deux 
violons) sont brillamment écri­
tes et les thèmes sont dignes 
de son illustre collègue de 
Salzbourg. Mais qui est eu 
juste ce Chevalier de Saint- 
Georges dont le nom n'est 
pas inclus dans une encyclo­
pédie aussi complète que celle 
de Grove? Fils naturel d'un 
gouverneur de la Martinique 
et d'une noire, ce mulâtre re­
çut une éducation soignée. 
Très séduisant, il était un es­
crimeur sans rival, en plus 
d'être danseur accompli, ca­
valier, soldat, poète et musi­
cien. II devint général sous la 
Révolution, mais on dit qu'il 
eut une fin assez triste.

Sa symphonie ne comprend 
que deux mouvements, mais 
ils sont tous les deux très 
substantiels et l'intérêt ne 
faiblit à aucun moment. II 
faut féliciter Alexander Brott 
d'avoir fait connaître ce com­
positeur, de même que Fran­
çois Martin, autre composi­
teur méconnu. La SYMPHO­
NIE EN SOL MINEUR de ce 
dernier, par sa conception et 
sa construction, rappelle cel­
les de Jean-Chrétien Bach. 
Dans la second* partie du 
concert, Brott nous a présen­
té de» oeuvres plus familiè­
res da Rameau et de Roussel.

L'Orehesfr» de chambre 
McGill sonnait très bien dans 
la petita salle du Musée des 
Beaux-Arts. Les solistes dans 
l'oeuvra du Chevalier d e 
Saint-Georges, Yeela Hertz et 
Morry Kernerman, se sont 
adroitement acquittés de leur 
tâche.

cl(oraire des spectacles
théâtre

THEATRE LA BOULANGERIE — 
(Let Apprentlt-Sofrler») "MaJtra 
Pu ntl U" — Jeudi, vendredi, sa­
medi, Sh.30; dimanche, Th.T0 — 
“flpectaelet de m*rlonnette§” (en­
fants) — mata: ta m edi et diman­
che. 2h.30

THEATRE NATIONAL — (ThéâWa 
Québec) “L’auberge dea morts tu- 
bltea” — Tous lei eolr» à S b 43 
dim., mat: 2 h. 30. Relâcha lundi

THEATRE RIDEAU VERT (Stella) 
— “Un Dimanche à New-York* . 
Tout le* soirs. 8h.30. Matinée dim. 
2h.30 et 7h.30.

LES SALTIMBANQUES — “LEn- 
fant-raf” — Jeu., Tend., sam., à 
8h.30; dim. 7.30.

aotrs ih JO, mat b ; mere *h,; — 
mats •sa. et élnt-. Ht. et 4h.4S,
- 4-4J.

DORT AL — (Red Boom) "Gldget 
Goes Va Rome.** ».3i — *13
Frightened Girls,'* — •am., 
dim. et mer, 100 — (San* Dorée) 
“The Wonderful World of Bro­
thers Grimm." 0.45 - t 00 — ■•m . 
dim. et mer.. S.00.

EMPIRE CINEMA D’ESSAI — “Thé­
rèse Desqueyroux” — semaine 4.30
— 10.10 sam., dim., S.M — 4.30 — 
10.10 “Arsène Lupin contre Arsène 
Lupin” — semslne g.25 sam., dim., 
2.05 — 5.45 — S.25.

FRANÇAIS — “Les lârhea dirent 
d’espoir” — 1.00 - 4.30 - S.00 — 
“Les nonrelles aventures d’Alt

Baba” — 2.45 - 6.11 - t 40 
RENT — “Mondo Cane” — 100 • 

2.50 - 4.55 - 6.55 - 9.00.
LAV4L — “Le Norir# ConfesM” — 

12.25 — 1.40 9.5# - MU# — “M#
Soeur et Mol" — 2.00 - l.ll • »

LOEW S — '•Th* Greet Escape"
9.0* — 12 09 — I 00 — *.** — S SA 

MON RLAND — “Guns of Nararone”
— 1 50 * 5 10 - *.40 — “Jacqueline 
Kennedy’s Allan Journey” 1.2a
- 4 40 - 1.10

cinema

?rèV

Boétique merveilleusement al- 
é au côté comique et hilarant 

de leurs chansons, souvent lé-
fères, coquines, agréablement 

picées, maia jamais déplacées, 
ni vulgaire. C'est le bon goût, 
mêlé à l’esprit français un tan­
tinet gaulois et qui forment 
ensemble un savoureux coque­
tel dont on ne se lasse pas de 
se désaltérer.

ALOUETTE — “Cleopstra" — Lundi 
à nxmrdl, *00; uni.. 7.30; matt.: 
mer., Mm., dim. et tète,, t.00. 

AVENUE — “Nurse on Wheels" — 
1.3S - 3.35 - 5.35 - 7.35 - ».35. 

HMOU — “Les Pique Assiettes" — 
12.20 - S.4Z - « M - 10.0S — “Ren­
contre" — 1.40 - 5.02 - *.24. 

CANADIEN — “Trop Jeune pour li­
mer” — 12.00 - 3 20 - 6.30 - ».55 — 
"La Belle et l'Empereur" — 1.35 - 
4.55 • a.io.

CAPITOL — “Hootenanny Hoot" — 
10.05 - 12.15 - 2.30 - 4.40 - 6.55

— 0.13. ___
CENTRE D’SRT DE L’ELYSEE —

(Salle Alaln-Resnals) “A bout de 
souffle," Uin.au ron., 7h.30 - 9b.30; 
samedi, 7h.30 - 9h.30 . Uh.30; dim.. 
lh.S0 - 3h.30 . Sh 30 - 7h.30 - 9h.30
— (Salle Elsensteln) • Haraklrl,’' 
sous-titres français: Hindi au sa- 
medl, 7h.30 • 9b.13. dimanche, 
3h.00 . Sh.00 • 7h.30 - 9h.4S.

CHATEAU — "Les lâches vivent d'es­
poir" — 2.50 - 6.13 - 9.45 — “Les 
nouvelles aventures d’AU Baba” — 
1 on _ 4.25 . 7.55.

CINEMA FESTIVAL — "L'Ilt nue”
— lundi a Jeudi, S.30; vendredi. 
7.30 et 9.40; samedi et dimanche, 
3.00, 7.30 et 9.30.

CINERAMA THEATRE IMPERIAL - 
-How the West was won" tous les

DÈS LE 15 OCTOBRE
Ï.E RIDEAU VERT

, TÆçijtlw’
u/T-g

Bossy— Sd-CfAa 
Gérard Ftswi— 
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1,0*4an Uatc-s t». 
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DERNIERES REPRESENTATIONS 
"UN DIMANCHE A NEW-YORK"

AU STELLA - VI. 4-1793

Commençant
DEMAIN SOIR

COMPAGNIE^MARIE BEI
psfsaule

MARIE BELL
danc deux dee plu# célébrée 

tragédies de Racine

PHEDRE
BERENICE

PHEDKI r 14. IL 11 rf 14 OCf 
Matinée : U «et. BERENICE : 
12» 14 et 15 oct.

COMEDIE CANADIENNE
BILLETS EN VENTE à le 
Comédie Csnsdienne: k Ca­
nadien Concerte 1822 ouest, 
rue Sherbrooke; chez Ed. Ar­
chambault, 500 est, rue 8te- 
Catherine, et 2140, rue de la 
Montagne; ’’Elide” Boutique 
Inc., 1434 oueat. rue Sher­
brooke au Salem de l’Horlo­
gerie. 6960. rue St-Denis; chez 
Charlebois Bijoutier, 2115 cat, 
rue Jean-Talon; Fortin Tele­
vision, 47 ouest, rue Fleury.

SOCIETE PRO MUSICA
HOTEL RITZ CARLTON — Le dimanche sprés-mldt. 4 h. »#

20 oct.; lî jenv.:
QUINTBLTO BOCHERINI QUATUOR VLACH

7 fév.:
S nov.: NATHAN MILSTEIN

RONALD TURINI (violoniste)
LEON POMMIERS

1er déc.: (pitniate)

SESTETTL ITAUANO 1 mer*:
TRIO BEAUX ARTS

1 déc.: 77 mart:
QUATUOR AMATEURS DIE WIENER SOLISTIN

Orchestre de chembro
cotisatioh i rteoe — étudiant* de r a tl ANt incl as»

Im étudiant* eut t'inscrivent pour la première Nms » ce** sAne do*vont
pr**#n»tr leur acta da na'tMnc* nu leur carte de le Cemmissle» du
Transpnr» d# MtmtrAai <mj un# 'ptir* o* taur profassaur

Chèques pavabtM 4 ' ordre da SOC1ETB PRO MUSICA ................
DS» ht LA MONTAGNE MONTREAL Tit. VI.

SÉRIE SPÉCIALE POUR ÉTUDIANTS
Cemédia Canadiann* — Samedi. Ik.»

I nov. 7 mars:
RONALD TURINI TRIO BEAUX ARTS

7 déc. 71 mars:
QUATUOR AMAREUS DIE WEINER SOLISTEN
1 février:

CONCERT PAR DES ÉTUDIANTS EN MUSIQUE
(Entrée libre)

■ ILLETS : U Mru si M — séparément : SI 00 Adullo» accompagnant ce
•nfant. La séria U 00 - Séparément • M O*.
N 4. — Les conditoon» d'a<im>n©n sent les mémo* pour la séria do* Mult

cencarts au Rltt Carf^n

•Mnaflc o* MiM^n.Scfr*
—eamio shinoo

Icme SEMAINE
Grand Prix — Festival d* Moscou; Prix 
Solznick _ Festival de Berlin; Prix de la 
Victoire.

UN DCS CHEFS-D'OEUVRE!
DU CINEMA MONDIAL

LA PRESSE ET L'ILE NUE
"Une Etonnante symphonie cinématographi­
que... d'une grand, beauté visuelle."

PONTAUT, "Le Presse"
"L'ILE NUE est un film admirable- admi­
rable de beauté, admirable de modestie, ad­
mirable souvent de tendresse."

BASILE, "Le Devoir"
HORAIRE :

Ou lundi S leudi. I.M.
Vendredi, 7.30 et V.40.
Samedi et dimanche, S.M, 7.3» et ».J».

CINEMA FESTIVAL
&PUotlOH4l CE SOIR 

8 h. 15
Dimanche 

2 h. 15
Pis de course* 

le jeudi

BLUE BONNETS

0
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GIIBERT, un couturier qui descend dans la rue

mm

Deux pièce* en toile marine: jupe droite, veste à la 
Chanel, manches trois quarts sur une surblouse en 
pure soie dans un imprime non figuratif de tache» 
rouges, blanches et marines Une création Gilbert, en 
vente dans les grands magasins de la métropole aine* 
qu'à Québec

D'origine torontoiso. Gilbert, 
deitinafeur de haute couture 
avait envie, nous confie-t-il, 
d'habiller un plus grand nom­
bre de femme». "C'est un peu 
triste de savoir qu'un coutu­
rier ne reçoit dans ses salons 
qu'une clientèle qui a le por 
•«■-monnaie bien garni. A l'ave­
nir, quand je me promènerai 
dans la rua, quand j'irei eu 
théitre, jo retrouverai peut- 
être met créations sur les 
femmes que je rencontrerai".

Voitè pourquoi Gilbert aban­
donne la haute couture et crée 
des modèles qui seront en ven­
te dès la semaine prochaine 
dans les plus grands magasins 
de Montréal, dont Holt Ren­
frew, Morgan, Dupuis Frères, 
Eaton, etc. La caractéristique 
des créations Gilbert que vous 
trouverai dans les magasins, 
est la fabrication "main". Ce 
sont des "petites mains" qui 
cousent mes robes, nous dit-il, 
et non pes lo manufacturier.

UNE COLLECTION 
CHARMANTE

Gilbert est d'abord connu 
comme le couturier des "peti­
tes robes noires" è dîner, è 
danser, à porter de 4h. de 
l'après-midi è 4h. du matin. Il 
n'a pas fait mentir sa réputa­
tion et présentait hier matin 
è la presse dans son salon de 
la rue Drummond, à Montréal, 
une collection charmante, sim­
ple, de très bon goût. Nous ne 
retiendrons qu'une petite robe 
noir en crêpe, ayant la taille 
bien marquée, s'ouvrant sur 
un décolleté en V dans le dos. 
Le corsage est également dé­
coupé en pointes retenues sur 
un cordon de soie noire. Ce 
modèle est fort gracieux et ori­
ginal. Vous pourrai l'obtenir 
pour environ $90 è $100 dan* 
les grands magasins

Le deux-pièces qui a été par­
ticulièrement aimé des jour­
nalistes était en velours do 
soie noire; jupe droite et veste 
è la Chanel s'ouvrant sur une 
surblouse imprimée dans des 
tons de café et noir. Le col se 
termine par un noeud. Ce deux- 
pièces se vendra environ $125.

Las robes cocktail, robes du 
soir, de théâtre et de grand dî­
ner de Gilbert ont l'avantage 
d'être extrêmement seyantes 
et moins coûteuses qu'on se­
rait porté è le croire. Ainsi 
une robe en pur crêpe de soie 
marine d'une coupe particu­
lièrement réussie s'accompa­
gne d'un manteau de théâtre 
également marine. Cet ensem­
ble pourra tout aussi bien con­
venir è une première de gala, 
qu'è un bal, ou une réception 
mondaine asaet élaborée.
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“MATIN DE NOËL”, un« robe i diner 
composée d’une longue jupe droite fen 
due sur les côtés, en pure soie d’un rouge 
vif eccompagnee d’un chemisier blanc a 
manche» longue» Le» bouton* du cherw 
lier ainsi que le ceinturon sont également 
rouge» Une création Gilbert

C'est à treize ans qu'il faut faire 
l'éducation sexuelle des filles

Mme Thomas 
Marchessault, 
artisane de l'année

Gagnante en 1953 du grand 
prix d'artisanat de la provin­
ce de Québec, Mme Thomas 
Marchessault de St-Antoine 
vient de mériter cette année, 
le titre d'artisane de l'année 
à l'exposition provinciale de 
Québec. Elle gagne donc te

trophée annuel consistant en 
un baa-relief signé Bourgault. 
Il y a quelques semaines. Ma­
dame Marchessault recevait le 
même honneur à l'exposition 
nationale de Toronto dans la 
section “tissage”. La revue 
"Chatelaine” lui offrit égale­
ment un prix dans sa section 
d'artisanat.

Les travaux de Madame 
Marchessault sont en montre à 
la Centrale d’Artisanat, 1450 
rue St-Denis à Montréal.

TORONTO — Le Dr Robert 
Kinch, professeur d'obstétri- 

ue à l'universite de l’Ouest 
e l'Ontario, a déclaré que l'é­

ducation sexuelle des filles 
devrait être faite vers Tige de 
13 ou 14 ans: ce serait un 
moyen de réduire le nombre 
d’avortements.

Le Dr Kinch a constaté, d’a­
près une enquête-pilote con­
duite dans une école de Lon­
don, Ontario, que seize ans 
était beaucoup trop tard com­
me âge d’éducation sexuelle 
des filles.

Le Dr Kinch était conféren­
cier i la première assemblée 
scientifique annuelle de la 
section d'Ontario du Collège 
de pratique générale du Ca 
nada.

Ü a déclaré qu'un cinquiè­
me des femmes d'Ontario qui 
meurent enceintes sont victi- 
mes d'avortements. Les der­
nières statistiques, datant de 
1960, montrent qu’il y a eu 
soixante-six morts parmi les 
femmes enceintes dans 1s pro­
vince.

Le Dr Kinch s déclaré: "Les 
filles de 15 et 16 ans sont, ou 
très peu informées, ou mal 
informées. “R a ajouté que 
les femmes le plus suscepti 
blés de se fairs avorter sont 
les jeunes filles de situation 
économique et sociale modes 
te ou les femmes qui ont six 
enfants et qui peuvent à pei­
ne en fsire vivre deux."

Treize candidates, 
une seule élue

REGINA — Dee 13 femmes 
candidates aux élections de 
lundi dernier, en Colombie- 
Britannique. une seule a été 
élue aux Communes.

Mme Lois Haggen a été elue 
pour la première fois en 1956 
dans Grand Forks-Greenwood, 
au siège que détenait son 
mari avant son décès. Mme 
Haggen représente le Nou­
veau Parti Démocratique.

Mme Camille Mather, la 
femme de Barry Mather, dé­
puté du NPD. a perdu dans sa 
localité de Delta et Mme Mar. 
garet Hobbs a été battue dans 
Revelstoke. Ces deux circons­
criptions ont élu des député* 
erèditistea.

je regarde ,e

SUR VOTRE AGENDA

bonnes nouvelles pourvous
de banquet de Ruby Too’s ont
,s à neuf. Le "Persian Room ,
» ca splendeur* orientale, et le
isîf Tudor Room”, au styleji 

(■•iractérisent bien les nom 
’ iUxueux, décorés à neuf pour 
iment Ui meru/* sont nu n 
Croyant* que rambtance elle- 

f„0’, Veut y recevoir de»

y* réunion» de i00 personne» 
oriental», continentale <n

. organisez une réception pour 
e, un banquet °“ J

vénement spécial' *£* assuré 
; retentissant. Il dè
,111» Hilda Carlaon

[jlBY fO<>s

DATE

9 octobre

* octobre

15 octobre

18 octobre

19 eetobr»

Exposition

Demonstrstion
culinaire:

INATTATION LTEV

Défile de modes organisé par 1» comité femi Place 
nin des Grands ballets canadiens, à 3h.30 dans des 
le “Piano nobile”. Une collection de haut» Art* 
couture «uropeenne «ers prosente» p«r Eaton 
et un vin d’honneur sera servi Renseigne 
menu et billets: WE. 7-4308.

Défilé de modes organisé par l’Amicale N.-D. Hêtel Windsor 
de* Ecoles, au profit de ses oeuvres. 8h. 30 
Renseignements: 486-7914.

Journée d'hommage à la Bienheureuse Mère Vartnne* 
d'Youville, au sanctuairg de Vsrennes. Une 
messe *#rs célébrée à llh. par Son Exc. Mgr 
S. Baggio, délégué apostolique du Canada 
Toutes les personnes intéressées sont priée» 
d'étre presents*.

Soiree de gala su bénéfice des oeuvres de Cinéma St-Demi 
l'hôpital Notre-Dame, s 9h. Un film en pri­
meur sera présenté è eetu occasion. R»nse< 
moments: HU. 4-5904 ou 861-7078

GAIETE DES ART! — premier bal de la ssi Place de* Ares 
son au profit de la Eocietè du Ballet national * 
du Canada Renseignements: 861-6033
1, exposition de vieux meubles canadiens s» Centre d art du 
continue jusqu'au 30 octobre prochain. Mont-Royal

L'Institut familial et social présentera à 2h 1215 est, boul 
et à 7h. 30. le 9 octobre, une démonstration Saint-Joseph 
culinaire dont le thème sera "les salades”.

Mlle Louise Chatel. fille de Monsieur et Me 
dame Louis Chatel de N.D.G. est de retour a 
Montréal après avoir complété sa recherche 
pour son doctorat en psychologie è l'Université 
Columbia de NewlYork.

Succès inespéré du Jour de la 
Symphonie à la Place des Arts

Plus d» 10,000 personnes ont 
visité, lundi, le Place des erts 
è l’occasion de le Journée de 
le Symphonie organise» per 
le Comité féminin eu profit 
de l'Orchestre symphonique 
de Montréal. Le journée obtint 
un succès inespéré si bien que 
vers les 8h. 30 du soir une Ion- 
gu» filée de demes et de mes­
sieurs attendaient encor» en 
ligne jusqu’è la rue Sainte-Ca­
therine, son tour de venir ad- 
mirer cette Place dont on e dit 
et écrit tant de bien eu cours 
des dernières semaines.

Ces tours guidés eveient de 
buté dès le matin pour se 
poursuivre toute le journée et 
tard dans I* soirée. A l'heure 
de déjeuner, il y eut présente 
tien de fourrure * laquelle 
assistèrent plus d* 500 perssn 
nés et de 6h. e 8h. on servit

dans le Grand foyer central un 
dîner qui groupe environ trois 
cents convives, sous l'étiquette 
"Le Bonn» Fourchette". Au 
menu, on retrouve plusieurs 
plats d'origine typiquement 
canadienne dont les langues de 
foie de morue e le vinaigrette, 
des créions crend-mèr», de la 
graisse de rêti, des tourtières, 
du ragoût de boulettes, de le 
mousse è l'érable, etc.

Dans le Grande salle rem­
plie è craquer, è travers tout 
ce va et-vient interminable, les 
musiciens de l'erchestre ten­
tèrent en matinée et en soirée 
de s'adonner à des répétitions 
pour le bénéfice de leurs amis- 
visiteurs.

Oui, la Journée de le Sym­
phonie obtint vraiment un suc­
cès inespéré, meis n'est-ce pes

le le preuve que le Place de*
arts suscite un intérêt evident 
et devrait eventuellement etre 
ouverte, pour des tours guides, 
è tout le grand public curieux 
de ce temple qu'il paiera avec 
ses deniers et qu’il aimerait 
bien contempler â loisir. "Cela 
viendra dans un avenir reppro- 
ché, m'a assura l'un des fonc­
tionnaires de le Place des arts 
è qui je m'enquéreis des heu­
res de visites, mais H faut nous 
laisser le temps de nous orga­
niser et de foimei des guides 
competents. Cela prend du 
temps et de l'argent".

Souhaitons que cela soit 
bientôt, ou a,nrs que d'autres 
groupements renrennent e 
leur compte l'initiative du Co­
mité féminin d; l'Orchestre 
symphonique de Montreal.

R. R.

Décès d'une journaliste torentoise Le vaccin anSi-rougeoie
TORONTO (PC) — Lillian en 15 an* les colle;"ion* de administré à 

Foster, journaliste et rédac New York parce qu elle ava'1 
trice de la chronique des mo- ete désignée comme membr'- a ma Lâ’-A» 
des au Toronto Telegram, est de la premiere délégalion ue I v J LG vJ 
décédée au debut de la se- touristes canadiens en URSS.
maine des suites d'une brève 
maladie. Elle était âgée de 
70 ans.

Mlle Faster commenta a 
travailler au Toronto Tele­
gram en 1916 et se» premiers 
articles ont porté sur la pre 
mière guerre mondiale. Elle a 
ensuite gravi tous les eche 
Ions de la carrière journalis­
tique. Elle fui chargée de soi 
vre les activités de la ban 
lieue torontoise et s'occupa 
ensuite de la chronique sur 
l'éducation Elle écrivit ega 
lement une sérié d articles 
biographiques qui lut permit 
de rencontrer presque tous les 
hommes d affaires importants 
de Toronto et qui s'intitulait :
■ Regard au-delà du rideau du 
temps.”

Le dernier grand reportage 
de la défunte pour le Toronto 
Telegram a porté sur les col­
lections d'automne, à New 
York, en juillet dernier. Elle 
n’a manqué qu’une seule fois

Visite du Musée 
du meuble

Cet opree-nucft 9 octobre 
If Jean-Man» Gauvreau. d> 
recteur do l’Institut des aru 
appliqués, aeeueittera le* mem j 
bre* de la Société d’étude et j 
de conférences et leur» inet- j 
téee pour un* visite du Musée 
du meuble.

Le but de cette visit* est 
d'accueillir au sein de la socié 
te. les NéoCanadiennes qui 
('intéressent tout spécialement 
à notre culture. Lan dernier, 
a la suite de semblable* réu 
nions quatre cercles formés de 
Canadiennes et de Néo-Cana­
diennes ont vu le jour, les : 
cercles Brochard. Chatel, Le- i 
gault et Desjardins-Francoeur.

Cette année encore, Mme 
Jacques Dubuit, présidente du | 
comité de liaison, invite les 
Néo-Canadiennes à profiter de 
l'occasion pour rencontrer les 1 
membre* de la société. Celles ; 
qui seraient intéressée* à le i 
faire peuvent communiquer i 
avec elle, è 279-9410. ou avec 
la Société, a 932-8607

L'élégance de l'heure

N» Ml JJ

Le* ensembles d allure spor- 
tnt, un peu désinvolte sont tre- 
a la mode cette saison Celui-ci. 
une création Stella Sloat. vous 
offre deux versions: veste et 
lupe par plis, ou veste et jupe 
droit#

La patron imprime ne Ml K 
est offer* pour let tailles 10. 12 
14 14 et 1«.

La grandeur lê -equiart *t* 
verges d» tissu M pouce» de 
largeur si vou» choisissez la 
jupe par pli»; la jupe droite 
seule requiert 1W de tissus de 
même largeur.

Ce patron est en vente au 
prix de *1 00 au Servie* des 
Patrons, Le Devoir. 434 est. rue 
Notre-Dame. Les commandes 
doivent être faites par écrit, 
très lisiblement avec mesure.- 
et numéro exacts, en ayant soin 
d'inclure un bon de posta.

En 1951, 750 personnes té­
tèrent ses 35 ans de travail au 
Toronto Telegram. Elle n’a ja­
mais songé à la retraite. E'le 
disait : “Je sortirai d'ici quand 
on devra nie porter.”

Le Goûter de 4 Heures
!,e lait entier est un clémeni 

très important au point de \ u<‘ 
alimentation du jeune enfant e' 
favorise sa croissance et son 
développement Le lav contient 
des proteines des hydrates de 
carbone et de: matières jrai 
ses qui fournissent su eorpc 
1 énergie necessaire au travail 
et aux jeux

Le lait est également riche 
en calcium et en phosphore ne­
cessaires a la formation des 
dents. C’est en outre une ex­
cellente source de vitamines A. 
B-2 ribiflavine et B-l thiamine.

Servez de grands verres de 
lait frais aux enfants au mo­
ment des repas. Pour la colla­
tion ou à la sortie de l'école, on 
peut leur donner du chocolat au 
lait ou du lait agrémenté d e- 
«ence* de fruits, ce qui fait de 
ce moment de la journée un 
•vernerrent extraordinaire,

tfae eueiUeree d* ereme gia 
eo* dan» do lait fait de cette 
hoiaooe «te véritable recom 
non*» pour )»« enfanta

Une centaine de bébé» de la 
Société d'Adoption et de Protec­
tion de l’Enfance ont reçu leur 
première injection de vaee n 
anti-rougeole à virus tué a la 
Crèche de la Miséricorde, mer­
credi dernier.

C'est la premiere toi- qu'un 
vaccin anti-rougeole c.-t utilisa 
en administration collective au 
Canada depuis qu O'tav a a au­
torisé son emploi le mots der-

En tout, les enfants recevront 
trois injections durant une pé­
riode de trois mois Les deux 
premières injections consiste­
ront en un vaccin a virus tue, 
tandis que pour la dernière, la 
variété à virus vivant atténua 
sera utilisée. Les injections se­
ront données à intervalles d’un 
mois La technique tué-tué-vi- 
vant sera utilisée dans le but 
d'éviter les effets secondaires 
de fièvre « d'éruption cutanc» 
associées a 1 adminietration ex- 
cluaive du vaccin vivant

L inoculation s e» fatta sou* 
!» •urmllance d* deux pédia­
tre* d* Montreal iee doctau' * 
G .Holm at J. Gumont

MBRCRIDt 
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CBFT » Canal 2

l.tt Teié(ourn«i
I. M LONG MfT*AO«

"Valse triomptitn»»' 
•v#ç Fried! Cr*(»« 
*«ut Horbtger 

t.N LONG MKTRAGK 
"L* ci#: wt rouge ' 
avec Marina Berti 
ai Jacques Sarnas 

S.M L épéa de Flarenca 
S.sa amie Fitcka
* 00 La tetna» des

copains
ê.SO TAtétaumal 
é.49 Edition Métropolitai­

ne
é SA Nouvelle* du «part 
7.H Aujourd'hui
• 90 La Pain du Jour 
I SO Cité tant votlea
9.M J ampu* aimée 

li.oe Vkky Avtiar 
ie.se reieioume'
ie.4| Edition

métropolitain# 
ie.54 Nouvel lot du sport
II. 00 CINEMA

'L« Hérae sont te 
tlgué* ' avec Yvae 
Montand- Jean 1er 
vais at Curd Jurgen#

CFTM-TV, canal 10
le.Si Coquetel musical 
ILS# Ouvert Manchette# 

» Horelr#
11.41 Bien L Bon jour
11.15 Sherlock Helmea 
12.40 EN MATINIE

"Le furet" avec Co­
lette Darfauil Ler 
quay at Pierre ta-

HORAIRES OC

LA TELEVISION

noir.
2.SB A REVOIP

"La rot et quatre 
raine#" avec Clark 
Gable Eieonor Par­
ker at Jo Van Fleet.

4M A B CD 
4.Si Zoo du Capitaine 

Bonhomme 
S.SB Aventure» 

d'outre-mer 
4.M Tiie-Metro 
4.SB Sport-lmaaee 
t.00 Demür# heure 
7.15 Ciné-roman 
7.)0 Adam ou Eve
1.00 Avec Plaitir 
• 10 De 1 A 10
f.M Intriqué# a Hawaii 

10.M Deviner lutte 
10.50 Yve» Christian 
10.43 Dernier» heure 
11.55 Le couleur du temps 
11.00 La ronde de# sparts 
11.10 CINEMA

"Chargq infernale" — 
avec P os serve Bra?- 
*1. Emma Paanella 
et Posco Giechetti

CBM7 — Canal 6

12.12 Today an CBMT 
13.25 News, Weather 
12.M Peature Film 
2.M Password 
? JO Scarlett HUI
3.00 Take Thirty
i JO Muffin The Mute

140 BamB#
4.0B SKen LOT»
4. JO Sea Hunt
5.00 Barrie Deute
5. JB Woody Woodpecker 
4 00 Montreal Maganne
s SB Phil Silvan 
7 » CBC TV Nnwe 
7.15 Matra
Mi Sport# «nth Douq 

Smith 
Film

7.45 Mr. PlBlt
I JO Perry Mason 
t.JB Pestival 

11.00 CBC National Ha
11.14 Viewpoin*
11.21 Pinal Edition 
11.21 Movie Cavalcade

"Woman Hater"

CFCF — Canot 12

t S3 Sign-on - Meditating
10.00 Coffee Break
10. JO The Liberal Arts
11. M Pomper Boom
12.00 Lunchtime Little 

Theatre
1.00 Puls#
1.15 Channel it Theatre

"Kitty"
5.00 Her# t looking

At You
J JO People la Conflict
4.00 Surprise Party
5.00 WeH Disney t Mt* 

key Meuse Club
4.00 A Kin To Win 
é.Jt é:JO Pul##
roe Spelling tee 
7.JO Burke's Law 
S.J0 Sunset Theatre 

Special
'Th# iron Mistress*

10.20 Hennessey
11.15 11:15 Pulse
11.20 The Pierre Barton 

Hour
12.00 Newsroom It — 

Meditation

INSTITUTRICE DEMANDEE
"La Cammissian Scalaira Réqional» da Missisquoi a b»»oin 
d'un» institutrica qour ansaignar la français at la» nvathéma- 
tiquat an 10a annéa cemmartial». Salair» »alon bravât »♦ 
axpérianca.

S'adressai au directeur general, 
à 123 Principale. Cowansville.
Tél.: 263-2322”.

Traducteur ou traductrice
Personne d expérience pour traduire, d» 

l'anglais au traneaia. des taxé*» do nature 
technique, de» directive» adwInijJraêivt». 
de» manual» d amployes. des tormule». 
etc- Selon le» aptitudes en peut exiger du 
candidat, à recession du travail da 
redaction on frangai»

feste permanent avec tous le» avantage» 
•ociaut-

Sfièro da s'adreater. par écrit, au:

Service du Personnel.
Cas# Postal# 6072,
Montré#!.
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Brossard a adjuge une émission de $1,120,000 à 6%, séries loans
Nomination chez Forano Deux soumissions

potins financiers
l» Bours» H» Londre* •

conservé un ton irréflulior. 
hier. Sur le Bourse de N.-Y. 
le liste evence, meis, il feut 
le dire vite, puisque le 
moyenne des industriels de 
DJ ctiture 0.04 point plus 
bout. L'ellure pereisseit erre- 
tique sur les Bourses de Mont­
rée! et de Toronto.

• O -

Le prix du plomb e monté 
de Ve et le livre, hier, è 1? 
ets é N.-Y. C'est le 7e evence 
cette ennée é ce jour, d'où le 
fermeté des titres de mé- 
teux.

O-
Les ections de le Crown 

Trust ont monte de J pts hier. 
Cele préseqe t il du nouveeu 
ou est-ce de l'eccumuletion ?

-O-
Tent que le poussée infle 

tionniste persistere (evence 
des prix des denrées, meteux, 
etc.) et que le public effiche- 
re se confience en revenir 
économique, il est bon de 
demeurer dens le merché, se­
lon Sheerson, Memmill A Co. 

-O -

The Montreal Institute of 
Investment Anelysts tiendre, 
ce midi, son 1er diner de le 
seison eu Reine Elisebeth. Ses 
membres eurent le pleisir 
d'entendre M. DJ. Holbrook, 
président de Alqome Steel, 
leur perler de le sidérurgie. 
Nul doute que les Québécois 
y seront nombreux.

- O -
Les Bourses de Montrée! et 

Cenedienne seront formées 
lundi é l'occasion du Jour 
d'Action de Grâces Les ban 
ques, les sociétés de fiducie, 
ainsi que les marchés des den 
rées et des bestiaux fermeront 
aussi leurs portes ce jour-le. 

O -
Glenn Lake Silver vient de 

déclarer un dividende de 
lOcts l'action

-O -

Les rapports contradictoires 
concernant le vente possible 
de blé eméricein e la Russie 
expliquent l'irrégularité des 
cours hier sur le merché de 
Chicego.

M David Keyo e été élu 
président de l'Association ce­
nedienne des détaillants en 
chaussures, é l'assemblée en- 
nuelle tenue hier, durent le 
Foire canadienne du cuir et 
de le Chaussure 1963. Né en 
Isreél, M Keye est proprié­
taire de Fit-Rite Shoes é Corn­
well, Ont.; il est dens le com­
merce de le chaussure au Ca­
nada depuis vingt-cinq ans.

• O-

M Harry T. Hartshorn e 
été élu président de l'Asso­
ciation canadienne des four­
nisseurs de l'industrie de le 
chaussure, é l'assemblée an­
nuelle de cette organisation 
tenue hier, durant la Foire 
canadienne du cuir et de la 
chaussure. Né é Toronto, Ont., 
M Hartshorn est le secrétaire 
de Canada Last Co. Ltd., de 
Preston, Ont. Ayant seise an­
nées d'expérience dans l'in­
dustrie de la chaussure, M. 
Hartshorn met eu service de 
ses nouvelles fonctions une 
vaste connaissance des choses 
de le chaussure.

-O-
II y aura réception, demain, 

de 5 é 7h. p.m„ au Rits-Carl- 
ton, è l'occasion de l'élection 
de M Jean P W. Ostiguy, de 
Morgan & Co. A cette occa­
sion, le président et les prin­
cipaux dirigeants de cette ins­
titution, faisant d'importantes 
affaires dans notre province, 
y assisteront, de même que 
maints représentants de la 
compaqnia dans le Québec.

• O •

Office Overland donnera une 
conférence de presse, ce ma­
tin. a IOh.15 é l'hôtel Mont- 
Royal.

-O-
La Canadien Institute of 

Steel Construction tiendre un 
colloque de 9h. a 4h. p.m.. au­
jourd'hui, sur les "charpentes 
métalliques modernes". Il au­
ra lieu a l'Institut de Tech­
nologie. 200 ouest, rue Sher­
brooke. Hier soir, le prési­
dent de la CISC, M. Palmer E. 
Savage, B.Sc.M.Eng.P.Eng., M 
E.I.C., a donné une réception 
a l'hôtel Reine Elisabeth.

La ville de Brorward. comté 
de Papierviile-Lapraine. a ad­
just, récemment, au prix de 
96 51. une emission de $1.120.- 
000 d'obligations à 6% rem­
boursables en séries en quinze 
ans. à un syndicat compose de 
Cliche & Associés Ltér, Cor­
poration de Prêts de Québec, 
Oscar Dubé A Cie Inc . Gre. 
nier, Ruel & Cie Inc., Jacques 
Légaré & Cie Liée, Place­
ments Plessis Inc., et J E. La- 
flamme Liée. A ce compte, 1a 
municipalité obtient son ar­
gent à un loyer moyen net de 
64117%. L'emprunt comporte 
un solde de $773,000. a renou­
veler en 1978 pour un terme 
additionnel de quinze ans.

C'est en juillet 1962 que la 
corporation avait fait sa tran­
saction antérieure sur le mar 
ché des obligations. Elle avait

commentaires sur ^ ?
Xj-A-CTp’-A.L.ITEl
FUSr-AuNCXHIFtEl

W«*torburr»g Oil Co., étgnd maintenant
tet activité! à l'Ontario

Weslburne Oil Co. Limited a commencé, au début de eetta 
semaine, a forer un pu,ta a PlymptoB en Ontario à quelq.i. 
douze milles de Sarnia II aurait été répété, en mamti endroit» 
liant la région, du ga/ naturel et du pétrole Nous apprenons 
nue la compagnie Westerhurn a participe au cours de celle 
innée au forage de 41 puits en Alberta, de meme que dans les 
provinces de la Colombie Britannique et de le 
Sur ce total. 37 aont déjé en production Western Oil Co. Limi­
ted publierait son rapport intérimaire le mmt prochain (e der 
nier est attendu avec une vive Impatience en maint» 
financier» vu 1 attente de certain développement potentiel Corn 
m, on sad. sur 10.000.000 .riions de celle entrepr.se, aufor.- 
«re» il v en a actuellement 4.885.000 d'inscrites sur le» liste» 
dea valeurs des Bourse» Canadienne et de Toronto et leur 
cour» a varié eette année entre un bas de 81 et un sommet de 
BR, contre 60 et 95 respectivement l'an dernier

La marché évoluerait lentement dans un rayon 
étroit jusqu'à la fin de I hiver prochain

Il ressort du rapport hebdomadaire de Hugh MacKay A < o. 
affilie à W C t’ttfield.iiiiv.,. A Co, que bien entendu les investisseurs 

vue le marche atteindra des nouveaux sommets, et il 
est difficile d'ignorer les gains réalisés récemment, mais nousespèrent au 

' elle

M. Paul M. Porand
L* conMil d'administration d* 
Forano Limit** «nnonc* I* 
nomination d* M. Paul M. 
Forand au post* d* présidant 
•t directeur général de c*tt* 
entreprise qui s* spécialise 
dans la fabrication d'outilla­
ges servent é le manutention 
des matériaux et é le trans­
mission mécanique de pouvoir 
dans les moulins de pulpe et 
papier, les scieries, les mines 
et nombre d'eutres industries. 
M. Forand fut d'abord affecté 
eu service des ventes de Fo­
rano Limitée en 1932, puis 
nommé gérant des ventes et 
promu directeur de le com­
pagnie en 1945. II en est le 
vice-président depuis 1960. 
M Forand occupe egalement 
le poste de directeur de le 
Machinery end Equipment 
Manufacturers Association of 
Canada.

Bourse de Montréal
Las stocks étaient irréguliers 

sur la place local*
Les cours ont oscillé dans 

un faible rayon hier en Place 
locale.

Les perles avaient prédomi­
nance sur les gains dans la 
proportion de 78 contre 69 

Les services publics se sont 
effrités. B C. Telephone a 
perdu 5 8. Quebec Telephone 
1-2. Bell Telephone et Inter­
national Utilities 18.

Dans le secteur des métaux 
communs, Ealconbridge a cédé 
5 8. Noranda 3-8 et Internatio­
nal Nickel 18 Par contre, Con­
solidated Mining a gagne t 8 

B ( Power a vendu 19.000 
ections è *24 78 cependant que 
Canada Cernent en a écoulé 
3,000 é 37 14

l,e» papeteries ont égale­
ment décliné Price Bros et 
( nnsolidated ont perdu 1-4 

Le» sidérurgiques ont pro­
gressé Algoma a gagné 3-4. 
Dominion Steel et Ontario 
Steel 14 at Steel Co. 1-8 

I.es banques ont perdu du 
terrain Provinciale a perdu un 
point et Toronto-Dominion 1-2. 
Montreal a gagné 38 repen 
dant que Royale et Canadienne 
Nationale ont haussé de 1-8 

L'indice des industrielles 
était inchangé. Dominion Glass 
a gagné 1-2. Famous Plavers 
14. Montreal I,oenmotive, 
Shop and Save. Dominion Tex­
tile et Chemcell 1-8.

Consolidated Textile a cédé 
1-2. Ogilvie et Southam 1-4, Do­
minion Tar and Chemical, Ca-

est ditticne o ignortr ir. «i, ' «.entirisme la plupart des nads Steamship Lines et CPRne pouvons cependant cacher notre scepticisme. i.a plupart ue» e
indices techniques que nous consultons pour évaluer e marché l «indices techniques que --------—r- ,
révèlent quelques points faibles, a I exception de I indice des 
actions résiduelles. De plus, les perspectives des affaires pour 
1964 nous semblent quelconques, même si nous devons admet 
Ire qu’il y a reel progrès, a en juger par les profit» des entre-
1 Peut-être tenons-nous compte de ces indiees de façon pré­
maturée Nous croyons qu ils incitent à la prudence bien qu ils 
ne soient pas catégoriquement pessimistes, t omme il n y a pas 
eu récemment de spéculation exagérée à la bourse, il est peu 
probable que la baisse que nous prévoyons soit sérieuse Ce 
sera plutôt un léger recul vers un niveau inferieur à celui qui 
prévaut présentement et. par la suite, le marché évoluera len­
tement Hans un étroit rayon jusqu'à la fin de I hiver prochain. 
C'est à ce moment que le désintéressement des investisseurs 
se fera sentir et c est aussi à ce moment que les occasion» se
root nombreuse». . . . .

Alors que le marché évoluera près de» sommets actuels, 
son comportement au cours des prochaines semaine» nous dé­
montrera si oui ou non il a la vigueur necessaire pour gagner 
un autre 5% ou 10% D'après ce que nous en savons déjà, 
nous doutons qu'il en soit ainsi.

Rcné-T Leclerc Inc., a obtenu I emission de 
$463,000 de la C.S. de St-François-de-Sales

Les commissaires d'école» pour la municipalité de Sl- 
François de Sales, comte de Laval, ont vendu, récemment, à 
Rene T Leclerc, Inc , au prix de 98 40, une emission de $463,000 
d'obligation» remboursable» en series en quinze ans. L'émission 
comprend $208,000 de titres à 5'ï% 1964 67 et S255.000 » 6% 
1968 78 Ainsi, le coût moyen de la finance revient é 6 1905% . 
L’emprunt comporte un solde de $106,500 s renouveler en 1978 
pour un ternie additionnel de cinq ans

Datée» du 1er octobre 1963. les nouvelles obligations 
échoient en série» du 1er octobre 1964 au 1er octobre 1978 in­
clusivement Elles ne sont pas rachetables par anticipation. 
L’emprunt est contracte pour l'agrandissement de l'école Hé­
bert L'octroi de $200.000, applicable au service de rémission, 
est payable en quatre versements annuels et consécutifs de 
$50.000. de 1964 à 1967 inclusivement

L'évaluation imposable de la corporation scolaire, pour 
1963 64. s'élève a $15.366,240. y compris $2.851.150 pour le» 
compagnies. Le 30 juin 1963. la dette consolidée nette de la 
corporation se chiffrait par $917.000. et un octroi total de $308,- 
149 40 s'y appliquait.

Pour la 1ère fois, la Banque Provinciale 
tiendra une assemblée de son conseil 
d'administration è Toronto

l^e membres du conseil d'administration de la Banque 
Provinciale du Canada se réuniront pour la 1ère fois en as­
semblée dans la ville de Toronto, le 16 octobre. A l'instar des 
banques anglo-saxonnes dont les sièges sociaux respectifs se 
trouvent à Toronto et qui ont tenu, depuis quelque temps, des 
assemblées de leur conseil respectif dans des villes du Qué­
bec. la Banque Provinciale, dont le siège social est à Montréal, 
s cru bon et, avec raison de reunir ses administrateurs dans 
la Ville-Reine, d'autant plus qu'elle y fait d'importantes affai­
res. Elle y possédé une succursale principale agrandie du dou­
ble — 38.000 pieds carres — dans l'ancien edifice de la North 
American Life. M F.G Christian est le gérant du bureau prin­
cipal a Toronto au service du public depuis 1940 En outre, 
l'institution bancaire précitée possède 14 succursales en Onta­
rio. 11 au Nouveau-Brunswick. 1 dans ITlc-du Prince Edouard et 
158 dans le Québec. C'est naturellement, dans notre province 
ou elle exerce le gros de ses activités. Incidemment, au 31 octo­
bre 1962, son actif global atteignait les $447,876,107 et ses dé­
pôts du public et autres se chiffraient, alors, à $418.448.205, 
chiffres qui figureront beaucoup plus haut, lorsque son rap­
port sur ses operations cette année sera rendu publie, car la 
vigueur de ses actions en bourse depuis quelque temps présa­
gerait un excellent rapport pour 1963

Marcel CLEMENT

Dans le secteur des valeurs 
minières. Northern Explora 
tion a perdu 18 cents. Tache 
I.ake un cent et South Du- 
fault 12 cent Ameranium a 
gagné un cent et Brtineau 
deux cents.

Bourse de Toronto
Le marché minier avait 
l'allure erratique hier

TORONTO — Les cour» ont 
oscillé dans un faible rayon 
hier au cours d une seance 
terne en Place torontoise.

L'indice des industrielles a 
gagné .37 à 650.07.

Dans le secteur des indus­
trielles, Chrysler a gagné 3'a 
à 100. un nouveau sommet. Ca­
nada Packers' A a gagné deux 
points à 63, Huron and Erie 
Mortgage Corporation 1% à 
67 ^ et Crown Trust A un 
point à 69.

Par contre, Canadian Utili­
ties a cédé Hfc à 31H et Du 
Pont. Montreal Knitting et 
Atlantic Acceptance Corpora­
tion un point.

I.es sidérurgiques ont pro­
gressé. Algoma a gagné ’« à 
S?1» et Steel Company of Ca­
nada C*. Les banques ont éga­
lement progressé.

Les métaux commun» ont 
fléchi. Faleonbridge a cédé V* 
et International Nickel W

Dans le seeteur des Valeur» 
spéculatives, Merrill a eedé 11 
cents a 99 cents et Iso trois 
cents a SI 36

Dans le compartiment des 
pétroles de l'Ouest, Central 
Del Rio a gagné cinq cents à 
$7.90 et Medallion 15 cents
k 54.45

Le virement a été de 2.312.- 
000 actions au regard de 2,- 
367.000 lundi.

2 raffineries o"t 
baissé leurs prix 
du sucre ici

MONTREAL (PC) — Deux 
importantes raffineries de 
Montréal, — la St Lawrence 
et la Canada and Dominion 
— ont annoncé une diminu­
tion de 10 cents du prix du 
aucre hier. Ce* deux comps 
gnies, vendront maintenant le 
prix du aucre à $14.65 le sac 
de 100 livres.

Un» troisième raffinerie, 
l’Atlantlc Sugar, a maintenu 
son prix de vente en gros k 
$14.75 le sac de 100 livres

La semaine dernière, le prix 
du sucre a augmenté à trois 
reprises pour un tolal de 
$1.20 le sac de 100 livres, por 
tant le prix de vente de *13.55 
à $14 75

Le prix du sucre en gros est 
déterminé par le niveau des 
prix du sucre brut au marché 
mondial i Londres.

Depuis le premier janvier 
le prix du sucre a changé 77 
fois, augmentant à 53 reprises 
pour diminuer ensuite 24 fois. 
Le 23 mai dernier le prix avait 
atteint la hausse la plus éle­
vée depuis 1920. soit $17.65 
pour le sac de 100 livres. Le 
premier janvier il était de 
$9 10.

vendu alors $909.000. de ti­
tres a 6% -pries dix ans. au 
prix de 94 099 Le coût moyen 
nel de la finance avait été de 
6 8995%.

Datées du 1er octobre 1963. 
les nouvelles obligations 
échoient en series du 1er oc­
tobre 1964 au 1er octobre 1978 
inclusivement. Elles ne sont 
pas rachetables par anticipa­
tion Le capital et l'intérêt se­
mi-annuel (1er avril et 1er 
octobre) sont payables à tou­
tes les succursales d'une ban­
que à charte dans la provin­
ce de Québec, et au bureau 
principal de la même banque 
à Toronto. Autorisé par les 
règlements nas 128, 133, 136. 
137. 138. 140. 158 et 160. l’em 
prunt est contracté pour des 
travaux de pavage, d'aqueduc, 
dégoûts, la construction de 
trottoirs, bordure en béton, 
travaux d'éclairage .de voirie, 
epxropriation. ele.

L'évaluation imposable dp 
la ville, pour 1963. s'élève à 
$19.196.575 . y compris $8.402.- 
650. pour les compagnies. Le 
31 décembre 1962, la dette 
consolidée nette de la corpo­
ration se chiffrait par $3,152,- 
035.69. La population de la 
ville est d'environ 7.000 âmes.

la noranda MiNts UMUED Denrées alimentaires Hayes Steel Voducls
HAYES STEEURODUCTS 

LTD., pour l'exeice terminé 
le 31 juillet 1963:993.329 au 
regard de $R90,734our l'exer­
cice précédent.

OPEMISKA CPPER
MINES (QUEBEC).IMITBD

MONTREAL PC — Cours 
des denrees transmis a Mont­
real aujourd’hui par le minis 
1ère fédéral de l'Agriculture.

Oeufs: prix de gros aux 
centrales de campagne, cageots 
de bois: extra-gros 59: A-gros 
58; A-moven 52: A-petits 43:
B 40, C 33

Beurre: arrivages courants. AV,S es( par ia prtnt*, don- 
admissible 50 3-4. non admis- qU Un dividendnde vingt 
sible 50 1-4 à 50 1-2. cents i20c) par acth plus un

Fromage: livré a Montréal. - dividende supplémeaire d#
ciré, arrivages courants, en cinq cents (5c) par tion, ont
gros québécois blanc 35 1-4. été déclarés, payablt-n fonds 
colore 35 3-8. canadiens, le 16 cembre.

Nouvelles pommes de terre: 1963, aux actionnant inscrit» 
prix de gros Quebec $1 10 a à la fermeture des vrea 1# 
$1.20 les 75 livres. 80 à 85 
les 50 livres: Nouveau Bruns-

Me ROGER LETOURNEAU 
CR., L.L.D.

La compagnie Mettagemi La­
ke Mines, Limited et* heu­
reuse d'annoncer qu* M* 
Roger Létourneeu, CR, 
L.L.D., vient d'ôtr* appelé à 
♦eir* partie d* son conseil 
d'administration. Me Létour- 

. , neau est le principal associéMarché des bestiaux
seilte et Price de la ville de

wick $1 40 à $1 50 les 75 livres. 
90 à $1 les 50 livres. .24 à .25 
les 10 livres; Ile 1 du Prince 
Edouard $1 75 les 75 livres. .30 
les 10 livres.

25 novembre 1963 
Par ordre du ConB 
d'administration

J. T. McWHTCT.
seetaire.

Toronto. Ontario,
3 octobre, 1963.

-v

A noter...

MONTREAL PC — Les prix 
des bêtes à corne étaient en 
baisse de .50 à $1 au marché 
de l'est de Montréal ce matin. 
Les transactions étaient modé­
rées et la demande lente.

H y avait 150 bétes à corne, 
79 veaux et 26 porcs.

I-es vaches moyennes se sont 
vendues de $15.50 a $17, les 
communes de $14 à $15 et les 
produits destines a la mise en 
conserve de S8 à $12. Quelques 
taureaux moyens ont rapporte 
$14.50 Les bon» veaux se sont 
vendus de $30 à $32, les 
moyens de $24 à $27. les com­
muns de $16 à $19 et les veaux 
d'herbe $14 à $1-5.

I^es prix des porcs n'étaient 
pas établis et il n'y a pas eu 
de ventes de moutons ni d’a- 
gneaux._____

Bourse de New-York
Wall Street soutenu, mais 

il faut le dire vite

NEW YORK — Les cours 
ont évolué sans orientation 
précise hier en Place newyor- 
kaise. Pourtant, l’ensemble de 
la cote s’est haussé au-dessus 
du niveau record atteint il y 
a deux semaines sous l'impo­
sition des tabacs et des raffi­
neries de sucre.

!,e virement a été de 4.910,- 
000 action» au regard de 4,- 
070.000 lundi.

La moyenne Dow Jones des 
industrielles a gagné .04 à 
743.90 pendant que celle que 
la Presse Associée établit pour 
60 valeurs a gagné .2 à 278.4.

Dans le secteur des automo­
teurs, Chrysler s gagné 3A« à 
93A«, un nouveau sommet.

American Motors a gagné 
1V« à 214» sur un déplacement 
de 280,000 actions, devenant 
le stock le plus en demande.

Sperry Rand a cédé V4 â 
18'S» sur un déplacement de 
144.400 actions. GM a gagné 
4» à 787è et Ford A4 à 54*4.

American Crystal Sugar a 
gagné trois points, South 
Puerto Rico Sugar et Great 
Western Sugar 14k chacun.

Dans le compartiment des 
valeurs canadiennes. Alumi­
nium Ltd., et Hudson Bay ont 
perdu '-é tandis que Pacifique 
Canadien a cédé *'4 et McInty­
re Porcupine s*. Distillers 
Seagrams a gagné S, Granby 
Mining *4 et International 
Nickel 4k.

Les cours étaient mixtes 
avec une tendance à la baiw 
à la Bourse Américaine. Scur­
ry Rainbow Oil a perdu *» et 
Fargo Oil 1/16 tandis que 
Preston a gagné

Québec.

100,000 actions additionnel­
les d# Courvan Mining Co. 
ont été émisos à 70cts chacu­
ne, conformémont è l'option 
per versement du 30 septem­
bre 1963 découlant d* l'accord 
conclu avec Sullico et Sulli­
van Consolidated Mine* I* 29 
septembre 19S5 et amendé de­
puis, selon le rapport que le 
Bourse do Toronto vient do 
rendre public.

-O-

La Bours* Cenedienne a été 
avisée que les actions de 
South Minos Ltd, qui furent 
au début achetées pour fins 
d* placement per la North 
Canadien Enterprises Limited, 
on vertu d'accords on dote du 
4 juin et du 23 septembre 
1963. seront distribuées dons 
le public. Goodwin, Harris $ 
Company Ltd se sont engagés 
à agir comme agent d* vent* 
en rapport avec cotte distribu­
tion publique.

-0-
3,000.000 d'actions ordinai­

res. d'un* valeur au pair d* 
$1.00 chacun* d* Surlug 
Gold Mines Limited dont 
725,006 sont émises et en cir­
culation, seront inscrites sur 
le liste dos valeur* d* la 
Bours* Cenedienne à son ou­
verture demain. Leur symbo­
le sur le téléscripteur eor* 
"S U R".

-O-
Burnt Hill Tungsten end 

Metallurgical Limited * fait 
savoir à I* Bourse Canadien­
ne que l'accord de souscrip­
tion ot d'option en date du 2 
juillet vient d’ôtr* assigné à 
Kippon A Company Inc., qui 
agira ou nom de General 
Equity Futures Limited, pour 
$0 p.c. du total et, ô Hoche 
lege Investments Management 
Corporation, qui agir* pour le 
soldo, toit 20S. L* compa­
gnie e reçu $90,000 on paie­
ment d* 600,000 ections, re­
présentant un engagement 
ferme en vertu d* l'accord 
procité. La compagnie a aus­
si avis* la bourse qu* l'option 
sur 200.000 actions * 25 cts
chacune * tté esercoo pou» 
2S*e.

T

Westcoast Transmission 
Company Limited t fait sa­
voir k lo Bourse de Montreal 
qu'en vertu d'un accord una­
nime per écrit des fiduciaires 
comportant le droit do vote, 
remis eu Montreal Trust Corn 
ptny en qualité d* dépositai­
re ,l'accord "Voting Trust" on 
date du 9 mai 1959, couvrant 
des actions du capital-actions 
do Westcoast, * pris fin. Les 
transactions sur les certificats 
comportant le droit do vote 
ont donc pris fin à l'ouvertu­
re do le Bourse de Montréal 
hier,

• O-
Le Bureau des Gouverneurs 

d* la Bours* d* Montréal et 
le Comité d* Régi* d* la 
Bourse Canadienne ont été 
avisés des changements sui­
vants: ches Francis I- Dupont 
A Co., do l'admission de MM
A, C. Allyn, J. W. Allyn, W.
B. Hamilton, J. H. Riley, J. 
E. Snydor, G. L. Teach, et J. 
D. Casey, jr, comme associés 
généraux. Changements chei 
les corporations membres. Lo 
Bureau des Gouverneurs de le 
Bourse d* Montréal et le Co­
mité do Régie do le Bourse 
Canadienne ont été notifiés 
des changements suivants: chet 
Watt A Watt Limited, d* 
l'admission do M. A. L. 
Skoith, comme nouvel ection- 
nairo; chai Oldfield, Kirby A 
Gardner Securities Ltd, do 
l'admission de M. D. G. Smith, 
|r, comme nouvel actionnaire.

- O -
Le C. S. d* St-Martin, celle 

d* Montréal-Ouest, celle de 
Petit* - Rivière, emprunteront 
sou* peu.

-O-
Dos soumissions seront re­

çues le jeudi do cotte semaine 
pour $140,000.004. on bons du 
Trésor du Gouvernement du 
Canada, datés et émis le 11 oc­
tobre 19*3. Sur c* montent, 
$11,000.000. seront des bons à 
91 jours ot $30.000,000. seront 
des bons à 112 jours. $140.000,- 
000. d* bons du Trésor on cours 
atteindront leur échéance lo 
11 octobre 1943.

Fruits et légumes
MONTREAL — Voici telle 

que publiée par le service de 
1 horticulture du ministère 
provincial de l'Agriculture, la 
liste des prix payés aujour- 
d hui aux cultivateurs et aux 
grossistes en fruits et légumes 
au marché central de Mon 
treal:

Pommes pommettes $2.90 à 
$2.75, Wolfe River $1.50 a 
$1.75, McIntosh $1 50 à $2. Mc­
Intosh tombée $1 à $1.25, 
Wealthy $1.25, fameuses, $1.50 
le minot.

Aubergines : $2 $2.50 le mi-
not.

Betteraves : .40 à 50 la dou­
zaine de paquets, $1 à $1.25 
les 50 livres.

Brocoli: $175 k $2 la dou­
zaine.

Mais : .25 la douzaine d'épis.
Carottes : .40 à .50 la douzai­

ne de paquets, $1 les 50 livres.
Céleri : .50 la douzaine. $1.75 

à $2 le cageot.
Choux ; 90 à $1 les 50 livres.
Choux rouges : $1.50 le ca­

geot.
Choux de Savoie : $1 50 le 

cageot.
Choux d» Bruxelles : $3 les 

16 pintes.
Choux chinois : *1 à $1 25 le 

cageot.
Choux fleurs : $2 26 à $2 50 

la douzaine
Citrouilles ; $2 50 à *8 1» 

douzaine.
Courges : marrow $1, petx- 

per $1.75 i $2 le minot, hub- 
oard $2 50 la douzaine.

Epinards : .90 à $1 le minot, 
$1 50 les 12 cellos de 10 onces.

Laitue : Boston $1.25 pour 
16, Iceberg $1 à $1.50. chico­
rée. escarole $1 le cageot.

Navets: no 1 $1.50 à $175, 
no 2 $1.25 les 50 livres.

Oignons : .50 la douzaine de 
paquets, jaunes no 1 $1.40 à 
SI 75, no 2 $1.25 les 50 livres, 
rouge $1.75 à $2 les 50 livres.

Panais : $2 50 à $3.50 le mi­
not. $2.50 à $3 les 12 cellos de 
24 onces.

Pommes de terre : .80 à 85 
les 50 livres, $1.10 à $1.20 les 
75 livres.

Persil : 40 à .50 la douzaine 
de paquets.

Piments : vert doux $1 la 
boite, $1.75 à $2 le minot.

Poireaux : .40 à .75 la dou­
zaine.

Radis : .35 à .40 la douzaine 
de paquets.

Tomates: rouges $1 à $1.50 
la boite, roses $1.35 à $2 la boi­
te, vertes .50 à 60 la boîte.

REPRÉSENTANTS POUR ENTREPRISE 
EN PLEINE EXPANSION

Notr* maison nffr* un bH avenir A des personne* lntére*sée« à une 
rarriere de représentant* a plein temp*. Kip^rience de la vente 
directe trè* utile. I.e* candidat* doivent être âges de .10 à 40 an* 
et demeurer a Montréal ou dan* la re*lon. II* doivent être prêt* à 
aublr de* te*t* d'aptitude et. *’ll* *ont rhoisi*, un entrainement 
hase sur de* méthode* moderne* et scientifique*. Possibilité de 
promotions rapide* aux personne* le* plu* dynamique*. Notre 
maison est la plu* jcroHne du itenre à Montréal et elle soutient *on 
effort de vente d'une publicité énorme et répétée. Pour entrevue 
téléphoner A 254-7111. extension 141. de !• h. a.nt. à 9 h. p.m.

Nous offrons les Obligation» d'Epargne du Cenad* 
remboursables à demande — rendement de S.03°*

CRÉDIT QUÉBEC INC.
COURTIERS DE PINCEMENTS 

Chou exceptionnel d'obligations dt tout repos.

1î2 ouest, rue St-|acques Tel. Victor 9-5361 
MONTREAL

N* manquez pas de souscrire aux Obligations 
d'Epargne du Canada comportant un 

rendement de 5.03 °o

Craig, Forget & Cie Liée
AGENTS DE CHANGE

Membrea des { Bourse d* Montréal 
Bourse Canadienne

204 ouest, rue Notre-Dame — Tel.) VI. 9-6263 
Montréal 1

Obligations d'Epargne 
du Canada

Vendeurs demandes à Montréal et en 
Province — Hommes et femmes. 
Augmentez vos revenus à temps partiel 
en vendant des obligation* d'épargne 
du Canada.

Pour renseignements, écrite! è :
Casier postal 535, 
le Devoir, Montreal.

IAC

PRÊTS COMMERCIAUX 
à des conditions 
raisonnables

Le Service de prêt» de capitaux proeuro loi 
fonds nécessaire» pour l'expansion, la fu­

sion, l'acquisition d’immeubles, d’entrepriset 
Su d'intérêts minoritaires. Financement d’hypo­

thèques provisoires ou à moyen terme offert pour 
les propriétés industrielles et commercieles.

Pour de plus emples renseignements appelet 
I.A.C. Capital Funds Division.
MONTmtih M. H. Arrache, ISIS beet, «rekam. m-eref, 
OUtBkCi M. I. Aeuvé, ISS bout. Wilfrid Hem et, SM-STH.

INDUSTRIAL. ACCEPTANCE 
CORPORATION LIMITED
BUREAUX D'ADMINISTRATION, MONTREAL t*.

Comment placer
«10,000,000?

Si vous gérez une caisse de retraite ou de parti­
cipation aux bénéfices, une fiducie ou tout autre 
portefeuille de valeurs important, vous devez 
chaque jour résoudre des problèmes de place­
ment à grande échelle.

Nous aussi! Et c’est précisément en raison 
de l’expérience que nous avons acquise dans ce 
domaine que nous vous invitons à considérer 
l'aide que peut vous apporter notre bureau de 
Montréal, grâce à son Service des Institutions.
Voici quelques-uns des services spéciaux que 
nous mettons à votre disposition:
• Analyse d* portefeuille — Nous pouvons vous ob­

tenir du Service de Recherche de Merrill Lynch 
une revue complète des titres que vous avez en 
portefeuille, indiquant notamment dans quelle 
mesure ils conviennent aux placements des ins­
titutions.

• Suggestions de placements — Nous pouvons, en tout
temps, vous faire des recommandations sur le» 
titres qui vous semblent attrayants. Le Servir* 
de Recherche de Merrill Lynch met périodique­
ment à notre disposition des études approfondie» 
sur tel ou tel titre qui parait spécialement indi­
qué pour les institutions et nous vous com­
muniquerons volontiers ces renseignements.

• Etudes financières — Nous nous ferons un plaisir
de vous fournir, sur tout titre qui vous interesse, 
une étude détaillée comportant faits, chiffre» 
et évaluation documentée des perspective» qu'il 
offre.

• Connaissance du marché — Les spécialistes du Ser­
vice des Institutions de notre bureau de Mont­
réal, appuyés sur ceux de notre siège social 
de New York et de nos nombreuses succursales 
aux Etats-Unis et ou'.re-mer, sont constamment 
"à l'écoute" des divers marchés. Us savent quels 
paquets de titres sont détenus par un grand 
nombre d'institutions; ils connaissent celles qui 
désirent vendre tel paquet ou. au contraire, gros­
sir relui quelles possèdent Ainsi, nous sommes 
souvent en mesure d'effectuer les transaction» 
avec le minimum de frais et de perturbation 
des cours.

• Dispersion d* paquets dt fifres — Si vous devez
vous défaire d'un gros paquet de titres. Merrill 
Lynch est admirablement équipé pour en ef­
fectuer la dispersion, grâce i ses 2,300 conseil- 
1er» financiers Nous pouvons souvent nous en 
charger entièrement nous-mêmes, sans avoir re­
cours â des sous-agents.

F.n nombre sans cesse croissant, institution», com­
pagnies et particuliers ont recours i nos service» pro­
fessionnels en matière de placements. Si nous pouvons 
vous aider — de quelque façon que ce soit nous se­
rons heureux de le faire.

Service français

MERRILL. LYNCH,

PIERCE, FENNER & SMITH I N O*

MEMBRES DES BOURSES DE MONTRÉAL ET D* 

NEW-YORK ET AUTRES ORANDES BOURSES.

633 ouest, boulevard Dorthotter, Montréal X 
Téléphona: UNivorsify 1-824)

Directeur régional: Paul J. Suijjvan
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A!tt Dis Vt 1007 Î70 
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Alla Gas w 12:0 l?0 
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a Igoma 
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Alum 4U ar 
Alum ipr 
Alum ?or 

■ Anthes A 
Argus 
Arg B pr 
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A shdovim B 
Atlan Acc 
A flan * pr 
Atl Sugar 
ATI Su£ *
Bank Vont 
Bank NS 
Bartaco
Bath p 
Bath P A
Baatry n 
Bcav Lum 
Beav l pr 
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B'Itmora 
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Bow 5 . pr 
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SC Forêst 
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v Brew
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C Brew A pr 215 151 51 51
CBal a w 30 18C 1IC 1*0
CBai B w Z30 165 165 165
Con Cen » 300 *13 13 13
t! Chem 63 1900 *10+ 10'”. 10-e
t Chem w 1350 440 430 440
C Collieries 325 **-• 1 '. Hu­
C Colll 43pr 104 *18 Il ll
C Curl W 900 41 41 61
C Drege 1300 390 350 350
CF Prod $00 450 450 450
CF Prod Ipr z20 *54+ 54+ 54+
C Found ZlO 395 395 395
C Found pr X225 *18 11 11
CG Sec A Z25 *13'% 13+ 13+
CG Sec B 300 *195’* 19 19
C Hydro z30 *16+ 14+ 163<4
C Imo B* C 572 *64 63+ 63+
C Ind Gas 1500 *9 A 9 9
CIL 268 *16+ 16+ 16+
CPR 1981 *34’ î 34+ 34+
Coin Pet pr 1336 *12 11+ 12
C Tire A 340 *29 28+ 28+
C fit 130 *32+ 31’ ? 31+
CWN G«i .*100 *18 v 11+ 18+
C Weetno 35 *33 33 33
CW Proo «0 445 as 48«

ap B*d4 100 210 210 tie
Chrytfer
CKP Dev

t72 *100 + 100
121 *13+ 13+ 13+

CW Pop 900 m 485 4*6
C.4R B'd» 200 210 flO 210
Chryeler 172*100 9* 100
CICR Dev (21 *13+ 13+ 13+
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Cor MS fl 18 *28+ 30+ *+
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Con Get 4202 112+ 119% 11
Con Gm A 10*107+ 107+ 107+
Corby 8 X40 *11 1* 18
C oronotloR 230 *37+ 37+ 37+
c oron w 108 130 130 130
Cosmos 300 *10+ 10+ 10+
Cram RL I0000 *14+ 14 14+
Crosfbrk 100 124 125 125
C.resfbrx pr Z5 *46 46 46
Crown Tr 305 *70 41' 6*
Crush Int 200 *13+ 13’ v ’3+
Dl»t Stag 1137 *54 >3 A 53+
Dom Ang pr 300 *+ •1
D Bridge 625 *17+ 171* 17+
0 Coal pr 450 17 17 17
Dom il»ct 700 *11 + 11Y* 11 +
DotOSCO 596 *64+ 64+ 64+
Dom Gl»»» 125 *19 19 19
Doeee 1125 *15 14+ 15+
Dom Stort» 395 «16 15+ 14
Dom Ter 2102 •17'» 17+
Dom Tar pr z6 *22 * 22+ 22+
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Fddy Mtch 
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Exqulsita pr 
Falcon 
Pam Play 
Fanny F 
Fad Farm» 
F»d Grain 
Fleet Mtg 
Fieatwood 
Ford Cda 
Freiman 
Frosst A 
Fryehaut 
Gen Dev 
GVC
GS Wares 
Goodyear
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ind Accep 
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LobCo B 2964 *77, 7*4 7-<4- >.
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M»»s-F 5260 $14 15+ 15»4
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Mid-Wes» '50 210 710 210
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Ont Store 
Oahawa A 
Overland pr 
Pac Pete 
Pac Pete w 
Page^Her* 
arker 
bina
Phantom 
Photo Eng 
Pow Corp 
Premijm 
Price Bros 
QN Gas 
ON Gas pr 

N Gas59w

450 185 
t50 420 

50 t?"' 
'031 538 
1915 *19+ 
325 98u
25 *83 

3345 *14’ ? 
8415 *22» 
1400 315 
’50 *37’: 
100 *8+ 

1155 *13+ 
100 645 

4045 *19+ 
ZlO 315 
440 *7+
2C0 140

3820 *10+ 10 
150 155

3285 *8+
345 *114' 

1300 50
ON Ga»63w 2100 445
Bep-G A 
Peichhold 
Reveistoke 
Bevels*, pr 
Robertson 
Rod 2 pr 
R-Nodwol!
R Little 
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Salada 
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Shell I pr 
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Silverwd A 
Simpsons 
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Siat Steel pr 
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Stael Can 
Steinbg or 
S Prop pr 
Suotest ore 
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Swifsor 
Tamblyn pr 
Taxace 
Texaco ar 
Tor-Dorn B» 
T ower 
Î Fin A 
Tr Can PL 
T rans-Mt 
Trans PPL 
TurnPull 
Turnbull pr 
Un Acc 2pr 
Un Gas 
U Corp B 
Un Steal 
Vendomat 
Venez pr 
Vjc G Tr 
Vulcan 
Walnwr 
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Wasteel 
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W Pacific 
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Can Cam pr 
Cl Fndry 
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CAE
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Ch F I75pr
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CIL pr 
Cl Pow 
Cl Pow pr 
C Marcom 
CPR
Cdn Pet pr 
Cant Dei 
Con M S 
Con T ext 
Cr Zell A 
Dist Seag 
Dome Pefa 
D Bridge 
D Coal pr 
D Fndry 
D Glass 
D Stee'
D Stores 
Dom Tar 
Dom Text 
Du Pont 
Dupuis A 
Falcon 
Fam Play 
Fr Pete pr 
GL Paper 
Handy Andy 
Hwk Sid 
Hollinger 
Home A 
Home B 
horr.e Pt 
Hud Bay 
mp Oil
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225 *25+ 25+ 

2535 *58+ 57+ 
2478 *29 - 29+
’85 *47 + 47+ 
425 *9 + 9 ,
475 *24», 24+ 

1256 *44+
250 *80 
93 S52’e 52 

22C7 *53+ 53+ 
100 *52 52
441 245 265 2<

1195 *28+ 27 » 
175 *23 23

22514 *24+ 24»,
25 *54+ 54+ 

100 *24 24
3770 *37+ 37 

275 *27+ 27+ 
100 *21’a 21' a 
I2C *58 + 58 + 

2100 *10+ 10+ 
3270 *10+ 10+

75 *51 50+
100 *52 . 52’ j 
100 *9+ 9+
375 *10*4 10+ 
150 *37 37
345 *44 43+
25 *8- 8!

J00 *15+ 15 + 
35 *44 46'i

400 390 390 3
3822 *34'.' 34+ 
60C3 *12 11 +
625 790 780 7

2035 *28 + 28+ 
200 *10 10 
290 *26+ 24+ 
400 154 53+
400 *13+ 13+ 

1745 *17+ 17’a 
1150 *17 14
458 *44 + 44+
450 *19 18+

2775 *15+ 14+ 
540 *14 15+

1275 *17+ 17+ 
998 *20+ 20 

75 *40 ? 40 . 
500 *11 Va 11 + 
♦95 «sm 51 
385 *19’2 It», 
600 295 295 2

1525 *23+ 23+ 
300 *13 13

3352 *4 + 6
1195 *28+ 28+
459 *14 13+
550 *14+ 14+ 
1500 2156 215 2
850 *557 • 55*4

2637 *44 43»4

Cgn*
vetaur» ventes Haut Bas F#r. Ne»
lmp Tob Mû *13+ 13+ 13'» T- +
lmp Tob pr 100 *4+ 6’ a 4+
l nd Accept 870 *23 . 23+ 23+
Inland C pr 125 *17+ 17+ 17+ — +
nt Nickel 1770 447 66 66+ — +
int Pap 979 *38+ 31+ 38+ *f +
int fil 400 *24 » 24 24 — +
Int Ufil pr 50 *49+ 49+
Intnd Nat G 1100 *4 6 6 +
Lau Fin 545 *14 H
Lau Fin 125 P200 *0’. 20+ 20 s
lau Fin 2 p» 10 *j9 j.-* %* +
Loblaw A 995 *7 + 7 . 7+
Loblaw B 1200 *7+ 7+ 7+ +
MB PR 900 *25’, 25 25+
M*»» F 1590 *16 15+ 194» a
Mtron 6 pr 100 *11 + 11 + me— 4
Mont Loco 250 *12+ 12+ 12+ -f •
Mont Trust 115 *99 99 99
Moore Corp 115 *52 + 52+ 52+
Noranda 475 *38 • 37+ 37+ -
NorOnt NG* 100 *19 19 19
Ogilvie 2550 *14+ 14+ 14’ v - +
Ont Steel 2150 *22 21*4 22 -f +
Ont Steel pr 10 *132 132 132 -F9
Pac Pete 5205 *13+ 13 13+ + *
Page N«r, 610 •ta-*. 19+ 19+ - »,
Placer 375 *28+ 28 28+ -f +
Pow Corp J69G *10+ 10 10+
rice B: 398 *34’ -• 34 a 36+— +
ON Gas 7020 *8+ 8+ 8+— +
QN Gas pr 305 *114 113+ 114 — +
Reynolo q' 50 *94+ 94 + 94+ — +
Rio Algom ’00 *14+ 14+ 14+— +
Rolland a 250 *8+ 8+ 8+ — ’ 4
Rothman* 850 S8+ 8+ 8+ -f +
Royal Baks 1020 *75+ 74+ 75+ + +
Salada F 650 *11 + 11 + 11+ - +
Shaw nd 155 490 490 49C
Shell In pr 225 *27+ 27+ 27+ -f +
Shop Save 2629 *9’, 9 ♦ • -f •
Simpson* 100 *37+ 37+ 37+
Southam 250 *29^4 29+ 29+— +
SS Steel 100 *12 12 12
Stee’ Cen 3967 *22+ 22+ 22+ -f +
Texaco Can 200 *52+ 52+ 52+ -f Va
Tor Dom 150 *62+ 62+ 62+ — +
T Fin A 690 *11 + 11 + m*
TRC Corp 625 *10 • 10+ 10+ - +
Tr Can PL 1925 *34+ 34+ 34+ 4 +
Tr Mt PPL 300 *15+ 15 + 15+— +
Union OH 1600 *12+ 12+ 12+— +
Walk GW 435 *57+ 57+ 57+ -f +
Webb Knp 300 60 40 60 —5
WCoast VT 3790 *17+ 16+ I7’'î -f +
Wstn 4+ pr 200 *97 97 97
Zeller* 700 *36+ 36+ 36+ - +
Bruneau 34000 34 29 33 -F2
Burnt Hill 4000 28 27 28 -fl
C Dredg» 100 340 360 360 - 30
Casavant 200 470 465 470 +10
Cent Men 1500 4 4 4
Chemalloy 4650 5? 50 52
Chib Cop 7000 9 9 • -fl
Chipman 2000 3 S 1

ettre
Alliance Credi* 8+
Angie Can Tel 51
Banqu* d Econpm , 80
Banque d Epergn, 165
B' Nftd Corp 550
Canadien Javeim .......... .. 12
Canadian Sup OH n»»
Chartered Credit 4
Corps d’Expi Finan
Credit St Laurent . 12
Crown Lite 245
Duoui» Fr PFD *20 PV 71
Gen Investment .. 7+
Great West Lite 750
Guar Of N.A. 700
lndus»rial Life (Nw)
La Prévoyance —
Les Prévoyants
Le So1 da'’te 65
London Life 330
Northern Tel Conv Pref 22
Pacific Gas 1*
Shopper s City 3
Soc d Adm e’ +0 Nw 37’.
Soucy 5 4
Try»» Gen du Cû» 40

Alriqur du sud. Hand 1.51 '«
Allemagne. Deutsche Mark 2715
Angleterre. Livre 3.01 •*4
Argentine. Peso 0076
Australie, Livre Aust I 41
Autriche. Schilling 041»
Belgigue, Franc 0216 *<
Brésil, Cruzeiro 001»
Chili. Escudo .3667
Danemark Couronne 1564
Espagne. Peseta 0181
France. Franc 2202
Hollande, Florin 2»%
Italie. Lire 001734
Japon. Ven 002982
Mexique, Peso 0870
Ne» York. DMlar 1.07 27 32 
Norvège, Co • «me 1508

Mard'
Lundi

éS.n lut
127.3 122.7 
127.3 1221

Zba IJco
125.0 126.3 
125 1 124.?

S MS». m.3 lfl.5 123 1 115.2 ntl
: »v- 124.2 120.0 125.2 ’23 5 108 1

1963 naut ’29 8 124.1 133,5 128./ 115 l
963 Bas •15.9 nu 120.7 114 J ♦5 i

196? Haut ’25.4 117.» 141J 2S.3 IC4.1
’•6? Bat '•\é 96 181.9 liu

INGENIEURS - CONSEIL

vege, U
Nouvelle-Zélande. 
Pérou, Sol

U\r* 3.00 3.
0405

BEAUCHEMIN - BEATON - LAPOINTE
INGENIEURS

tie me en <

CONSEILS
Mécanique, tie c incite

Uibanismf. travaux municipaux travaux public*, 
ponts, veina, circulation, signaüaation. èclairaga

6665 Chemin de 

Montreal 26
Cote det Neige»

REgent 1-8521

Moyenne Dow Jones
Ouv Haut Bas F»rm Cgm

JC Ind* 743.39 748.97 739.23 743.90 -0.0* ■ 
20 C fer '49.29 170.03 148.37 168.97 -0 77 
15 Urtllt 139.39 140 76 138.48 139 35 -M3 20 
65 Stcks 261.11 262 82 259.61 261.08 -O.l*

Moyenne à New-York
39in 15rt ISut éOstks

Mardi J95.9 142 J '48 é 778 4
Lund 395.5 ’42.5 148 4 278.2
Sem pas* 392.7 143 6 +9.’ 277.7
Mois pav- 395.9 145.4 150.4 280.2
Ann. P» S!» 310.0 ♦« 3 125.9 ?'8.4
!963 Haut 398.1 149.9 151.1 281.5
1963 bat 341.1 121.8 134.9 242 /
1962 hau» 377.) 127.2 142 9 762 3
'962 ba-* 285.8 97.0 110.3 «0.1

Moyenne è Toronto

Votre entreprise a-t-elle besoin de capital? 
Renseignez-vous sur le système de financement

RovNaf
24m 20e» 15ftm 15wo

Mardi 650.07 88.16 211.49 i?’.«4 :
Lund 649.70 88 74 211.40 121.76 1
Sem. pass 642.19 ♦0.14 212.40 120.00 .
Moi» pass. 634.58 94.64 211.87 117.23 j
Ann. pass (FETE FERME)
1963 haut 648.71 93.48 217.86 127.17
1963 Bas 576.80 85.05 193.02 113.6»
1962 Haut 679 06 104.30 216.90 131.21
196? Bas 503.17 85.04 168 60 99 5t

2410 *11+ 11 + 11 +
10830 *34+ 34+ 34+
’885 *15*» 15 + 15+
875 •8+ 8+ 8+
sbC *11 + 11 + 11 +

Z100 *22+ 22 22+
2469 *11 + 11 + 11+ +
1605 *20+ 20 v 20+ _
650 *27+ 27 27+
350 ♦65 445 465
zlS 315 315 315

BOURSE CANADIENNE

Cour* fournil p«r U PRESSE CANADIENNE
Z10 *10 10 10
400 *14+ 14+ 14+ -

100
200

250 *10’i 10'2 10+
200 *12+ 12+ 12+

25 *38'r 31’ : 38'v
415 *18'- 1B<2 II' —

1292 *16’? 16+ 16’
325 *18+ 18+ 18+

45 *96+ 96+ 96+ —

venta* H«ut Bas F»r.
425 425 425 Ajax 8000 16 15+ 16

4? 4? 42 -1 Aiph» A 100 450 450 450
*57+ 57+ 573» — + Al scope 500 58 58 58
*4 é 6 A Beau B 1334 5 54 5
65 65 65 + 5 Ameran 41500 *9’ v « ♦’

*17+ 17+ -4- + Ang A Moly 3200 203 200 Î03
*17 16+ 17 -f + Anthonian 1000 9+ *' v 8

9’ -j +1

7418 135 815 825 —20
200 *9+ 9’,1 9+

3330 *22 ÎT , 22 -f 4
3440 715 675 700 + 50

635 *36 36 34
1370 500 490 4M

MINE*
7825 6 » 4

500 444 44 44 1
4115 720
7085 
>300 
1500 
2150 

500 
7356 
*200 

73700 
5650 
7.560 
7100 
4500 
<000 
4647 
7000 
2000 
6550 

1500 
'500 

13400 
’500 
7000 
9400

7000
3400

4400
12000
4000

J00
3000
’000
3000

500
2500

500
4000

31050
rlÔO
+00

30267
1000
4500
zlOÔ

soo

710 710 —1#

4-1 +

49 4* a
21+ 23+ 23+
14 15t% 151/5
25 25 26

•75 975 974 .
8'. s 1 8

115 116 115
17 14+ 17
44+ 4?. 44

7 4 « 6+
a 46 45
s» *7 j*
7+ 7 7+

77 26+ 77
.a .34 3«
38 34 a

60$ 595 60*
8 1 18

8 8 t
26 24+ 2k
9+ 9’ ? 9+

12+ 12+ 12+
42 él 62

460 450 4M
555 530 540

10’v 10 10
89 88 89

380 J80 380
*15+ II 15+

50 49 49
7 é 7
4+ 4+ 4’ i

100 100 100
11 11 11
«Mi r* 7*
7 4+ 6' y

*’0+ 10+ 10+
113 t» 115

6 t 6 6
5+ s+ 5’.}

15 15 15
15+ 15 15
•4 90 92

420 4.0 420
10 10 10
4? 35 34+
8+ 1 t 8 ;
7+ 7 7

83 83 •3
«0 40 40

120 lié 120
170 167 149

21 21 21
110 110 110
n 11 11
9 8’} •V*

415 410 410

4- ’4
1

*f J

+ 1 
-J
t- 20

- 4

—1
—5 ,
—125+

3500

i000 15+ 15+ 15’% —- ’
13000 13 11 13 4-1

750 15V, 15i% T5+ - - 1
2300 113 112 113 >3
2215 *19+ 19 19+ 4 1

24000 151 s 14V* 15»%
?OÔO 1+ r i BVa 4- ’ 
41000 12+ 1ÎV% 12 -
’JüO 12 12 12
2000 171, 17+ 19+
2000 40 59 59 \
2646 9 8+ |+. 1
2000 ?4 23 24 +!
9«5 811+ 11+ ! 1+ -4- ■
•C0 410 600 4007» *28+ ?r+ 28+

19500 ’0 10 10
'00 260 260 360

1400 10 79 76
*000 6+ 6 *

•00 25 Ht 3*
%0 118 MO 118

14 14
U 11
11 11

10

SOO 14 
4000 IS
'500 1!

10400 4
1327 *29 y 29%
5000 11+ 10V, 11 +1

451 *11+ 11+ 11+ _ „
.— -* 5 5

25 25 - 1
15+ )7' •+• +
22 22 — «6

440 440 —5

1000 ié 
500 25

3190 17
4500 22’ 8

575 445 
385 125 

2000 13 
4000 1+
5900 95
4:00 19
3500 5

825 125
13 13
I’» *' ;

91 91
19 19
5 5

22CO 350 340 350
’430 *28’ - ?r» 78 •

>40 *55+ 55 , 55’ v
4200 10 9 9+

27900 14? 13? 136
1000 14 13 13
7950 18 17 17
5000 10’;• 10+ 10+

-1
_ - 10+ 10+ 10' V -

7000
1000 4 9 9 _ v
,’ooc 11 n 11
'300 134 134 134
6»9 24"j 24+ 26-s +

4000 19 II 18..,..
'i?200 4 |+ A

<50 AÏS 4M 43» —4
IS 11 15

«MO te 17 17 ^7
6000 11’* 11 11+ -fl

630 *35 
.1550 820 
4*50 2*
1500 !•
535 225— 30

34+ 24+
•00 800 -f*
V 9» 
il 18 

225 225
29 29

+ 1 + 
—1

1000
19500 26+ 25+ 24 
12300 220 213 220
11250 t 7+ •

100 15 153 153
6400 144 141 141
3000 7+ 7+
«OC 1+ I
2000 4 4 4

100 
2100

2700
m__ ____ MiWi-

Manoka MS 3C00
Marboy
Marc or
Martimt
Martin
Mattgrr"
Mclntvra
Meninr
Maerlll

1000
8000
2500
4000

’son
17MM)

300 300 300
14+ 16 16

228 225 US
72 72 n
17 16+ 17
14 13 13

4 14 u
8’ v 71-5 1

44' 44 44
6? 61 61

950 •40 ♦50
*46 » 46’4 46

? 71 + 711
Ill ♦8 99

—î 
— +
+5

+2
—3

r* •
« — +

-1'j

■fi 
—1 
4-1

•+ -t-

1
t- !»

Arno
Atlas Tal 
Baker 
Bateman 
Blue Bon 
Bornit» 
Bouzan 
Bruneau 
Burnt Hill 
C Dredge 
C«savent 
Cent Man 
Chemalloy 
Chipman 
Com O Gas 
Com odor 
C Mogador 
C Papar 
Couvrat A 
Otite fiie<
O Explorer
D Lease
D Oilcloth
Drum Weld
Dumagml
Dumont
Fast Vntrs
Equity Bx
Fontana
Ft Reüanca
Fox Lake
Frlgl»to+
Fundv
Futurity
G Au+tm
Glen Lake
nspiratn
int Helium
Jubilee
Kiere
Ledubore
Lingside
Lowney
Malartie H
McIntyre
McKinney
Mer Chip
Merrill
Mid Chib
Midepse
Mistango
Monpra
Mt Pleaant

Midrim 
Min Cora 
Min Ore
Monete 
Mt Wr*ght 
Murray M 
Name Cr 
Nealon 
New Alger 
New Bid 
New Cal 
N Harrl 
New Hosca 
N Keiora 
Newiund 
N Mylam 
Newnor 
N Rouyn 
N Senator 
Nickel MS 
Nor Acme 
Noroeau 
Norlex 
Normetal 
Noroax 
N Bordu 
H Coldstrm 
n Goidcrt 
N Rank 
Northgate 
O'Brien 
O'Leery 
Ooemiske 
Orchan 
Parmaa 
Patino 
p«k mt 
Pee Exo- 
Peerless 
Perron 
Pick Crow 
Placer 
Preston 
Pros Air 
Purd#*
Out Ascot
Ou» Liin
Quemont
Radiore
Raglan
Rayrock
Rexspar
RiO Algom
Rix Athab
Rock win
Ryanor
Salem
satellite
Sheep Cr
Sherrltt
Sitvmaq 
Sil Miller 
Sll Stand 
Siscoe 
Stanrck 
Starratt 
Smep R 
sturgeoft
Sullivan
Sunburn’ 
Thom L 
Tombi'»
Torbfit
Tormont
Trad» Rat 
Tribag 
Trm Chib 
Tundra 
u Asbettot 
Un Buffed 
Un Kano 
Un Macif » 
Un Fort 
Upp Can 
Vsndoo 
Vauze 
Violem 
Warner 
West Minai 
WIHroy 
Wiltsey 
Windfall 
Wr Harg 
Yale Lead 
Yellore*
Yk Bear 
Young HG 
Zanmac 
Zuiaoe

7700 7 6’ > 7 -fl
890C 275 270 275
3100 9 1 8 -2

31500 7 7 7 -f)
500 325 3254 325

2800 14’ / 14 14+
7000 61 61 61

36000 34 79 33 -rl
4ûon 28 27 28 + 1

100 340 360 360 -30
200 470 4M 470 flO

1500 4 4 ♦
445C »? 90 52
2000 3 3 3

SOO 77 77 77 •fl
400 420 400 400 - W

18000 27 74 77
451 *39+ 39 T* — *A
150 *10’ « 10+ KNA

8700 255 2S0 2M -a
3500 34 34 34
7000 35 24+ 14+ 4- +

120 *26+ 28+ 28+ +
100 *9+ 9+ 9+ 4- %

1600 I» 1*3 133 -fl
7000 2) » 10 — +

11900 144 137 145 ■f*
'000 4+ 7+ 7 + — '%
•SOO 1+ r» 3+ — +
’000 18 19 il + 1

11000 21 19+ »
K» •O •0 •O

lêsoo •+ 7+ •+
1700 >6 14 16

700 370 *70 370 _ lk|
éOO 121 116 121 —1
140 205# 205 70S

+00 49 180 -||4 -4
1510 20’ 195 195 —6
300 435 430 435

1400 115 ’» 115 *>6
♦OM 5 4+ 4+

100 *2? 77 77
’000 39 39 J9 -8
150 *46 v 44 î 46 — +

1000 14 U 14 -f 2
’000 10+ 10+ 10+ — +

13300 117 102 10? —10
8100 35 33 33 -5
2400 ’ 4.Si 40 147 -fl

13000 21 20 70 —1
4000 7 4+ 6+ -f +
S7S0 W ♦O 91 —1

130* 70 X> 14 -fl
9050 *19 + 19 t» +
SOOO 7 » * —1

.0000 n 81 8?
'569 40 40 40 •
650 111 111 111 4-1

19300 22 70+ 20’*. —1
20200 11+ 11 11 +
13000 7+ 7 7 ■f n
18500 1 1 i

4»21650 31 17 ?•
S250 7 6 « 4+ — '.»
8400 204 19* 104 -f*
1000 7+ 7+ 7+
1600 15+ 15+ 15+
4000 13 13 1 3 - +

58500 19’ . 15 19+ -f 6
6000 14+ 13+ 14+-H +

14600 20 11 19
4712 27 71 21
2500 * 14 14
1000 41 + 41 41
4500 37 36 37

300 3 20 370 320
1050 1 8 8
1000 M 24 m
1575 60 60 bt
4000 18 17 17

11200 25+ » 25
1215 365 340 340
7700 a 47 a
7000 n 10 11
9508 820 800 11s
3400 325 310 320

19

7000 11+ 11
11313 665 650
’000 19HÉ|
5000
4500 71
1600 13
234? S3

11+
460

4 + 
+ 10 
-5

10+ 10
21

’500
6500

666 + 1

3000 
$000 23 

21000 
2566 

• 4500 15’
2000 140

24+ 24
- - 22' 
11+ 1»
42

r 14
138

24’î 
72': 
11
40
14

131
1799 280 280 780 
1562 70 30 20

■
1500 30
2500 173 
905 75

9000 7
975 445 

1000 ?3
550 167 

4000 
1000 
♦750 
'000 

13000

106300 m 
2000 12 
1000 76
’69 7*0

22
21

**
71
>4
25

170 173
75 75
6+ 7

440 44.5
23'r 23'' ■

11
5*i
*9

55

19 19
71 24
9 ) 9’4

155 175
12
76

HO
600 '4 74 '4

1323 555 550 550
3000 21 74 78
♦300 11 11 11
1100 144 145 145
3500 4 44 4

3000 64 63 66
100 226 «5 225

>5000 8 • 9.
40'5 410 400, 405
1350 148 145 14»
9750 17 16 16+

18993 51 49 50
zlOO 7» 78 78
1500 8+ 8 j •' f
3000 6 6 6
3200 107 105
------ 7+

20 
20

1500
1900

7+
21

104
7+

21
708000 22 .v *

MARCHE ETRANGER
Dupon» 30 *41+ 41+ 4r
inind G wt« 100 50 50 50
Kelly D wt» 100 180 180 180
inb Ce B i.10 tR • «
Bwtnlm ',00 495 435 *75

Haut Bas Par
130 125 125

♦ '5 9+ 9+
21 21 11
10+ IU+ lU1 2
30 30 30

270 235 240
14+ 14 14+

825 •20 825
305 305 305

13 13 13
4 4< 4

390 190 390
5 5 5

16 15 16
285 285 285

85 80 85
41 36+ 41
51 *9 M>

valeur» v»nfM
Net Aut V 400 
Native M 500
Newrich 1500 
NW Amulet 1u,o 
NA Rare 500
North Ex «0350
Opem Expl 4500 
Opemlska 400 
Orchan 300
Pat Silver ’000 
Paudash 1000 
Peace Rivar 300 390 
Pitt Gold 7000
Que Cobalt 12500 
Stl Colum 200 
StL Div Lds 500 
Saucon D 32200
Silvr Sumit 10500 
oobey 
S Dufault 
SC Pow é or 
Spartan 
Stairs Ex 
Std Gold 
Tacha 
Talisman 
Tezin
Tib Bxai t«VÛ0 • l
Titan 1000 4 + 4>e
Tr C Fraaxe 3800 250 SIC 
kl Asbestos 100 700 700
U corp B 3O0 *27+ X7+ J7+ * 
UN Obaiskl 17700 70 « 70
U Town Kl 195 *16+ 16+ 14+- 
vanguerd 'ton é+ 6+ 4+
Virginia 1000 * * 1
York Spee 1200 08+ r» 8+f -----

TOTAL Dffl VBMTB0 t 
Industriel» : ITUOOj 
Mme» e» Huüe» t 447dl

Cfm
N»t

A. Renaud & Cie Liée
Courtier on voleur»

Commandes exécutées sur 
tous les marchés

200 oue«t. rua $t-|«cque» 
Montreal — VI. 4-2886

NOUS fournissons des fonds a 
terme, a des taux et à des conditions 
raisonnables, è des entreprises 
commerciales et industrielles pour 
des périodes de 3 è 10 ans 
et pour des montants de 
$25.000 et plus.

ou direcien.en: «u
bureau régional ne ftoyNa!
b20, bouleverd Dorchb***' r a* Mor tré* f
roi. §66-e«6î

VOUS pouvez obtenir des informations 
et une brochure explicative en vous 
adressant au gérant de n’importe / 
laquelle des 1.600 succursales 
des institutions suivantes, 
actionnaires de RoyNat
LA BANQUE ROYALE DU CANADA 
BANQUE CANADIENNE NATIONALE 
MONTREAL TRUST COMPANY 
THE CANADA TRUST COMPANY 
TRUST GÉNÉRAL OU CANADA

RoyNat
» «(• xeciai. SZO bouleva-e Darc’ieM*-aufe.1 Mo-.l-tj J
iufxxux régionaux HALIFAX, MONT»ÉAl, TOAONTO winv»hî CALGAItV, VAHCOUVï»

250 *’ 4J • 14+ 14+
33000 15 14 15 —« 1

pr 65*115 115 115
7800 43 37 43 -f6
4250 165 1*4 267 -f*

soo TB 7 7
n&oo 17 U 16+ —1

2200 a* 7» « 4-4
7000 11V% 11 11 _ 1

Moyenne des oblîg. 
à New-York

M«rd>
Lundi
Sam pa,e 
Mois pass 
Ann pas* 
1943 Haut
1963 Bas
1962 haut 
1962 ba*

Il A
*14 
81 6
11.7 
77 8 
82 J
79.7 
79 7 
74.1

Ift*
101.5
101.4
101.3
101.7
98.0

102.0
99J «7.7 

102 J 
♦6 ?

10ut lf»re lOty 
M.t 90.1 93.5 
08.2 90.2 93-5 

90.2 93.» 
89.8 93.8 
86 8 99.4 j 

89 J 91jg'9B.’
* .4 9B.4 ,

•94 48> «4 4
B5.7 «5.9 fi t

.1
88 ’

14

10'* + + 
-, 21 - + 
12+ 12+— + 

..... _ 53 <3
580 *28'4 27+ 27+ +

7046 955 935 945
63 
I 
8— . f

100 225 225 225
765 *11+ 11+ 11 +

6800 59 56 5é - 1
1000 SI 51 51 - Il

4540 8* 8S *6 -i I
7000 18 11 18+1
1455 *14+ 14*4 14*4

• ralorto» 
Barnaf 
Bankeno 
C. Dalhi 
C DM LO»
c. Ham
CN inc» 
Daar Hors 
Dom»
Fl *©1
Grtdou 
Gunnar 
Heath 
Lab Min 
LL Lac 
Marrll!
Medal
Murphy
Madsen
N Rank
Opemiske
Peerless
Perron
Ranger
Sherrltt
Upp Can
Un Buffad

Acma Ga*
Alminax 
Am Ladua 
Anchor 
Ang UDev 
Asamar» 
Bellay S A 
Bai’ 3x4 pr 
Rata 
( ai Fd 
C Otl LO*
CS Pat*
C Delhi 
C High Cr 
C Ll Pat* 
Cant Dai 
Charter Oil 
Com Pett 
C Dragon 
Dev-Pai 
Dome Pt’* 
Duven 
Dynamic 
Fargo 
Gr Plains 
Gridoii 
H B OH G 
Landa 
Medal
MidCOn
Nat Pei»
N Cent 
NC OHS 
Nortncai 
Ok «it»
Permo
Petrol
Place
Provo G«* 
Ouonto 
Ranger 
Sarca*
SpOOnW'
Tack Coro 0 
trans Can 
Triad O" 
Unlor 0*1 
Unisphgr 
U Cansa vf 
UN Oils 
Un Reef R
Watpec
Wstates
w Deca'te 
Yen Can

TOTAL DC* VENTE* : 2J1M04

t» «M 484 m - *
*00 «C «n 9*

’5000 9n « v
200 535 O» S3» —ü
300 15» l» 156

1000 17 17 17
4000 8 » •+ »*
1000 40 M «0 -4

100 *29+ 29» 29+-f +
’000 7 7 7 «f V.
’000 37 17 37 -ff

100 •se 890 IM 4
2000 5+ 5+ 5+

900 *34 + 34+ 34t.» + Vfe
100 165 145 166
100 125 125 12S -A4
200 440 440 440 -30
100 240 240 740
soo 233 233 233 -4

1000 25 Va 25 x 25+— +
200 125 825 42» -fl»

4000 22+ 22+ 22+4 ’A
2000 16 16 14 —1+

100 132 13Z 132
soo m 381 241 tJ

1000 155 1*5 114 4»
1000 74 74 •

HUILE*
100 11 tl M
1000 254 254 3*6 —-4

3100 4+ 4+ 4+ — +
500 7 7 7

12800 13 31 21 -f
1100 105 109 109 -4

ZlO •00 •00 9*0
170 •25 IA 25+ 25+

7500 4 4 4
300 *18+ 18» 11+ + «
700 150 150 150

1988 400 3*0 .190 —Il
16786 *ÎO St* »1* —8
3500 II • 11
’045 15 1* il 41

q2626 795 7*0 79* ♦*
300 142 141 157 —1
zl 225 225 275

15500 ’4 13+ 14
4500 64 43 64 41

100 *13+ 13+ 13+
500 9+ 9 . 9’ g — »%

2500 19 t| 18 - 1
200 264 264 266 -4
330 *13+ 13+ 13+

20785 36+ 36 36
916 $16 IS7» 16+
420 395 395 395 5

14152 440 425 445 fl*
2700 79 79 29
1700 271 270 271
3000 27 27 27
1600 183 140 180

34000 31 + 30 31+ 4 Ht
500 n 11 11

2700 41 40 40
7930 57 3? 57 fl
2+0 45 «4 45
6.0 16« 166 164

900 76 73 . 14 1
SOO 130 1.30 11* 1
500 116 n* 11$

'000 11 n *1 ' ’ •
1 2498 470 4'ft

1233 99 49 m
•895 ’ 1*8 14* --4

400 *1249 12+ ’2+ — »
4*0 34 » *4

10(1 157 157 if? -4
12295 146 4 142 -4

500 11 11 11
7244 U 13 1»

100 700 675 44* —’48
483 125 125 125

7500 5+ 5 5+ f +

le monde est plus petit que jamais,
n’est-ce pas?

Et tout progrès majeur de l'industrie des commu­
nications le rapetisse davantage! La conquête de 
I espace abolit graduellement les distances entre 
le-- capitales les frontières...les lointains rivages 

Plus il est facile a l’homme d’affaires de 
Montreal d atteindre Rio-de-laneiro. plus il y ter» 
de transactions, c’est pourquoi, dans un monde 
devenu plus compact, ia Banque de Montreal * 
juge opportun d etendre ses services

Pour bien servir I homma d affaires canadien 
nous ivnns établi plu* de *00 surnirtale* Han»

tout le Canada Nos propres bureaux aux Etat*' 
Unis, en Grande-Bretagne France. Allemagne, et 
au lapon...un reseau de bureaux dans toute la 
icgion des Antilles grace a une société affiliée, le 
Bank of London 6 Montreal. Limited...et de» 
correspondants bancaires dans tout autre pay» 
civilise nous confèrent un rayon d'action universel.

Ou que ce soit, notre organisation interna­
tionale nous permet de vous servir. Essayez donc 
no» «ervices et vous constaterez qu’il* sont vrai­
ment t I» mesure de vo« Hevuns

Lit VALIUA» LES PLUS ACTIVE» 
INDUSTRIEL»

Alumint
Pac p 61e
Tr Car RL 
Crain RL 
W#»tcoa$t

Quonto
Gridoil 
C Delhi

iÎTUn Oil

Merrill 
T Mb#®
»r|©r
CvNtee •
hem» fr

14440 *29+ 29+ 79*
11155 *13+ 12+ 13’
10930 *34+ 34+ 34J
10000 *14’ 4 14 14'

17’,8987 *17+ 
HUILE*

17+

•4800 26 23+ 34
70785 36+ 36 36
'6284 530 510 510
15500 14 13+ 14
12295 ’44

MINES
141 142

+5400 118 44
’*6300 175 155 174
7370* 17 14”» 17
41000 17 % 11+ 1?

3900 n 30 « M'

LA PREMIÈRE BANQUE AU CANADA
Rwteut ou. GwuuJa-AViuieMUMi meruliafli

Banque de Montréal
+ 11+ 264 1+

d
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Au gré du SPORT
<> Par JEAN PAUL (OFSKY

Tout le monde était de bonne humeur à cette réunion 
de journaliitea et adminiatrateurs de la Canadian Arena 
Co., lundi aoir à l’heure du thé. C’était la veille de l’ou­
verture d’une taiaon nouvelle pour le Canadien et lea 
batteriea d'artillerie de l’optimiame tonnaient de tout lea 
coina de la talle de réception. Le eénateur Molson, comme 
il ae doit, prit la parole le premier et dam ae» mot» d’ac­
cueil chaleureux noua avona vite décelé aon tlogan favori: 
"Seul Molaon catiafait tout lea jçoùtt!” Et tout lea iourna- 
liatea, même ai une forte inquiétude intérieure lea ron­
geait quant à l’avenir du Canadien pour let prochaine 
eept moit, l’applaudirent, eapérant que lea joueura eux- 
metnrt eaurairnt l’appuyer de toute la force de leur coup 
de patin. C’était choae nouvelle de la part de la direction 
du Canadien que cette invitation à la cauaette entre lea 
neuf* farcit, lea olivet et le céleri. Ce fut donc tant céré­
monie et dan* le ton parfait dea pique-ataiettea bien éle­
vé* que le* queation* furent potée* de part et d autre et 
Je* problème* réglé* à l’amiable.

M. Selke Sr. en bonne forme ...
Le gérant général du Forum, M. Selke Sr., était 

d’humeur gaie et a provoqué plutieurt éclat* de rire lort 
de la présentation de* joueurs tous un angle nouveau 
que nou* ne lui connaissions pat, celui de l’humour. C’est 
ainsi par exemple qu’ayant adopté Jean Béliveau comme 
interprète il déclara en badinant: "Jean Béliveau, comme 
vous le tave* tout, e*t le capitaine de l’équipe. Quand il y 
a discussion, c’est lui qui doit prendre la parole; quand 
je veux qu’on me remplace au micro pour parler je de­
mande donc Béliveau dans certain* autres cas j’ai égale­
ment su m’entourer de* acolyte* qu’il me faut. Ainsi ai 
on veut me faire chanter. . . je demande immédiatement à 
Boom Boom Geoffrion de le faire pour moi!” Présentant 
I orne Worsley il aoulignait qu’il avait déniché cette re­
crue à l’autre bout du monde. . . à Verdun! Il prit en­
suite un ton larmoyant pour s’apitoyer sur le sort d’un 
pauvre petit joueur, fragile et a**er prometteur. Il ne lui 
manque qu’une chose à ce pauvre petit: savoir patiner. . . 
et je vous présente Henri Richard! "J’ai un autre cas aem- 
blable au tien de continuer Selke Sr., et j’ai bon espoir en 
lui aussi, parce qu’il est plus costaud qu’Henri, mais pos­
sède également un horrible coup de patin. • ■ et j’ai nom­
mé Gillet Tremblay...

Campagne de salon ? ? ?
Il enchaina avec le nom de Ferguson: "Vous ave* 

tout pu vous rendre compte que Lome Ferguson ne fera 
jamais partie des Ice Follies, mais je ne crois pas, non, sin­
cèrement pas, je ne crois pas avoir un besoin pressant de 
ces maitrc-danseurs au tein de l’équipe cette année. L’ac­
cent portera surtout sur la danse carrée, non sur le me­
nuet!”

Tout le monde sportif a bien goûté ce petit, discours 
sans oublier de s'empiffrer de petits four*. Mai* après 
la réception charmante les joueurs montaient dan* le train 
pour aller faire campagne. Ils entendaient bien ne pas 
faire une campagne de salon non plus. Tout ça, c’était lun­
di. Hier soir à Boston ils déballaient leur* outils, mettaient 
la main à la pâte, espérant ne pas tomber dans le même 
pétrin d’où ils étaient bien rôtit l’an dernier. Vous vous 
souvenez. . . VO? Heureusement que les années passent 
et ne se ressemblent pat toujoura, quoiqu’on en dise. De 
toute façon, moi ici qui vous écria, mardi après-midi, quel­
que* heure* avant cette joute d’ouverture, je n’ai pat en­
core regardé ce matin, en page 11, le résultat de la par­
tie! Pourquoi? parce que je craint les campagnes de sa­
lon. . .

A BLUE BONNETS

Rapides progrès du jeune Ross Curran

Un des jeunes conducteurs 
canadiens les plus "en pro 
gré*", Itoss Curran, est le 
point de mire à Blue Bonnets 
ce soir, soirée des dames.

L'agressif entraîneur de 
Smiths Falls. Ont, aura aon 
mot à dire dans la course au 
championnat de» conducteur». 
Kn plus des succès qu'il rem 
porte régulièrement dan* le 
sulky des chevaux de sa pro­
pre "écurie publique”, on le

Au parc Trenholme
Ce soir, à Rh pm , au parc 

Trenholme, le* Maple Leafs de 
N D. de Grâce, recevront la 
visite des Shamcats junior de 
Verdun, dans la dernière par­
tie locale des meneurs t'e* 
deux clubs se sont rencontres 
la semaine dernière et après 
une partie, contestée pendant 
deux quarts, les !.eafs l'ont em­
porté par RS 13. Ia>s instruc 
leur» Des Findley et Jim Tso- 
nos se proposent d'infliger 
leur première défaite i leur* 
adversaires

Pourra-t-on arrêter George Dixon ?
TORONTO — Au debut de 

la présenté saison de football, 
tout le monde se demandait 
ce qui arrivait a George Dixon, 
des Alouettes de Montréal.

Il fut choisi le meilleur jou­
eur de la ligue Canadienne de 
football la saison dernière. 
Toutefois, il a semblé extré 
mement ordinaire lorsque les 
Als ont subi deux cruissants 
revers à leur» deux premiere» 
joutes de la Conférence de 
l'Est.

Maintenant, tous se deman­
dent comment arrêter Dixon 
qui est encore le porteur de 
ballon le plus occupe dans 
l'Est.

Le demi montréalais a por­
té le ballon à 143 occasions, 
lui donnant la tète dans ce 
département avec un total de 
343 verges en grain au sol. le 
tout en 10 parties. Il a porté 
le ballon 44 fois de plus que 
Dave Thelen du Ottawa.

Thelen affiche une moyen 
ne de 80 verges par essai* et 
celle de Dixon est 6 6 verges.

Compteurs
Toutefois. Thelen a compté 

4A points, ce qui le place sur 
un pied d'égalité avec son co­
équipier Maurice Racine et 
Dick Shatto. du Toronto, en 
tète des compteurs. Thelen et 
Shatto ont amassé huit tou­
chés chacun, tandis que Raci­

ne a compilé huit placements, 
19 convertis et cinq simples.

Chez les passeurs. Rusa 
Jackson, du Ottawa, a com­
plété 91 de ses 151 tentatives 
pour un total de gains aériens 
de 1.706 verges, de beaucoup 
le meilleur dans l’Est.

Les pires ennemis des 
quarts-arrières sont Bill Way- 
te. des Als, et Joe Zuger. du 
Hamilton, qui ont. chacun, 
réussi trois interceptions.

Pour sa part. Shatto est tou­
jours le meilleur receveur de 
passes avec 42 bonnes pour 
363 verges.

Ernie White, du Ottawa, do­
mine dans le departement des 
retours de bottés de départ 
avec 393 verges, soit une mo­
yenne de 32.8 verges en 12 es­
sais. I* meilleur dans les re­
tours de bottés de dégagement 
est Ted Page de-, AU. avec un 
total de 257 verges en 41 chan­
ce*.

Enfin, chez les botteurs. Gi- 
ni Beretta. des Als. affiche 
une moyenne de 419 verges 
en 78 bottés, suivi de Zuger, 
avec une fiche de 40.9.

Les Dodgers n’ont 
de s’endormir sur

pas l’intention 
leurs lauriers

FOOTBALL
CLASSEMENT

I.IGL'K CANSDIKNN’E
CONFERENCE DE L’EST

G »* N fi» Pr P»s
Ottawa 8 4 0 225 221 12
Hamilton 0 4 0 213 150 12
Montreal 5 S 0 181 169 10
Toronto 2 8 0 107 207 4

CONFERENCE DE L’OUEST
G P N Pn Pc Pts

Vancouver 9 3 0 281 176 18
Culgarv 7 4 1 252 230 15
Regina 0 4 1 124 743 13
Winnipeg fl 7 0 250 263 12
Edmonton 2 9 0 135 248 4

LOS ANGEI.ES — Les Dod 
gprs de Los Angele* devraient 
ctre un aspirant dans la ligue 
Nationale "pour aussi loin 
qu'on puisse envisager dans 
ravenir”, a déclaré le gerant 
général Buzzie Bavasi.

"Toutefois, je ne crois pas 
qu'une équipe puisse établir 
une dynastie dans ce circuit’’, 
a-t-il ajouté. "Nous ignorons 
même si noua allons gagner 
l’an prochain.

“Pour une raison, il v a trop 
de bons lanceurs dans la li­
gue Avec ces personnels de 
lanceurs, vous ne pouvez pas 
compter sur le fait que toutes 
les autres équipes aspirantes 
vont connaître une longue sé­
rie de revers."

Présentement, selon Bava­
si. il semble que les Dodgers 
vont affronter le» mêmes prin­
cipaux rivaux en 1964

"Je dirais que St-Louis. San 
Francisco. Philadelphie et Mil­
waukee sont les plus sérieux 
aspirants”, a-t-il ajouté.

Quant aux Dodgers. Bavasi 
a révélé qu'ils “ne feraient 
pas de changement dans l'en­
semble. mais ils n’en resteront 
pas là non plus."

Changements

Le premier changement de 
personnel surviendra lors du 
choix spécial des joueurs en 
vue d'aider Houston et les 
Mets de New York. Chacune 
des huit équipes du circuit

Est-ce la fin dîme dynastie?
Les compteurs 
du Big Four

© ©

Les inscrits à B. B.
PKKMIKRK COL* R NK 

THOT — t ondltloni. —
3 Mina Pokabout. O Piatford 3
7 Slnglnn Duke J Hauver 7-2
4 Ronald i Olli L. Bourgon 4
2 Kim D Orattan P. Ma.ha* 9
5 Lunty Tom C. Poulin 6
1 Martial Law P. Caldwell 8
8 Ht ai Lzake Mlckev.

Oed. Lae-banee 8 
• Van Vara J. Gordon 10

AiuMt éligible
Mars Dean C A Waddell 

OKLXIK.M ECOLRSK 
%MHI> — Réclamer 82.000 — $800
4 Hhooting Song C Walters 3
5 Hector B. Perron 7-2
fl Dream Haven P Thlbaudeau 9-2
3 Oooee Ali L Plednlue 8
7 Red Plare P Duasault fl
1 Adine Jay M. Gingraa 8
2 Brick R Bouthillier 8
8 Mountain Melody, R Ponton 10 

Auael éligible
Delbee N. Bardler

TKOISIKMK. COI K SK. 
AMHLK — Condition*! — $800

7 Runnymede Bar ne*, Berard 3 
2 Henley Adam M Picard 7-2

L. Bourgon 9-2 
A. Waddell 5 
P Caldwell fl

voit souvent dan» l« rôle de 
substitut car ses collègues 
n'ont aucune crainte de lui 
confier leurs chevaux

Ce soir, Ross conduira la 
trotteuse Jean S Bingen a la 
quatrième, le» ambleurs José 
dale On Top et Ducky's Bree­
ze à la sixième et neuvième 
respectivement.

TROT NOTES. ., Dana l’é­
preuve principale, Ducky’s 
Breeze ne sera pas “seul"... 
On remarque, dans ce mille de 
$1,500, la presence du célè­
bre Royal Ronald (1:59.3 au 
parc Richelieu en 1962), Di­
rect Noble (vainqueur de son 
dernier départ), ainsi que De­
mon Rainbow. Superior Ri­
chard, Adios Mont. Roy Mc­
Gregor et Doug Johnston C .. 
Parmi les autres excellents 
trotteurs et ambleurs à l’affi­
che du gala de ce soir, men­
tionnons Runnytrrede Barnes, 
Legal Prince. Àrmbro Champ. 
Time To Go. Fiddler's Green. 
Tom Tally, Success Top (con 
dint par' K. Waples), Guess 
Who. Sova Hanover, Senator 
Eric et Success Claude...

5 Gene D 
8 Single Ooo«e 
4 The Rocket R
1 Mighty Rich 8
3 Dres* Parade C. Gauthier 8 
fl Carroll ExpreM Duh- huII 10

/ tiAAi éligible
North wood Comb. Gallagher 

QLATRIEMI COURSE 
TROT - Réclamer $2.54)0 — fl,«MM)
! l.egal Prince Thlbaudeau 2
4 Jean 8 Bingen R. Curran 4
^ Queen Ronald w Bourgon 4 
fl Vlrgne s Jimmie P. Gagné 6 
8 Half Song A Roger* A
2 Worthy Carol J Jodoln 8
7 I J Colline R Caldwell 8
3 Alloe Lit id P Caldwell 10 

Auael éligible
Jochovolo. R. Bouthillier

CINQLIPMR COLRSF 
4MRI.R — Condition* ~ r*>e

1 Armbro Champ Her Pllion 3 
fl Tommy Direct A MacRae 4
3 Red Mtl> M Olngra* 9-2
4 *immy O Unko M Waplea fl
5 Brenda Dillard J Gordon fl
2 Huccee* Claude P Sauvé 8
8 Lochlnvar Duke W Hick* 8
7 Marian Bpeclal Y. Plouffe 10 

Auaat éligible
Ring A Ling. Oed Lachance 

fttXIEMK COURSE
1 Time To Go J Doherty 5-2
8 Fiddler’* Green R Snyder 3
2 Wayko R Savlgnac 9-2
5 wan ta win Wick M Doatie fi 
fl Shooting Par R. Caldwell fl
3 JoBcdale On Too R Curran 8
4 Mountain Logan

C St-Jacquet 8 
T J M O Bouvrette 10

Auftftl éligible
Plvlnt Raid R White

SEPTIEME COURSE 
AMBI.R — Réclamer $3.500 — $1.000
1 Tom Tally M Dottle 2
2 Hu Crete Top K Waple* 3
5 Royal Direct B

Oil Eachance 4 
fl Scotch Red Her PUion 5
7 Bankroll R Caldwell fl
3 Volo Diamond
8 Helferhev
4 Jonover 

Autti éligible 
Jerry Canuck

Racine, Ottawa 
Thelen. Ottawa 
Shatto. Toronto 
Stewart. Ottawa 
Clark. Montréal 
Vlti. Hamilton 
White. Ottawa 
Grant. Hamilton 
Dixon, Montréal 
Caleb. Hamilton 
Kudu. Hamilton 
Hoppman. Montréal 
Jackson. Ottawa 
Oliver, Montréal 
Luster. Montreal 
Berretta. Montréal 
Henley. Hamilton 
Pace. Hamilton 
Sutherln, Hamilton 
Patteraon, Hamilton 
Reynolds. Montreal 
Bethea. Hamilton 
Elwell. Toronto 
Tucker, Ottawa 
Parker. Toronto 
Palonev, Hamilton 
Hickman. Toronto 
Rabb. Montréal 
Wilson. Toronto 
Gaines. Ottawa 
Belu. Ottawa 
Cosentlno. Ham. 
Pollzlnni. Mont. 
Easterly. Hamilton 
Wydareny, Toronto 
Larone, Toronto 
Burkét. Montréal 
Mlrris. Toronto 
Fuell. Toronto 
Stephens. Mtl-Tor. 
Black. Ottawa 
Zuger, Hamilton

T C PI
0 21 9

LOS ANGELES — Est ce

3ue la dynastie des Yankees 
e N.-Y. s'écroule ? Est-ce que 

quatre revers consécutifs aux 
mains des Dodgers de Los An­
geles signifient la fin d’une 
epuque pour Mickey Mantle et 
rompagnie dans la ligue Amé­
ricaine ?

Même si les ennemis jurés 
des Yankees veulent bien le 
croire, tel n'est pas le cas. Les 
Yankees ont remporté facile­
ment le championnat de la LA 
par une marge de lO1» parties 
sur les White Sox de Chicago 
en dépit de la présence de 
Mickey Mantle dans seule­
ment 65 de leurs 161 joutés et 
de celle de Roger Maris dans 
90 matches. Ils répéteront pro­
bablement l'exploit l'an pro­
chain.

Il se peut que l'exemple 
donné par le personnel de» 
lanceurs encourage la balance 
du circuit à se mettre à la 
poursuite des Yankee» qui 
viennent de subir un coup 
formidable à leur prestige et 
leur fierté, cependant rien 
n'est moins certain.

Le mythe de l’invincibilité 
des Yankees est réellement un 
mythe, eomem l'on si bien 
prouvé Sandy Koufax, Johnny 
Podres et Don Drysdale en 
tenant les Yanks à une moyen­
ne anémique de .171.

l.a seule difficulté réside 
dans le fait qu'aucune équipe 
de la LA ne possède un tel 
personnel de lanceurs, non 
plus qu elle a la puissance des 
Yankees.

Ainsi, même s’il prend de 
l’âge, Whitey Ford, a 34 ans, 
est encore capable de rem-
Êorter 24 gains dans la LA.

ans la dernière partie de la 
série, il n'‘a accordé que deux 
coups sûrs et un point mérité.

Chez les autres lanceurs dé­
butants, Al Downing, à 22 ans. 
a présenté une fiche de 13-5 
dans le circuit après son re­
tour de Richmond, le 7 juin. 
Jim Bouton n'a comTOencé à 
débuter les parties que le 12 
mai et a amassé un record de 
21-7 Ralph Terry, utilisé en 
relève pendant la série, a une 
fiche de 17-15 en 1963. avec 
le plus grand nombre de par­

ties complètes, soit 18.
Stan Williams a termine 

avec une liche de 9-8 après un 
début chancelant de Bill Staf­
ford, un as en 1982, est cer­
tes meilleur que son record 
4-8. cette saison, semble l’in­
diquer.

L’as en relève est Hal Re- 
niff, un droitier qui a partici­
pé à 48 joutes et a terminé 
avec une moyenne de points 
alloués de 2.71. En somme, la 
dynastie ne peut s'écrouler 
complètement avec Reniff et 
Marshall Bridges 2-0 au sein 
de l’équipe.

Le champ intérieur compo­
sé de Joe Pepitone. Bobby 
Richardson, Tony Kuhek et 
Clete Boyer n'a pas son pareil 
dans le circuit et personne 
n'échangerait le trio Torn 
Tresh. Mickey Mantle et Roger 
Maris comrrre voltigeurs.

Maris cherchera à oublier 
saison qui vient de finir

offrironl quatre joueurs ail 
choix de Houston et Nev» 
York.

On cro:t que les Dodgers of­
friront Mary Breeding. L *■ # 
Wails. Ken Rowe et Bill Haas. 
De plus, les rumeurs veulent 
que les Dodgers tentent d'échan­
ger Bill Skowron, Wally Moon 
et Larry Sherry. Skowron a ex­
primé son désir de demeurer 
avec les Dodgers et il n'a pas 
nui à ses chances avec ses cinq 
coups sûrs dans la série mon­
diale.

Bavasi a admis que lui-mèm» 
et Walter Alston furent fort im­
pressionnés par celle tenue.

Encor* de» lanceur»

Même si les Dodgers ont af­
fiché peu de puissance au baton 
cette saison tout en présen'ant 
une défensive fort ordinaire. Ba­
vasi, a la surprise de tous, a 
révélé qu'il désirait obtenir 
d'autres lanceurs.

"J'aimerais obtenir un aulr» 
lanceur droitier débutant et un 
autre gaucher en relève”, a dé­
claré Bavasi.

"Les frappeurs? Bien, noua 
savons que Tommy Davis est un 
bon frappeur Frank Howard 
donne enfin l’impression qu'il 
sera un bon cogneur et nou» 
comptons sur l’amélioration d« 
Willie Davis."

Dick Tracewski. qui a parti­
cipé à la série uniquement en 
raison de la blessure à Ken Mc­
Mullen, s'est probablement mé­
rité un essai a un poste régu­
lier l'an prochain.

Quant à McMullen, il peut 
aussi bien évoluer comme volti­
geur. selon Bavasi.

Enfin, le gérant Walter Alslott 
que les rumeurs avaient congé­
dié lors du lent départ des Dod­
gers au début de la saison, sera 
certes rengagé en On an­
noncera probablement la nou­
velle lors de l'assemblée du ba­
seball cet hiver.

LOS ANGELES PA — Pour 
Roger Maris, la saison 1963 a 
pris fin comme elle avait com­
mencé, dans l'abri des joueurs 
et sur la table de l'entraîneur.

"Au moins, ma malchance a

Rick Black, un joueur à surveiller
OTTAWA tPC'i — Rick Black 

est un garçon de 20 ans qui. 
avant cette saison de football, 
n'avait jamais vu un botté de 
côté ou un botté de dégagement 
récupéré, car ces façons de 
faire ne se pratiquaient plut 
avant sa naissance 

Mais, lorsqu'il sent présenté 
â l'entraîneur des Rough Riders 
d'Ottawa, Frank Clair, celui-ci 
l'introduisit auprès de deux

P C«Idw*ll
A Roger»

P Miller
HUITIEME COURSE 

TROT — Condition* — $1,10
2 Oviem Who 
1 Topwy Lee D 
5 8ov» Hanover

B
8 Even Glow 
4 Dutch Dillard 
A Ree*e Hanover 
7 Duchés» Song 

Aussi Eligible 
Mr Bam paon

K Galbraith 3 
P. Duasault 7-2 

F. Baise 4 
MacTav'.sh fl 

Her FUton fl 
Stewart 8 

A Bedard 8 
P Caldwell 10

P Robllland
NEUVIEME COURSE 

AMHI.E — Condition» — $1.509
1 Roval Ronald R Bnytter 2
2 Ducky * Brreae R. Curran 3
8 Direct Noble K Waple* 4
4 Superior Richard C Hie fl
5 /.dio* Mon» 8t-Jacques fl
.7 Demon Rainbow R Hardier 8 
7 Doug Johnston C J. Haves 8 
fl Rot McGregor W Habklrk 10

DIXIEME COURSE 
AMRl-R — Condition* — $*90

1 Juat For Fun Her PUion 3
2 Time Zone R Coutu 4
« Senstor Erie Jodotn 9-2
3 The Sarsoen O Beauval* fl
4 Sampson's Pllly M Gingraa
5 General Wtl
7 Success Alma
8 Danny'* Ben 

Aussi éligible 
Traffic Brooke

H 1 jk marre 
G Horton

R pon ton

Notre choix 
à Blue Bonnets
| ! Misa Pokabout .

Singing Duke
Ronald's Girl

2 Shooting Song
Hector
Droam Haven

3 Runnymede Barnes 
Henley Adam
Gene D

4 Legal Prince
Jean S. Bingen
Queen Ronald

5 Armbro Champ
Red Mile
Tommy Direct

6 Time To Go
Fiddler'* Green
Wayke

7 Tom Tally
Success Tap
Royal Direct B

8 Guest Who
Topsy Lot D
Sovo Hanover

9 Royal Ronald
Oucky'a Breeze
Direct Noble

10 Just For Fun
Timo Zono
Senator Eric

vieux de la vieille et le jeune 
homme de l’université Mount 
Allison apprit si bien qu'on croi­
rait qu’il a inventé cee recé­
dés.

Cet enseignement a rapporté 
trois fois pendant ta première 
moitié de l'horaire de la Con­
férence du football de l'Est, 
dont deux fois le 23 septembre 
contre les Lions de la Colom­
bie-Britannique en sauvant le» 
Ridera.

Au cours de ce match, Whit 
Tucker, le joueur le plus rapide 
des Rough Riders, s'est placé 
de façon à être le premier à 
sauter sur le ballon, lors d'un 
court botté de dégagement exé­
cuté délibérément par Black. 11 
sauta en effet sur le ballon et 
ce fut un jeu-clé pour Ottawa 
qui ajouta un touche à son total 
quelques instants plus tard.

Dégagement
Vers la fin de la rencontre, 

lorsque les Rough Riders se 
trouvaient profondément dans 
leur propre territoire, Black 
excciita un long botté pour 
dégager son territoire et il dé­
molit t» beaucoup de rapidité 
pour saisir son propre ballon. 
Steve Shafer, des Lions, qui 
s'apprêtait à sauter sur le bal­
lon, attendit une seconde es­
pérant qu'une punition serait

imposée aux Rough Rider» 
pour n'avoir pas respecté la 
règle qui veut que tout jou­
eur défensif alloue cinq ver­
ges de diamètre m receveur. 
Maia Black, le seul joueura 
éligible dea Rough Riders à 
un recouvrement, a sauté aur 
le ballon à titre de botteur 
sans hésiter un instant et joua 
un très vilain tour â Shafer.

Black a déclaré par la sui­
te : "La seule équipe du Ca­
nada qui tente de m'arrêter 
est celle de Montréal." Il au­
rait dû employer le passé, car 
tous les entraîneurs de la Li­
gue canadienne de football ont 
donné instruction à leurs jou­
eurs de surveiller Black.

Gains de Palmer: 
$127,555.00

DUNEDIN. Floride — La 
victoire d'Arnold Palmer dans 
l’omnium Whitemarsh a porté 
son total de gains officiels 
à $127.555. soit une avance 
de $41.000 sur Jack Nicklaus. 
Les autres meilleurs boursiers 
du golf sont Julius Boros, $77.- 
356: Tony Lema. $64.675: Gary 
Player $55,455; Dow Finster- 
wald, $46.916. Bruce Cramp- 
ton. $31.918; Gene Littler, $31,- 
619; Mason Rudolph. $31.320; 
et Don January, $31,254.

Remboursement 
des billets

LOS ANGELES (PA> — De 
nombreux amateurs de baseball 
se sont rendus à la banque en 
pleurant. Ils possédaient des 
billets pour la cinquième joute 
de la série mondiale, mais il 
n'y en a pas eu. Les déten­
teurs de billets, la plupart heu­
reux parce que les Dodgers l'a­
vaient emporté en quatre par­
ties consécutives sur les Yan­
kees de N.-Y., mais plusieurs 
désappointés en l’absence d’une 
cinquième joute, se présentè­
rent à la banque America pour 
recouvrer leur argent, car les 
Dodgers avaient pris de tels 
arrangements. Il y avait tou­
tefois des gens encore plus 
malheureux que ceux qui dési­
raient assister a un autre match 
et c'était ceux qui avaient ache­
té leurs billets sur le marché 
noir “J'ai acheté six billets 
ainsi" a révélé un amateur 
"Deux pour chaque partie ici. 
Alors, je m'attendais a recou­
vrer $100 pour les deux der­
niers Non pas $100. mais $24 
J aurais du rester au lit”.

duré", a admis le voltigeur des 
Yankees, "je me suis blessé au 
printemps, à l’été et à l’autom­
ne. Ca ressemble à une chan­
son, n'est-ce pas?"

La douleur qui l'a empêché 
de dormir depuis qu’il s'est 
blessé au bras gauche jeudi 
dernier, lors de la deuxième 
joute de la série mondiale, a 
diminué seulement un peu dé- 
diminué seulement un peu de­
puis L’enflure s’est étendue du 
haut du bras au dos de la main, 
lui causant toutes sortes de dif­
ficultés a s'habiller.'

“C'est la fin d'une saison par­
faite ppur moi”, a ajouté Ma­
ris, qui n'a participe qu’à 90 
parties cette saison, dont plu­
sieurs comme frappeur d'ur­
gence, et a affiché une moyenne 
de .269 au baton. "C’est une 
sorte de saison qu'un gars veut 
oublier.”

Maris a subi sa première bles­
sure à l'entrainement lorsqu'il 
s'est forcé un muscle à la jam­
be gauche. A son retour, trois 
semaines plus tard, ce fut la pé­
riode d'entrainement à recom­
mencer.

Maris a ensuite réussi à 
porter sa moyenne au-dessus 
de .300 mais, en juin, il a 
souffert de malaise à un mus- : 
cle dorsal, blessure qui l'a 
obligé à réchauffer le banc 
partiellement pendant un mois 
Puis suivirent des blessures i 
aux mains et aux jambes en 
plus d'une opération rectale.

Toutefois. Maris a refusé ed 
maugréer, car il est recon 
naissant pour sa fameuse an­
née 1961, où il a cogné 61 cir­
cuits en 162 parties, surpassant 
ainsi le record de Babe Ruth. 
60 circuits en 154 joutes

"En somme, tout s’égalise”, 
a ajouté Maris. “J a i connu 
une saison mémorable et une

autre que je voudrais bien 
oublier. C’est la vie, ou il faut 
accepter le bien et le mal. san» 
discernement. Puis, il y a tou­
jours l’an prochain”.

Maris a nié la rumeur vou­
lant qu'il se soit senti telle­
ment déprimé pendant la sé­
rie qu'il avait songé à la re­
traite.

V'

mv ■

Froytnr* fie Qtt^her District d« . 
Montre»!. COUR DE MAGISTRAT, 
Ntt 723-TO? - TRENDSETTER Jt - ! 
NIOR FASHIONS INC demanderez- j 
%r v* EMUE PERSECHINO (MODE 
FEMININE RECi), défendeur. Le; 
18 octobre UMD. .» 10 heure* de Te- j 
ysnt-mldt » la place d'affaire* du 
defendeur au No 8271 rue St Déni* 
en is cité et district de Montreal se­
ront rendu* par autorité de Justice, : 
le* bien» et effets du défendeur *»l- 
•I* en cette cause consistant en: 
100 robe» de femme assorties, 50 
mtnfeaux pour femme, su coutumes 
pour femme, etc tondit Ions AR- 
4.EST COMPTANT MORRIS GDI D 
RERfa. H t s. VI. 2-9182. Montréal. R 
octobre I9$3.

Proytnre de Québec, DtMrtrt de 
Montréal. C OUR DE I Et HIQUIEK. 
V* lT-319-tS — DANS I.‘AFFAIRE 
DF IA l.ni DF I IMPOT SI R IF. 
RFVFNt ET AMENDEMENTS, de­
manderesse. r* 1MNS I ■ AEf AIRE DE 
Bt KN ARD F I O T (RRENIATERIE 
FNRCî >. défendeur te 18 octobre : 
1953. à 11 heures de Tarant-midl 
A la place d affaires du defendeur 
tu No 40«7 rue De l.orimter en 
la cité et district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, le* 
bien* ht affeta du defendeur saisis , 
en celte cause, consistant en 1 cla- 
Viaraphe Super Spreed. meubles de 
bureau etc,.. Condition* ARGENT 
COMPT ANT R CLOl ETTE M C » 
UN $-5375 Montréal. A octobre I9C3-

Prorinc* de Québec. DUtrlet de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT. 
No $11-947 — FIDELITY COI 1 El- 
TION CO LTD. demanderesse, r* 
JACQUES ABBOTT, défendeur Le 
1$ octobre 19$3. â 3 heure* de l a- 
près-mtdt au domicile du défendeur 
au No 4599 me Hrttel de Ville en la 
cite et dtatrict de Montréal seront 
vendu» par autorité de Justice, le» 
biens et effet* du defendeur saisi* 
en cette cause, consistant en: T.V. 
et meubles de ménage. Condition»! 
ARGENT C OMPTANT J. P. I AU- 
TOV HCR. VI. 9-2$3$. Montréal, • 
octobre 19R3.

Prorince de Québec, District de ! 
Montreal, COUR DE MAGISTRAT, 
No 7ÎA-708 — RON AID LEBEt
I TKE. demanderesse, r» H. L AMOU­
REUX, defendeur Le 18 octobre 
196.3. à 1 heures de l'avant-mldl au 
domicile et place d’affaire* du défen­
deur au No 7164 rue Drolet en la cité 
et district de Montréal seront ven­
dus par autorité de Justice, 1rs biens 
et effets du défendeur saisis en cet­
te cause, consistant en: i télévision 
General F.lectrioue, Conditions: .AR­
GENT COMPTANT RENE Cl GUET­
TE, H C.v UN. $-5375. Montréal. 8 
octobre I9$3.

Province de Québec. District de 
Montreal. COI H DE MAGISTRAT. 
No 703-307 — GERMAIN THERRIEN, 
demandeur, v» ALBERT CRYSTAL, 
défendeur Le 18 octobre 19$3, à 12 
heure* de l'avant-midi $ la place 
d’affaires du défendeur au No 8975 
rue Ht Dent* en la cité et district 
de Montréal »eront vendu* par auto­
rité de Justice, le* biens et effets 
du défendeur saisis en cette cause, 
consistant en: 1 bureau. I clavUra- 
phe Roval, meuble* de bureau etc.

! Condition* ARGENT COMPTANT.! 
R CI O! ETTE. M C.S. UN. $-5375. 
Montréal. 8 octobre 1983.

Province de Québec, District de 
Montreal. COUR SUPERIEURE. No.

— ROT MARCHAND l TEK. 
demanderesse, vs J. A MOQUIN. 
defendeur. Le 18 octobre 1983. à 11 
heure» de l’avant-midi au domicile 
du defendeur au No 119 rue Glengary 
en la cité de Mont-Royal, district 
de Montreal seront vendus par au­
torité de Justice, les biens et effet» 
du defendeur saisi» en cette cause. I 
consistant en; 1 piano et meubles 
de menage Condition* ARGEN1 
COMPTANT. RE Al MONGE AU, 
H.C.S. Montréal. $ octobre 1983.

Provinct de Québec. District de 
Montreal. COUR DK MAGISTRAT. 
No. 728-319 — LE COMITE CON­
JOINT DE L'INDUSTRIE DE LA 
CONSTRUCTION DE MONTRKAI. 
demandeur, v» RIMER M11IIGAN. 
défendeur. I# 1$ octobro 1983. à 19

heures de Pavant-mtdl au domicil* 
du défendeur Elmer Milligan au 
No 353 rue Bord du Lac en la cité 
de Pointe-Claire, district de Mont­
réal seront vendu* par autorité de 
Justice, le* biens et effets du defen­
deur saisis en cette cause, consis­
tant en: téléviseur et meubles de 
menage. Conditions ARGENT 
COMPTANT JEAN H OST1GUY, 
H t .8. 897-3953. Pointe-Claire. 8 oct. 
1983.

Province de Quebec, District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT 
No. 557-185 — ROGER A EUE
ENRG.. (Mercier Station Service), 
demanderesse, vs THOMAS MUR­
RAY. défendeur. I.e 18 octobre 1963. 
à ! heure» de l'après-midi au domi­
cile du defendeur su No 1175 rue 
Marlrourt en la cité et district de 
Montreal seront vendus par autori­
té de Justice, les biens et effet* du 
defendeur saisis en cette cause, con­
sistant en TV Westinghouse et 
meubles de menage Condition* 4R~ 
GENT COMPTANT J P LAU7GN. 
H.C S. VI. 9-2834. Montréal, 8 octo­
bre 1983.

nce de Qucbe. District de 
Montreal. COI R DE MAGISTRAT 
No. 716-129 -- L'AGENCE MERCAN­
TILE VAN IKK ENRG . demanderes­
se. vs THEO DIDONE. défendeur. 
Le 18 octobre 1983. à 1H heure de 
l'après-midi au domicile du defen­
deur au No 10548 rue De» Ormes 
en la cité et district de Montréal 
seront vendus par autorité de Justi­
ce. les bien» et effets du défendeur 
saisis en rette cause, consistant en: 
T.V. Phllro et meubles de ménage. 
Condition* ARGENT COMPTANT 
JEAN-GUY DION. H.C.S. Montréal, 
8 octobre 1983.

Province de Québec. District de 
Montreal. COUR DE MAGISTRAT, 
No. 707-682 — FIDELITY COLLEC­
TION CO. LTD., demandere*»*, ?s 
JERRY* DUGGAN, défendeur Le 1$ 
octobre 1983. à 2 heuros de l'après- 
midi sa domicile du défendeur au 
No 5555 me Adalbert en la cité de 
cote 8t-!.ur. district de Yfonfréa! 
seront vendus par antoAré de Jutti-

! ce, les bien» et effets du défendeur 
saisi» en cette cause, consistant en: ! 
T V Kl A et meubles de m 
Conditions: ARCïENT COMPTANT.
J P LAUZON, H.C.S. VI. 9-2838. j 
Montréal. 8 octobre 1963.

Province de Québec. District de 
Montréal, COUR DE MAGISTRAT. 
No. €94-789 — FIDK1 ITY COLLEC­
TION CO. LTD, demanderesse, vs 
ROGER BOMBARDIER, défendeur. 
Le 18 octobre 1983, à I heure de l’a­
près-midi au domicile du défendeur 
au No 7000 rue I9ième avenue apt.
4 en la cité St-MIrhel, district de 
Montréal seront vendus par autorité 
de Justice, les biens et effets du de­
fendeur sal*ls en cette cause, consis­
tant en: T.V Dumont et meubles 
de menage Conditions. ARGENT 
COMPTANT J. P LAUZON, H U S. 
VU 9-26.38 Montréal. S octobre 1963.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DR MAGISTRAT, 
No •34-559 - FIDELITY COLLEC­
TION CO. LTD. demanderesse, v* 
DF RAYMONDE GRENIER, défen­
deresse. Le 18 octobre 1983. à 1 heu- 

! re de l'après-midl au domicile de 
la défenderesse au No 8985 14ième 
avenue appt. 18 en la cité de Rose- 
moat, district de Montréal seront 
vendus par autorité de Justice, le* 
biens et effets de la défenderesse 
saisis en cette cause, consistant en: 
T.V. Admirai et meubles de menage. 
Conditions ARGENT COMPTANT. 
J P. I AUZON. H.C.S. VI. 9-2838. 
Montreal. 18 octobre 1961.

Province de Québec. District de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT» 
No 7Î6-8<M — FIDELITY COLLEC­
TION CO ITD. demanderesse, va 
HORACE MATTE, défendeur. Le 18 
octobre 1983. a 2 heures de l’après- 
midi au domicile du défendeur au 
No rue De Vllliers en la cité
et district de Montréal seront ven­
dus par autorité de Justice, les biens 
et effets du défendeur saisis en cet­
te cause, constatant en. T.V Admi­
rai et meuble» de ménage Condi­
tion* ARGENT COMPTANT J P. 
LAUZON H C H VI. 9-2836. Mont­
réal. • octobre 1983.

8347 rue Casgraln en la cité et dis­
trict de Montréal seront vendu* par 
autorité de Justice, les biens et ef- I 
fets du défendeur saisis en cette 1 
cause, consistant en: T.V. Westing­
house et meubles de ménage. Condi­
tions: ARGENT COMPTANT J. P. 
LAUZON, H.C.S VI. 9-2636. Mont­
réal, S octobre 1963.

Province de Québec, District de 
Montréal. COUR SUPERIEURE, No. 
612-348 — LEOPOLD LAVERDURE,

I Provincs de Québec. District de 
Montréal, COUR GREFFE DK LA 
PAIX, No. 8!46 — LA REINE, de­
manderesse. vs HARVEY MONTREAL 
INC., défendeur I.e 18 octobre 1963, 
à 10 heures de l'avant-midi an lieu 
d’entreposage du gardien au No 
60 rue 9t-Jacques ch. 200 en la cité 
et district de Montréal seront ven­
dus par autorité de Justice, le* biens 
et effets du défendeur saisi* en cet­
te cause, consistant en: 1 dactylo 
l.B.M. et meubles de bureau. Condi­
tion* ARGENT COMPTANT GILLES demandeur, vs HILAIRE VIGLIARO- 
MAI.O. H.C.S. Montréal, R octobre LO. défendeur. Le 18 octobre 1963, * 
1963. U heures de l’avant-midi à la place

----- —---------- d'affaire* du défendeur au No 4056
Province de Québec. District de rue St-Denis en la cité et district 

Montréal. COUR DF MAGISTRAT, de Montréal seront vendus par auto- 
No. 614-0?: — HOPITAL SAINT-MU rite de Justice, le* biens et effet* 
(HEL. demanderesse, v* JOSEPH du défendeur saisis en cette cause. 
GENTILE, défendeur Le 18 octobre consistant en: T.V. et meubles de 
1963. à 12 heure* de l’avant-midi au ménage Condition* ARGENT 
domicile du défendeur au No 8347 COMPTANT E MRNARD, H.C.S 
rue Casgraln en la cité et district Montréal. 8 octobre 1983.
de Montréal seront vendu* par au- i ............. ...... ...... ................................... ......... .
torité de Justice, les bien» et effets Province de Québec. District de 
du défendeur saisi» en cette cause, Montréal, COl'R DE MAGISTRAT, 
consistant en T.V. Westinghouse et N’o. 721-010 — CORPORATION DE 
meubles de ménage. Condition»: AR- GAZ NATUREL DU QUEBEC, dé­
fi EN T COMPTANT. J P. LAUZON, manderesse. vs 8TRADOR YTTOGIA- 
H.C.8. V.l 9-2836 Montréal, 8 octo- MS. défendeur. Le 18 octobre 1963. 
bre 1963 à 12 heures de l’avant-midi au do-
---------- ----------------------------------------------------- micile du défendeur au No 5454 rue

Province de Québec, District de St-Urbain en la cité et district de 
Montréal. COUR DE MAGISTRAT. Montréal seront vendus par autorité 
No 695-580 — Tl RR AZ/.O RF.N- de Justice, les biens et effets du dé- 
TAL EQUIPMENT INC., demande- fendeur saisis en cette cause, con­
fesse, v* DOMINIQUE RUCCOLO. sistant en: T.V. Marconi et meu- 
defendeur. Le 18 octobre 1963. à 12 blés de ménage. Conditions: AR- 
heures de l’avant-midi au domicile CENT COMPTANT JEAN-GUY DION 
du défendeur au No 9399 ?lème ave- H.C.S. Montréal, S octobre 1963.
nue en la cité St-MIchel. district de .......................... . ........ •— - ■
Montréal seront vendus par autorité Provincs» de Québec. District de 
de Justice, le* biens et effets du dé- Montréal. COUR DE MAGISTRAT, 
fendeur saisis en cette cause, consi*- No. 719-188 — HOPITAL STB-JE AN- i 
tant en T.V. Ylarcnni et meubles NE D’ARC, demanderesse, vs JOHN 
dr menage Condition* ARGENT CROTTY. défendeur. Le 1g octobre 
COMPTANT. J P LAUZON. H.C.S. 19«3. a I heure dr I après-midi au 
VL 9-2836. Montréal. * octobre 1963 domicile du defendeur au No 4361

; —----- ------------------------------------------------ rue Barclay appt. 7 en la cité et I
Province de Québec. District de district de Montréal seront vendu* 

Montréal. COUR DE MAGISTRAT, par autorité de Justice, les biens et 
No. 7«M)?7 — FIDELITY' COLLRC- effets du defendeur saisis en rette 
TION CO. LTD. demanderesse, v» cause, consistant en T.V. et meu- 
JOEBFVi GRNTTU défendeur, le» ble* de ménage Condition* AR- 
18 octobre, à 12 heures de l'avant-mi- GENT COMPTANT OI MF. 8 WALO. 
dt an domirlle du défendeur au No H.C.S. Montréal. 8 octobre 1983.
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_, par
Gérard Gcrry* 

Gosselin

Une nouvelle taison de hockey est en marche. On ou­
bliera le» performance» de Sandy Koufax, la victoire 
blitzkrieg de» Dodger» aur le» Yankee». Certain» »e de­
manderont li c’e»t la fin d'un règne pour le club new- 
yotbais. Le baseball reviendra périodiquement dan» le» 
nouvelle», avec la preparation de la convention annuelle 
qui aura lieu avant Noël à San Diego. Il y aura de» gé­
rant» congédié», de» changement» de personnel. D’autre 
part, le football reviendra une ou deux foi» par semaine 
distraire l’attention de» sportif» avec le» déboires de» 
Argo» et de Sandy Stephens, avec la rivalité Ottawa-Ha- 
milton, avec de» victoires espérées des Alouettes.

• • •
Mai» avec l’ouverture de la saison de hockey, c’est 

une autre époque qui prend place dan» la vie sportive du 
Canada. Autant les Américains apportent de frénésie a 
suivre la fortune des 20 club» majeurs de baseball, autant 
le Canada, tout entier, concentrera son intérêt sur chacun 
de» six club» de la ligue Nationale. Deux clubs seulement 
sont canadiens, celui de Montréal et celui de Toronto. 
Mais les quatre autres clubs sont presque exclusivement 
formés de joueurs canadiens, ce qui explique la faveur 
dont jouissent ici le» Hawks de Chicago, le» Red Wings de 
Détroit, le» Rangers de New-York et même le» Bruins 
de Boston.

• • •
Le hockey est le sport national du Canada et jus­

qu’aux éliminatoires qui commencent en mars, il aura 
préséance sur tous les autres. Le Fort»'' et le Maple Leafs 
Garden sont vendus pour la saison et s’il est vrai que 60 
millions de personnes regardaient la partie de dimanche 
de la Série mondiale à la télévision, on peut dire que le 
Canada tout entier, le samedi soir, est suspendu aux lè­
vres de René LeCavalier et de Danny Gallivan. De plus, 
cette saison, comme il y aura sept parties, le mercredi soir, 
et que les 14 parties Montréal-Toronto seront télévisées 
au canal 10, le hockey ne pourra perdre son emprise sur 
les populations sportives du Canada.

• • •
Jamais depuis longtemps une saison s Montreal a-t- 

elle commencé sur une note aussi pessimiste. Les transac­
tions du printemps ont causé bien des déceptions. La di­
rection du club soutient qu’elle a posé des gestes néces­
saires et prétend avoir agi dans l’intérêt futur du club. 
Malheureusement, après ces échanges, des imprévisibles 
sont survenus: la retraite de Dickie Moore et l’accident 
survenu à Marc Réaume. Sur papier, il faut que les succès 
à venir du club reposent sur deux joueurs qui ont été à 
la base des plus grands succès du club: Jean Béliveau et 
Bernard Geofrion. Tout deux ont vieilli d’un an. S’ils 
connaissent une excellente saison, le Canadien ne décevra 
pas.

• • •
Les moins vieux, Henri Richard, Ralph Backstrom, 

Gilet» Tremblay, Bill Hicke peuvent connaître la saison 
qu’ils eurent il y a deux ans et alors l’offensive du club 
sera dangereuse. Il ne faut pas le cacher. Le Canadien 
a toujours été et devrait rester un club de compteurs. 
La défensive peut être rapide, Worsley peut n’étre pas 
aussi efficace que Jacques Plante, mais si les jeunes comp­
tent chacun 2Î buts et si Béliveau et Geoffrion en ob­
tiennent 10. le Canadien sera des éliminatoires.

• • •
En un mot, à cette période-ci de l’annee, U faut faire 

confiance au Canadien. Le» deux ou trois premières par­
ties ne seront même pas un bareme pour la saison qui 
vient. Une chose est certaine, certains favoris peuvent 
manquer à l’appel, mais il en reste suffisamment pour re­
tenir l’enthousiasme et le support des clients du Forum. 
Si par hasard, le club devait décevoir, les partisans affi­
cheraient un piètre esprit sportif en n’applaudissant pas 
les joueurs qui restent et qui donneront leur pleine me­
sure pour gagner autant de joutes que possible.

• • •
On a déjà dit que Montréal est une de» meilleures 

ville» sportives en Amérique. Les amateurs de hockey, 
cette annee, auront une chance de le prouver, si le Cana­
dien ne fait pas la pluie et le beau temps dans la ligue 
Nationale. En achetant un billet aux joutes du Canadien, 
l’amateur local ne reçoit pas et ne s’atend pas de recevoir 
la garantie que le club va gagner le championnat ou mé­
riter la coupe Stanley. On va au hockey comme on va au 
football, pour assister à une belle compétition de sport.

• • •
St le spectateur ne peut accepter la défaite, — com­

me le font les athlètes, — il ne peut aspirer au titre de 
sportif. Dans toute compétition, il y a un gagnant et un 
perdant. L’important est d’encourager les luttes honnêtes 
soutenues, peu importe le résultat. S’il s’avérait que la di­
rection du Canadien a fait des erreurs dans ses transac­
tions, il serait souverainement injuste d’en faire porter 
le poids aux joueurs. Plus que jamais peut-être, le» 
joueurs du Canadien auront besoin de se sentir appuyés, 
encouragés par la foule locale, à cause de tous ces points 
d’interrogation auxquels on n’a pas de réponse définitive. 
Ce n’est pas le temps de le» lâcher.

L'équipe d'étoiles des majeures 
est dominée par Sandy Koufax
NEW YORK P A - Sandy 

Koufax. l'étoile des Dodgers de 
Los Angeles dans la Série mon­
diale. a encore pris la vedette 
en dominanl le .scrutin annuel 
de la Presse Associée en vue 
de l'équipe d'étoiles des Ma­
jeures,

Le rapide lanceur des Dod­
gers. qui a remporté 25 victoi­
res au cours de la saison régu­
lière, a été choisi par 68 des 
71 chroniqueurs sportifs. Il fut 
le seul Dodger élu sur l'équipe 
d'étoiles lors de ce scrutin basé 
sur la saison régulière.

Les Cardinals de St-Louis ont 
vu trois de leurs joueurs choisis 
sur l'équipe de rêve, soit Bill 
White, au premier but. Ken 
Boyer, au troisième et Dick 
Groat, à l'arrêt-court

Les Yankees de N.-Y et les 
Giants de San Francisco onl 
deux candidat» élus chacun 
avec Bobby Richardson au deu­
xieme coussin et Elston Ho 
ward derrière le marbre ainsi 
que Willie Mays au champ con 
tre ef le droitier Juan Maricha) 
au monticule. Les voltigeurs 
Hank Aaron du Milwaukee, et 
Al Kaline. du Détroit, complè­
tent la sélection d'étoiles

2a équipa
Les Dodgers, qui ont balayé 

la série en quatre parties con­
sécutives aux dépens des Yan­
kees. ont élu trois joueurs sur 
la deuxième équipe, soit Jim 
Gilliam, au deuxième but, Mau­
ry Wills, à l'arrèt-court, et le 
voltigeur Tommy Davis, cham­
pion frappeur de la ligue Na­
tionale.

Déjà» une partie nulle!
BOSTON. — Lee Canadiens et let Bruins de Boston ont fait match nul au compte de 4-4, hier soir, au 

Carden de Boston,à l'inauguration de la saison de la ligue Nationale de hockey. Un but compté par Murray Oliver, 
son deuxième de la partie, a changé une défaite de 4-3 en un match nul de 4-4. |ohn Ferguson a bien débuté 
avec deux buts et une assistance.

AVIS
%Via par Ira prcsrntrs donne que 
le contrai en date du 2 octobre.
IMS. par lequel Ad-Craft Ltd. a 
transporte et eédé toute» «ea dettes 
de livre prékentes et future» a la No 618 595 
banque de Montréal, a titre de ga- 
rantir. a été enregUtre au Bureau 
de la Division d’enreg Dtremeni de 
Montréal, le 4 octobre. 1»€3. voua 
le KO. l?d?lfMt

Rauque de Montreal 
4 octobre. 1ML

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEUR!

I-a première période fut 
assez mouvementée, l'arbitre 
John Ashley imposant 10 pu 
nitions dont des majeures à 
Forbe* Kennedy et Terry Har 
per.

C'est a Tom Wiliams qu est 
revenu l'honneur de compter 
le premier but de la saison, à 
5 53 Dough Mohns et Jean 
Guy Gendron avaient préparé 
le jeu.

Murray Oliver enfila le deu­

xieme but des sien» a 9.44 
sur une passe de John Bucyk 

Douze secondes plus tard. 
John Ferguson réduisait l'a 
vantage des Bruins et réussis 
sait le premier but du Cana 
dien et son premier dan» la 
ligue Nationale. Jean Bcliveau 
lui avait passé la rondelle 

Dean Prentice a porté le 
pointage à 3-1. à 14 57 de la 
deuxième période, sur des 
passes de Léo Boivin et Or-

land Kurtenbach.
Pendant une punition à Ted 

Green, à 16.25. John Ferguson 
a enfilé son deuxième but de 
la soirée, sur des passe.» de 
Bernard Geoffrion el Jacques 
Laperrière

Moins dune minute plus 
tard, à la faveur d'une puni 
tion à Jean-Guy Gendron. Ber 
nard Geoffrion a nivelé le 
compte, avec l'aide de Fer 
guson et Dave Balon

Koufax révèle son ambition

Les autres membres de la 
deuxième équipé sont le vol­
tigeur Cari Yastrzemski, cham 
pion frappeur de la ligue Amé 
ricaine, et le premier but Dick 
Stuart, tous deux du Boston; 
le voltigeur Vada Pinson et le 
lanceur droitier Jim Maloney, 
du Cincinnati; le troisième- 
but Ron Santo, des Cubs de 
Chicago, le receveur Earl Bat- 
teay. du Minnesota; et le lan 
ceur gaucher Warren Spahn, 
du Milwaukee

La scrutin
Voici le nombre de voies ob 

tenues par chaque joueur :
1er but : White. Cards. 31; 

Stuart, Boston. 10: Cepeda 
Giants. 6

2e but Richardson. 
Yankees. 43: Gilliam. Dodgers 
10: Javier. Cards 9

3e but Boyer. Cards. *7 
Santo. Cubs. 9. Malzone. Bos 
ton. 6

Arrêt-court Groat. Cards. 
65; Wills, Dodgers. 4; Apari 
cio. Orioles. 2.

Voltigeur : Aaron. Milwau­
kee. 67; Mays. Giants. 55: Ka­
line. Tigers, 49, Yastrzemski. 
Boston. 17: T. Davis, Dodgers. 
12: Pinson. Reds. 5.

Receveurs : Howard. Van 
kees. 63; Beatty, Twins. 8

lanceurs gauchers : Koutax. 
Dodgers. 68: Spahn. Braves. 2: 
Ford. Yankees. 1

lanceurs droitiers Mari- 
chal. Giants, 36: Maloney, 
Reds, 12; Bouton. Yankee», 9.

NEW YORK PC — Sandy 
Koutax. héros de la série mon 
diale 1963. a révélé hier que son 
ambition était de remporter plus 
de victoires que qui que ce soit 
dans le baseball, tout en admet­
tant qu'il 1 u i faudrait être

chanceux pour atteindre cet 
objectif".

Le lanceur qui a remporté le 
plus grand nombre de gains est 
le légendaire Cy Young, qui en 
a amassé 511 contre 313 revers 
de 189U a 1911.

Koufax a une fiche de 93-65 
avec les Dodgers de Los Ange 
les, sans compter ses deux 
triomphes dans la dernière se 
rie. Agé de 27 ans. même s'il 
remportait 25 victoires au cours 
des 15 prochaines saisons, le to 
tal ne serait que 466

"De toute façon, j'espere en 
remporter autant que possible" 
a dit Koufax.

Mickey Vernon 
à Pittsburgh

PITTSBURGH — Mickey 
Vernon, ancien gerant du 
Washington, va remplacer Ron 
Northey sur le personnel des 
instructeurs des Pirates de 
Pittsburgh la saison prochai­
ne. a annoncé le gérant Dan 
ny Murtaugh. De plus, Mur- 
taugh a réduit son personnel 
d’assistants de six à quatre en 
congédiant Virgil Trucks et 
Gene Baker___

Coupe Ryder
ATLANTA. - Les matches 

de 1s coupe Ryder, disputes 
ici, en fin de semaine prochai 
ne. entre les Etats-Unis et 
l’Angleterre, pourraient bien 
décider plus que la qualité 
des golfeurs des deux pays.

Ils pourraient également 
prouver quel pays possède la 
meilleure balle de golf.

L'emploi des balles n'est pas 
obligatoire, mais il semble 
bien, selon les capitaines ri­
vaux, que les joueurs de cha 
que pays se'n tiendront à leur 
balle locale. On sait que la 
balle américaine est légère­
ment plus grosse que celle 
utilisée en Grande-Bretagne, 
même si les deux balles pè­
sent le même poids. Toutefois, 
selon les joueurs, la différence 
entre les deux est considéra 
ble.

La balle anglaise se compor­
te mieux dans les conditions 
atmosphériques du pays et 
même les Américains admet­
tent que lle parcourt plus de 
chemin en ligne droite, mais 
ils croient qu'elle est plus dif­
ficile à manoeuvrer sur les 
coups à courte distance

Un club de loisirs à 
laval-des-Rapides

La servie* de le récréation 
de Level-des-Rapides a mi» sur 
pied un programme d'éduca­
tion physique et culturelle 
pour los mois d'hivor ot lance 
un appel à tous lot onfants de 
s'inscrire 1 leur club de loi­
sirs. Le programme varié s'é­
tend sur un* durée de 30 se­
maines et peut intéresser éga­
lement les adultes. Les diffé­
rentes activités offertes se dé­
rouleront aux écoles St-Nor- 
hert, Ben Postour, St-Jean- 
Eudes, Ste-Marguerite, St-Ge- 
rard, Notre-Dame de Pont 
main, St-Françoit-Xavier et è 
l'école secondaire.

Ces activités s* déroulent 
surtout It samedi et le diman­
che, mais ctrteins soirs sont 
ouverts è le population intéres­
sé*.

Parmi las services offerts, 
mentionnons : les cours d'ort 
plastique, de découpage sur 
bois, folklore, artisanat. Plu­
sieurs danses populaires sont 
è l'affiche et on signale, pour 
le samedi, un* équipe spécia­
le d'athlétisme et de gymnasti­
que mixte. Ce programme 
ter* inauguré vendredi.

Ce dernier a revele son rêve 
lors d'un diner en son honneur, 
à l'occasion de la présentation 
d’une auto-sport en tant que 
meilleur joueur dans la sérié 
La police a apposé à l'auto un 
billet de stationnement de S15 
parce que stationnée sur le 
trotteur en face du restau­
rant. Les donnateurs de l'auto 
ont dit à Koufax qu’il devait 
payer le billet.

Eloge des Yankees
Koufax n'avait que des élo 

ges des Y'ankees. vaincus en 
quatre parties consecutives par 
les Dodgers. Il a signalé Joe 
Pepitone entre autres, dont 
l’erreur a donne la série aux 
Dodgers à la dernière joute

•‘Pep a connu une belle sai 
son en aidant les Yankees à 
remporter le championnat", a 
déclaré Koufax. "J’avais enten 
du parler du champ interieur 
de £3 000.000 des Yankees el 
c’est le meilleur champ inte 
rieur que j'ai jamais vu Quant 
au champ extérieur, il est mer­
veilleux

"Toutelois. nous a'ons joue a 
la perfection pendant quatre 
jours. Nous avions combattu 
pour remporter le championnat. 
Nous av ions le genre d'equipe 
où chaque jour, quelqu'un de­
vait afficher une tenue spéciale 
“Je ne peux m'empêcher de 
penser que nous avons été chan­
ceux Si les Yankees nous 
avaient vaincus à la quatrième 
partie, je crois qu'ils auraient 
pu l'emporter en quatre joutes 
successives Lorsque le score 
était 1-1. la seule chose à la­
quelle j'ai pensé fut combien de 
temps VVhitey Ford et moi- 
méme allions continuer avant 
que ça finisse".

LIULR NATIONAL!:
Montreal 4 Bouton 4

4 L4 O IR D H I I
LIGUE NATIONAL*

ïlXSkxti'M a Chlc&AO 
LIG LI. VMLRICAIM

PîtUtourgh à Buffalo 
Cle* eland a Hennc 
Baltimore à Roche*effi

I) F. M % I N
LIGLE N ATION ALE

Chicago a Datrolt

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

Pj G P N Pp Pc Pts 
Boaton 1 0 0 1 4 4 1
Montréal 1 0 0 l 4 4 1
Toronto 0 0 0 0 0 0 0
Chicago 0 0 0 0 0 0 0
Détroit 0 0 0 0 0 0 0
New York 0 0 0 0 0 0 0

FOOTBALL

Les compteurs 
de l'Ouest

TV PI * Pt5 
Fleming. Win mpeg 7 19 13 10 110
Kerapf. Vancouver 0 28 17 4 83
Coleman. Calgary 13 0 0 0 78
Robinaox^. Calgary 0 30 11 8 71
Beamer. Van cou ter 9 0 0 0 54
Dillard, Calg&rv P 0 0 0 54
Pu u* ton. Calgary 9 0 0 0 54
Mitchell, Edmonton 0 9 t 3 39
Thortnton. Wlnnlp 4 0 0 1 25
Coffey. Edmonton 3 2 1 2 25
Reed. Règlna 4 0 0 0 24
Ootta Régin* 4 0 0 0 24
Whltehome. Regina 0 8 4 2 22
Thomaa, Edmonton 3 0 0 1 19
Burton. Vancouver 3 0 0 0 18
Clarldee. Vancouver 3 0 0 0 18
Taylor. Calgary 3 0 0 0 18
William*, Winnipeg 3 0 0 0 18
Lewi*. Winnipeg 3 0 0 0 18
Luntford, Calg*rv 3 0 0 0 18
Manning. .Calgary 3 0 0 0 18
Fabt. Réglna 0 0 0 14 14
Day. Calgarv 2 0 0 1 13
James. Vancouver 2 0 0 0 12
Hagbera Winnipeg 2 0 0 0 12
Gray. Réglna 2 0 0 0 17
West, Réglna 2 0 0 0 12
Hernandez,. Edm 2 0 0 0 12
Purlong. Calgary 0 0 0 7 7

Mikita met fin à sa grève 
et Doug Harvey se rapporte

CHICAGO. — Un des fuit» rare» dans le sport professionnel, 
un* grève dans la ligue Nation*)* de hockey, a pris fin hier 
lorsqu* Stan Mikita * signe son contrat avec Chicago.

Le centre-éteil* a accepté les conditions du gérant gonorol 
Tommy Iven è It voillo de le perti* d'ouverture de» Hawk» 
contre le» Ranger» de New-York è Chicago co toir.

On croit que Mikita a obtenu un* augmentation lupériouro 
aux $15,000 qu'il aurait reçu» le teiton dernière en dominant 
le» compteur» de» Hawk» avec un total de 74 point».

En niton do son état de gréviite, Mikit* n'a pu prendre 
part è la perti* d'étoile» contre Toronto »amedi soir dornior.

HARVEY
Far ailleurs, è St-Paul, Minn., Doug Harvoy * accepté le» 

condition» do» Rangers on vut do le tai»on prochain* et tenter* 
de regagner t* condition physique avec l'équipe de St-Paul, de 
la ligue Central* professionnelle de hockey. Harvey n'étaif pat 
au camp d'entrainement des Rangers, qui débutent ce soir à 
Chicago. Le Montréalais, ancien pilote des Rangers, prendre 
part è au moins trois portios tvoc l'équipo de St-Paul.

Sur un plan plus réaliste que 
son rêve de remporter le plti» 
grand nombre de victoires dim> 
les majeures. Koufax a révélé 
son ambition réelle a savoir 
"remporter sa prochaine par­
tie".

Résultats à B.B.
PKLMIKKF CUtRSL

Joanu* H 4 40 3.00 2.60
M1m> Tria, 15.00 6.70
DeUved Action 4.20

Temps 2 10.4
DEUXIEME COURSE

Julian Nathan 10 00 4.30 3.40
Counters Jamie 3 00 2.80
Gnat The Great 3 90

Temps 2:09 1
Pari double (43 oo

TROISIEME COURSE
Germtka 5.30 3.60 2.80
Blackatone /.bbe 22 20 6.90
Miss Heather Hal 3 80

Temps 2:10.3
QUATRIEME COURSE

Jeume W. C 14.90 8 40 3.30
Colona Hanover 5.70 3.20
Ba\ State Pat 2-50

Tempt. 2 08 
Quinella: (33 40

CINQUIEME i Ol RSK
Doty Leu 1880 7.30 4.(0
Moot Mite 4 70 » (a
Brenda l^ee C 4 50

Tempe 2 11.1
SIXIEME cm RSF

Malcolm Hart 3.20 3.00 2.60
Dale Dire;» 487 3.30
Punch Herbert 3.10

Tèmpa : 2:0° l
SEPTIEME < OURSE

Gee G«e Frisco 10 70 5.50 3.2?
Mr Richard 14.00 7.C0
Dale Frèth&ll 2.70

Tampa : 2:08.2 
Quinella : $94 80

HUITIEME COURSE
Mc'g First 890 400 2.90
Sped way Flaahy 4.10 3.70
Regret 4 90

Temp* : 2:07

Ted Harper a déjoue Kd 
Johnston, a 14.16 de la der 
nière reprise, aide de Bob 
Rousseau Mais environ deux 
minutes avant la fin de la 
partie. Oliver a réussi son 
deuxième but. sur de* passe* 
de Tom Williams et John 
Bucyk

PRLM1LKI PERIODE
1—Boston Williams (1)

'Mohn*. GeiKironi 5:53
2— Boston Oliver il*

• Bucyk» 9 44
3— Montréal Fergu&on < l )

<Béllve*u» 9 56
Punition* Green. Fergu*on 0:12 
J C. Tremblay 5:48. Mohn* 6 37. 
William*. Ferguson 10:39. Ken­
nedy imin. inaj .i H»rper < min 
maj. i 1051. Connelly 12 54. 
Talbot 18:23

DEL XI EM K PERIODE 
4 Boston: Prrntlcf il*

Kurtenbach. Boivin > 14.57
5—Montreal : Ferguson *2t

■Geoffrion. Laperrlere» 18 25 
8 Montréal: Georffiion G»

Ptrcuaon. Balon i I7:jft
Punitions Laperrière 7.51 Gau­
thier 10:58. Oreen 15:18. Gou­
dron 18:52. Backstrom !9.?9 

TROIS IFMI PERIODE 
7 Montréal: Harper (Il

(Rouweau) 14 18
8—Boston: OU ver )2»

'William*. Bucyk * 18:05
Punitions Rousseau 0 42. Mohn* 
5‘48. Bucvk m»uv. coud * 19;26 
AKPSfB
WORSLEY 8 15 7 - 30
JOHNSTON 18 9 13 38

AVIS
A\IS e*t par le* présentés dunne. 
confornién^Mt aux disposition*, de 
l’article 1571D du Code Civil, que 
Sicotte Machine hhop Ltee. une cor­
poration ayant sa principale place 
d'affaires en la Cité de Montreal. 
Province de »'uébec. a. le 27 septem­
bre 1963 cédé et transféré à la 
Banque Royale du Canada fous se*, 
comptes aux livres el autre» rompies 
el dettes présent' et futurs, a tltrr 
de garantie, et que ladite resstnn a 
Me dAntenl enregistrée dan*- la dm 
sion d enregistrement de Montreal le 
1 octobre I06i snus le numéro 
1761023.
MONTREAL, le 1 nrtnbre 1063 
LA BANQt f. ROYALE DI ClNAOA

AVIS

NKt’VIK.ME COI RSK
Kentucky Colonel 13.50 8 M) 
Direct Bud 10.20
Linda Chief 

Tajnps 2:05.4
DIXIEME CUt R SI 

Coaticook Directly 3.50 2.80
pershlngs P irai 
Piineesa btai> 

Temp* 2:10.2 
Exact* 912.70

3 30

5.50 
5 60 
4 ro

2.70
3.’0
2.60

AVIS est par les. présente» donne, 
conformement à l'article ISTlidi du 
code civil, que Pfaff Sewing Machine 
Co. of Canada Ltd dont le siège 
principal de» affaires dan» la Pro­
vince de Québec est situé dans la 
Cité de Montreal, a transporte tou­
tes se* créances el domptes aux li­
vres actuels et futurs à LA H4KQI F. 
TOKONTO-UOMIMOV ,t titre de 
garantie, par acte portant la dat:’ 
du 30 jour de seulenih-e. 19 '3. et rn- 
regi-tré au Btirean ri'Lnrcgtsrreinent 
de la Divièion d‘Enregistrement d*
Montreal le ! jour d'octobre, l!i63. 
tou* le numéro 170176t.
Ce 4emc jour d'octobre, los.;.
LA RANQIK TOR ONTO-DOM IN ION

CANA I) A 
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 615 917

JOHN 1. O'REILLY, a g e n t 
d'immeubles, domicilie a 382 
rue Manning, cité de Verdun, 
district de Montréal.

demandeur.
va

BAL1L1A LAZZERIN1. Frai 
rie Street. Milford. Massa 
chusetts, Etats-Unis d'Améri­
que.

défendeur
PAR ORDRE de: LA COUR 
Il e;d ordonné au défendeur 

BALILLA LAZERRINI. de corn-: 
paraître d'ici un muis. 
Montréal. 7 octobre 19t>:i

G. BI.ANCHET. 
député-protonotaire 

Me» OUELLETTE & BEAUDET. 
4121. Avenue Verdun.
Verdun. P Q 
Domicile élu :
a » Jean-Guy Dion. H C. S 
60 ouest, rue Saint-Jacques. 
Montreal, P. Q 
Procureurs du demandeur.

CANADA
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
; No 604 836

HYMAN PROCTOR, gentil 
homme, domicilie a 805 Mc- 
Eachran. apt 16. de» cité et 
district de Montréal.

demandeur.

DAME GABRIÈLLE TAPHA 
N El de désignation incon 
nue domiciliée a 2135 rue 
Maplewood apt S de» cité 
et district de Montreal, épou­
se de Jean Taphanel. et ce 
dernier pour autori.er sou 
épousé si besoin e t.

défendeurs
PAR ORDRE DE LA i.OI R 
Il est ordonné a DAME GA 

BRIELLE TAPHANEL et a 
JEAN TAPHANEL de compa 
raitre d’ici un mois.
Montréal, 7 oclobre 1963

Raoul CREAMER 
député-protonotaire 

TT RGEON & BEAUPRE, 
avocat-,
10 ouest, St-Jaeqn ».
Montréal.
Proc, du demandeur.

Hamilton 26 
Winnipeg 14

SOMMAIRE 
PREMIER Ql ART

1— Winnipeg Simple 
t Fleming»

2— Winnipeg Touché 
i Funston »

3— Winnipeg: Converti 
fFlemlmn

DEUXIBME Ql ART
4— Hamilton : Touché 

(Pace!
5— Hamilton Convent

TROISIEME Ql ART
Aucun point

QUATRIEME QUART

10:23

8 Winnipeg Placement
• Fleming» •

7- Ha mil ton Touch#
• Henley • 2 37

8 Winnipeg Placement
• Fleming i 11:31

» Hamilton Touch#
• Pace » 14 14

10- Hamilton' Touche
i Karcz t 14 26

U--Hamilton Converti 
(VitD

Calgary 47 
Ottawa 17

s o \i m % i r r.
PREMIER Ql ART

1 -Ottawa: Placement
(Racine» 7:35

2—Cfeiaary : Touche
t Coleman i 9 54

3 Calgarv Converti 
t Robinson !

4 Calgary: Touche
(Dtllard i 12 55

DEUXIEME QUART
5 —Calgary Touché

(Day) 2 35
6- -Calgarv : Con verti 

< Robinson »
7 -Calgary Simple

«Robinson» * 4:37
g -Calgary : Touche

(Coleman) 12 06
t—Calgary: Converti 

(Robinson >
TROISIEME QUART

10— Ottawa : Touché
«Jackson» 4 .56

11— Ottawa Converti 
(Racine»

12 Calgarv; Touché
(Lunsford) * 18

13—Calgary*: Converti
• Robinson )

14 - Calgarv: Touche de *ùret* 13.50 
QUATRIEME QUART

15- -Cal«an Placement
i Robinson » 1 20

16- Calgarv Touché
• Manning) 4:12

17- Calgarv: Converti 
« Robinson »

18- Ottawa: Touché
(Stewart) 15:00

19- Ottawa: Converti 
(Racine»

avis

avis

< onformement aux di»potiitions 
de l'article 1511d du Code ClelL 
avis est. par les présentes, donné 
qu'une cession-transport et le 
transfert de toutes créances de li­
vre et autres créances recevables, 
présentas et futures, de UNIVER­
SAL KNITTING MILLS CORPORA­
TION. dont la principale place d’af­
faires dan.v I* province de Québec 
est dans le district Judiciaire de 
Montreal, à la Banque Provinciale 
du Canada, à titre de garantie, 
laits et exécutés le De Jour du 
mois de septembre 1983. ont été 
enregistrés au Bureau de la divi­
sion d enregistrement dr Montreal, 
le 27e jour du moi* de septembre 
1963. sous le numéro 1700680.

Daté a Montréal, ce 1er jour du 
moi» d'octobre 1963

LA BANQUE PROVINCIALS 
DU CANADA

AVIS
AVIS» est par le* ,présentes donné, 
conformement à l'article 15* h d) du 
code civil, que tes Industrieh Rou­
lai Inc. — Roulai Industries Inc. 
dont le siège principal des affaires 
dans la Province de Québec est si­
tué dans Ste-Thérèse-de-Blain ville 
de la Province de Québec, a trans­
porté toutes ses créances et comptes 
aux livres actuels et futurs a LA 
BANQUE TORON TO-DOMINION, a 
titre de garantie, par acte portant 
'* date du 23ième jour de septem­
bre. 1963. et enregistré au Bureau 
d*En registre ment de la Division 
d'Knregistremeni du Comte de Ter­
rebonne. le 30eme jour de septem­
bre. 1963, sou» le numéro ?816?4 
Ce 4ème jour d'octobre. 1963.
UA BANQUE TORONTO-DOMINION 
Centre d’Achat Maisonneuve.
2935 est, rue Sherbrooke.
Montréal. P Q

CANADA 
PROVINC E dp QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 619 12(1

AVIS
AVIS es), par les présente», 

donné que Dame VALERIE (il 
ROUX, alias ALV.MUSSE, fem 
me de ménage, épouse de D\ 
VID DAUPHINAIS domiciliée 
au no 342 rue Haul home. Lon 
gueuil, district de Montréal, a 
formé contre son mari, une 
demande en separation do 
biens.
Montréal, le 4 octobre 1923. 

Qonthier & Bernier. 
Proc, de la demanderesse

CITE DE 
MONTREAL

ROGER IJïBLANC. executif, 
domicilie dans la Cite de Du- 
vernay. district de Montreal, 

demandeur,
vs

RADI A INVESTMENT INC., 
compagnie dûment incorpo­
rée par Lettres Patentes émi­
ses en vertu de la !^>i riee 
Compagnie» du Québee. en 
date du 20 ième jour d* 
janvier 1959. ayant son bu­
reau chef dans les cite et 
district de Montréal.

défenderesse
PAR ORDRE DE LA COUR 

11 est ordonné à la défende­
resse PADUA INVESTMENT 
INC., de comparaître d'ici un 
mois
Montreal. 4 octobre 1963

Raoul ORE VIER 
député-protonotaire 

Me» DESCHENES. FORGET 
& CREPEAU,

10 ouest, rue St Jacques 
Montréal. P Q 
Proc du demandeur.

C A N A D A
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montreal

COUR SUPERIEURE
No 618 949

PAUL NOSOTT1. dessinateur 
des Cité et District de Mont­
réal,

demandeur,
vs

EARLBY SAMUEL COUL­
TER. autrefois domicilié et 
résidant au numéro 1745. De 
Sève à Ville-Emard. district 
de Montreal et présentement 
domicilié et résidant au nu­
méro 505 Avenue Prince -, 
dan» la Cite de London Pro­
vince d'Ontario, 

et
LUIS SIVEC, de la Cite de 
St-Lconard. district de Mont­
real,

et
GUIDO FALLEN! de la Cité 
de St-Lconard. district de 
Montreal.

dàlèndcprs.
P.' H uUDoE DU LA C’ULR 

11 e»l ordonne a EAJtLLY V- 
ML EL COULTER de compa­
raître d ici un mois.
Montréal. 7 octobre 1903

Normand DESROCHES, 
députeprotonotairc 

DESAILMEKS TRUDEL 
BEAUDRY & GAMACHE. 

Avocats,
2228 est. rue Sherbrooke, 
.Montréal 24.

AVIS AUI EKiRE. RIEURS

MODIFICATION DU 
,T1.4N l.fMini ID 

UA CITE
îH\H i.'KTABUl* SE­
MENT *ur ledit plan 
de ligne* homolo- 

; guees. pour une période de cinq an*, 
i requise pour réserver, pour fins de 

pare, certains terrain* situés au «.nd 
de la rue Notre-Dame et a l’est de 
la rue de Saint-Just, telle* ligne* 
étant Indiqué** en e*nl*ar ronge ei 
marquee*, de* lettre* \B<DKK.H\ 
sur I plan No I.-2I4 Longue-Pointe, 
préparé par le Service de* Travaux 
publie* et certifie par le directeur 
de ce service le ?l août 1963.

P%R L'ETABLISSEMENT tur le­
dit plan de ligne» homologuée», puiir 
une période de cinq ans. requise 
pour réserver pour fin*, de voie pu­
blique, certain* terrain* situé» au 
sud de la rue Notre-Dame et a l‘e*i 
de la rue Le paille ur. lelie» lignes 
étant indiquée» en rouleur rouge 
sur le plan No 1-215 Longue-Pointe, 
préparé par le Service de» Travaux 
public» et certifié par le directeur 
de re service le 71 août 1963. C.S.M. 
595

'vi* cm par les présenté donne 
que le 13 novembre l!t63. à dix heu­
re* et trente du matin, une rcqu 1” 
sera présentée à la Cour suoérleure. 
dUision de pratique, chambre no 
31. au Palai» de justice a Montre l 
demandant la permission de modi­
fier le plan général de la rite par 
l'etablissement de* ligne* homolo­
guées ci-dessus mentionnée*, le tout 
conformement aux plan* Nos L»2U 
et L-215 Long ne-Pouiie. préparé* 
nar le Servir# de* tra\a"\ publics r'e 
la Cité et signé» le 21 août 1963 
par le directeur dudit servi-r, M. 
Lucien L'Allier, lesnueis plans peu - 
veni maintenant etr* examinés a 
ITVôtel de Ville, et dont copie certi­
fiée sera produite sur pte>cntalion 
dr ladite rrqbete.
parent McDonald a mkkcilr 
Procureur* de la Cité de Montreal
hotel de ville
Le 9 octobre 1963

La Municipalité Scolaire rie la Vill* 
de Beloeil. recevra jusqu'à huit heu­
re» de l aprês-midi. mercredi le ;é 
octobre 1963. des soumissions pour 
la construction d une école de huit 
(8) classe* «agrandissement de l>- 
role existante) qui sera érigee angle 
boulevard Cartier et rue Herlel 
Ce» soumissions seront scellées et 
adressée» a la Municipalité Scolaire 
de la ville de Beloeil, 742 rue Lau­
rier. Beloeil, et devront porter, en 
sus de l'adresse les mots: “Soumis­
sion — Ecole Primaire Sainte-Maria- 
Goretti'*.
Chaque soumission sera faite sur la 
formule officielle fournie par I 
Architectes et elle sera accompago e 
d'un cheque de garantie équivalent 
a quin/e mille dollar* < »l j.Oou on ». 
Ce chèque personnel sera fall a l'or­
dre de la municipalité scolaire de la 
ville de Beloeil et de\ra être certifia 
par une banque canadienne à charte. 
Toute soumission qui ne sera pas 
accompagnée d un tel chèque et qui 
ne *<ra pa* faite *tiivant I* formule 
fourme par le Bureau de* Architec­
tes ne sera pas considérée.
Les «oumissiohnaires pourront *« 
procurer, mo.iennant une somme de 
cent dollar* (.Slot).00) payable n 
monnaies legale» ou pai un rhrq;i«i 
certifié a l'ordre de* trehiterte» su - 
vants. les plans, devis, formule* et 
vin mission, etc;
UAL Longpré*'larchand. architecte*, 
508 est. rue Ste-Catherine.
Montreal 24. P. o.
Téléphoné: 842-9528 
Les dépôts seront rembourse» a ce u* 
q’i auront retourné les plans, de* 
vi.. etc., en bon état, dans les quin­
ze (15) jour* suivant la date d* 
Toux rttire dus soumisHion».
La municipalité scolaire ne s'enga^* 
a accepter ni la plu* basse ni aucii# 
ue des *4)um-iSloi>s reçue».
Le* soumlsvonnaire* sont Invite* A 
assister a l'ouverture de» »oumis»ioii* 
qui se fera au cour* d'une reunion 
qui lura lieu I Hôtel d<' \ ii!f '(• 
P*e cil. mercredi If 3* octobre 1963, 
a 8:00 heure» de l'après-midi.

-laïques Desauteis,
Kcrretaire-tresoiier

CITÉ DOUTREMONT
SOUMISSION

MOTOCYCLETTES HARLEY-DAVIDSON
On recevra ju*qu a (5) heures p.m. H.VE le 18 octobre 1963 

des soumissions cachetée» dan» de» enveloppe» portant la mention 
"Motocyclette»'* et adressée* au soussigné.

On ne prendra #n considération que te* soumission* eentes 
sur le» formules «neclales fournie* pa»- la Cité, l'es formules dr 

»4jumission, le» *péHficatfon» et le*, plnn* peuvent être obtenus 
a l'Hôte! de Ville d'Ontremont. 343 Chemin de la < ôtr 9te-( atherln# 
au bureau du souMiffié.

Chaque s'mniisMion doit etre accomoa-née d'un chèque vise, 
tire sur une banque caradirnnc et pavai»!*' a la Cité d'Ontremont 
pour un mon* nt égal à Ig*, f'u prix total df la soiimi»*lon.

l a Cité d'Outrcrvut ne s* n‘2ate a Accepter ni la plus basse, 
ni aucune dr* soumissan* aurtine obligation de la part dr 
la Cité.

ARMAND CACNON
Ingénieur- %dmtnlstrateur

AVIS est par les présentes donne 
qu'un contrat signe le 17 septembre 
1963. sou» les termes duquel toute» 
if' créances présentes et future* de 
Lawrence Sabbath Companv. furent 
vendue* a la Banque Canadienne 
Imperial de Commerce, fut enregis­
tré le I octobre 1963. au Bureau 
d enregnfrement. Division d'enregis­
trement de Montréal, sous le numéro 
1702107
Montréal. Que. le 4 octobre 1963. 
Banque Canadienne Impériale de 
Commerce, par J, Robertson Aas't 
Gérant.

AVIS
"Avi* eut par les présente* donne que 
le .Même Jour d’octobre 1963 sous le 
No 1702498. il a été enregistre au 
Bureau d'Enreglstrement pour la 
Division d'Knregistremeni de Mont- 

{ real un contrat de vente, cession et 
! transport par Capco Shoe Co. Lid., 
1 à la Banque de Nova bcotla, une 

banque canadienne à chartre. de 
runlverxaltté des créances et comp­
tes de livre», actuels ou futurs de 
la dn> I « P- •' BfcO* < *» I tri 

Cet avis est donne conformement 
Alix dispositions de rArticle 1571 (d) 
du Code Civil de la Province de 
Quebec".

Ce 7leme jour d'octobre. 1963 
4 1.4 BANQUE NOVA SCOTIA.

C A N A D A
PROVINCE de QUEBEC 
District de Montréal

COUR SUPERIEURE
No 619 2U9

PIERRE PERRAULT, ajus 
leur d'assurance, des Cité et 
District de Montréal.

demandeur.
vs

BRIAN CORMIER d Algmhii 
ry. dans la Province d Onta­
rio. el Dame SHIRLEY PEU 
LERIN, majeure, de la Cite 
de Kingston, dans la Pro 
vince d'Ontario.

defendeur». 
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné aux défendeurs 

BRIAN CORMIER et Dame 
SHIRLEY PELLERIN de com­
paraître d'iei un mois. 
Montréal. 7 octobre 1963 
, Normand DESROCHES.

député-protonotaire 
LOUIS GLAZER. C. R., 
avocat.
132 ouest. St-Jacques,
Montréal.

I Proc, du demandeur.

CHEF DE U PLANIFICATION DES 
TEIECOMMUÜICATIONS DU GOUVERi.EMINT

JUSQU'A $15,8C0

La Commission du service civil du Canada est à lu 
recherche d'un ingénieur possédant une bonne formation 
générale acquise à la suite de succès divers dans le domaine 
des télécommunications au niveau national et international: 
oel ingénieur prendra charge d une nouvelle division à Is 
direction des télécommunication» el de leleclroniqiie 
ministère de* transports. Ottawa De nouvelles (onction* 
relatives aux lignes de conduite a suivre au sujet des 
télécommunications ont été ajoutées aux activités croissan 
tes qu'exerce le ministère afin d'encourager l'accroissement 
des services commerciaux canadien» qui se prolongent 
outre mer par voies de cibles et de satellites

Cet ingénieur devra avoir iail preuve de competence 
dans l'analyse et la planification des services de communi 
cations, y compris les aspects économiques. Il possédera 
une connaissance générale relative au développement des 
services de télécommunication.*, des méthode» technologi 
ques modernes et une appréciation approfondie des besoins 
futurs dans ce domaine. Il aura fait preuve d'administration 
competente, possédera une rapacité d’analyse profonde et 
saura coordonner les efforts de divers organismes.

Si vous pouvez remplir ce» fonctions, veuillez faire 
parvenir par écrit tous renseignement» pertinent» à la 
Commission du service civil, Ottawa 4. Concours 63 1852
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Le Québec espère obtenir pour ses 
ouvriers saisonniers l'assurance-chômage

QUÉBEC — Le premier ministre Lesage a déclaré que les négociations entre 
le gouvernement provincial et le gouvernement d Ottawa se poursuivent afin d’obtenir 
que ses employés saisonniers soient couverts par l’assurance chômage Ces négociations 
continuent depuis trois ans. a-t-il dit, dans une télé-émission hebdomadaire sur le 
Québec en marche ’. en réponse à une question d’un télé-spectateur.

“Malheureusement, elles 
n nnt abouti a rien parce que 
le Québec a dû refuser jus 
rju’ici d’accepter un traitement 
inférieur a celui qui est ac­
cordé par la Commission d’as­
surance - chômage fédérale à 
d’autres provinces", a poursui 
Vi M Lesage

Il a dit également que "l’in­
certitude” du gouvernement 
conservateur qui a précédé et 
ie fait que le fonds de l’assu 
rance-chûmage ait atteint un 
niveau aussi bas, ont retardé

la conclusion de l’entente.
La commission, a-t-il dit, a 

proposé l’une ou l’autre de 
deux alternatives au Québec, 
en 1961. dont l’une et l’autre 
étaient inacceptables. "La 
Commission, a ajouté M. Lesa­
ge, cherchait à gagner du 
temps pour essayer de ren 
flouer sa caisse.”

La commission a demandé au 
Qudbec d’attendre les pro­
chains amendements à la loi de 
l’assurance-cbflmage ou bien 
d’inclure dans les catégories

Des secteurs du vieux Québec 
deviendront lieux historiques

QUEBEC — Des parties en 
tieres du vieux Québec sont 
sur le point d’étre déclarées 
lieux historiques.

Une note publiée dans la 
Gazette officielle du Québec 
lundi faisait savoir en effet 
que la Commission des monu­
ments historiques désire que 
d’importantes parties de la vil­
le soient déclarées lieux histo­
riques.

Il s'agit de tout ee qui est 
eompris dans les murs de la

Haute Ville et de larges sec 
leurs de la Basse Ville datant 
des premiers temps du regime 
français.

Après qu'un secteur a été 
déclaré lieu historique, aucun 
changement ne peut être ap­
porté aux édifices existants et 
aucun autre ne peut être cons­
truit sans la permission de la 
Commission la* cabinet peut 
aussi faire des règlements sur 
1 e s enseignes commerciales 
dans le secteur en question.

Les mots croisés du "DEVOIR"
12Î 45 6789 10 1Î 12

yq
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HORIZONTALEMENT
1—Indispensable pour gonfler 

les pneus
I— Limite du bois
3— Indulgence
4— Médiocre — Terre
V—De première importance
é—De bonne heure — Départ 

de certaine vies
7—Pieuse inserip'ion — An­

cien Iran
K—Démonstratif inversée — 

Hendu lisse et brillant
9— Sans bornes — A Irai ers

10— Marque le lieu — Danse 
classique

II— Contiennent de petits oeufs 
-- Falsifié

12—Supprimer — N admet plu*
VERTICALEMENT

1— Revendicatlon d une même 
chose

2— Discours — Brille
3— Poete ambulant du Moyen 

Age — Article
♦—Maladie qui fit de terribles 

ravages — En cet endroit 
— Pronom

5— Vase — Note
R—En tète — Grecque
7—Sans esprit — Augmenie 

avec le revenu
g—Emploi — Dresser

•--Qui fait souffrir — Bière 
anglaise

KL—personnel — Projet
11— Grecque — D’un auxiliaire 

— Cru italien
12— Radio — Inventée

Solution d'hier
Horizontalement: —

1— DISCORDANTES
2— ANTOINE - ARME 
T-NARRE - NAIS
4— GLI - PARTIR
5— EIDER — REIN 
«-REEL - CISEAU 
7—ENNUI - ANSE 
R-UATE — 10 - ON
9— SR - PERMISE

10— El.A - FERIE
11— SENT — CERNE
12— SERRA - ETRE 
Verticalement: —
1- DANGEREUSES
2— INALIENABLES
2— STRIDENT — ANE
4—COR — ELUE - TR
3— OIE
«~-RN — IPECA 
7—DEBARCADERE 
R—REIN - RIRE 
«-NANTISSEMENT

10— TRAINEE — ER
11— EM! R — OSE
12— SES — RUINE

COMPTABLES AGREES

J. ARTHUR DESCHAMPS
Comptable agréé

1411. Crescent. Montreal 25
VI. 5-3248

Lucien Da^mé, Ci. Jacqueline Paradis. C.A.
Comptable agréé

Compt«bla agraé

Ctf'fte* «• LB S BU V#t0 4r <1#

152 es*, rue Nolre-Oeme 
UN «26R1

eaifice ee ce taiivaearee 

152 est, rue Notre-Dame 
Ch. S2, S3

UN. t-26ai — DU. 1-0111

Provost, Hotte 
& Associes

Comptable» agr«at
aot»tR ° ROvOS i c A

âvrtd'l L«C#r><t#
ROcAN0 RR0VOSV C B 

OCORGCS N HOTTÉ c A

2596, bout Reiemont 
RA. 2-1109

YIAU 6. ROBIN
Comptablat agréés

cUCiCN O VIAU. C.A.
H LIONEL ROAIN. C.A 
JACQUES R. CHAOILLON. C.A. 
ARMAND H. VIAU. C-A
l SERGE SERVAIS. C.A,

PO. t-3171 *
4976. ava. Vtrdun, Verdun

Samson, Bclair, Côté, Lacroix 
et associés

M Samson, O B E . C A. 
èon cat#. C A 

Hensloy Eourgoum. C.A. 
Mbarf Garnoau C A 
%enoîl Sv»v«ln. C.A 
Vnnis Bell, C A 
éeymond Coulllerd- CjA.

er»he Gaufhfar. C.A 
Vercol Irrbieeu c A

MONTREAL

E. H. Knigbt (ÿ
Comptablas agréés
LiKien a Betair, C.A. 
Jeen mcrol*, C.A.
Dollerd Huot, C.A.
Aerry Auger. C.A.
Rîerr» LesMe. C.A. 
Pierre ChooTnerd C JL 
Gillet Trahen. C.A

Co.

Georges Routsin. C JL

QUEBEC

E M Knight, C.A. 
Lionel Roussln, CJL 
Raymond Fortlar. C.A. 
Clément Rrlmeau. C.A. 
Vianney Forget, C.A. 
Pierre Berry, C.A 
Adrien CôtB. C.A 
Robert GerîAov. C A 
Pau» Gonthiar f .A.

RIMOUSKI
Contai)* ! Maurice CHAR TR t e k Emile BEAUVAIS, DSC.. 

Gérard MARCEAU. CJL
C.A

132 ouest. Saint-Jacques VI. 2-4691

d’employés qu elle enlend rou­
vrir par l'assurance-chômage, 
tous ses employés permanents 
pendant leur deux premières 
années de service.

M Lesage a dit que ces deux 
conditions étaient injustes par­
ce qu'aucune autre province 
n'a été soumise à une telle 
obligation Si I une OU l'autre 

-•positions avait ete 
acceptée La situation aurait 
été injuste non seulement pour 
le Québec mais aussi pour les 
autres provinces.

la vie universitaire
9« congrès do la PAPT
la* 9e congrès annuel de la 

Provincial Association of Pro­
testant Teachers of Quebec aura 
lieu les 19 et 11 octobre au High 
School of Montreal, 3449, rua 
Université, à Montréal. A 8 h. 
15, jeudi soir, le ministre de la 
jeunesse, M. Paul Gérin-Lajoie 
pronom,-ra une causerie intitu­
lée: "A Minister of Education, 
A Necessity'’”. Trois journalis­
tes porteront la parole devant 
les congressistes. Jeudi après- 
midi, M. Glaude Ryan. éditoria­
liste au "Devoir”, parlera de 
’’Bilinguisme et biculturalisme 
dans le Québec". Vendredi ma- 
tin, deux journalistes du "Mont­
real Star” participeront aux 
délibérations: M. Bernard Ka­
plan, chef du bureau du Star à 
Paris prononcera un exposé sur 
"The End of the Ideologies", 
tandis que M William Wilson, 
oui dirige le bureau du Star a 
Ottawa, parlera de la "Canada s 
National Crisis". Plusieurs pro­
fesseurs de l’université McGill 
sont également au nombre des 
conférenciers.
29 commissions régionales

Le Québec compte présente­
ment 29 commissions scolaires 
régionales Les quatre derniè­
res commissions, dont le cabi­
net provincial, a approuvé la 
création, sont celles de Cari- 
gnan, Harricana. La Vérendrye 
et de l’Outaouais: 1) la commis­
sion régionale Cnrignan, dont ie 
pole est Sont, compte six mu­
nicipalités scolaires des comtés 
de Richelieu et de Verchères 
et une population de 36,252; 
2< la commission régionale Har­
ricana, dont le pôle eel. Amos, 
comple 19 municipalités scolai­
res du comté d’Abitibi Est et 
une population de 23.047; la 
commission régionale La Vé­
rendrye, dont le pôle est Val- 
d’Or, compte 10 municipalités 
scolaires du comté d’Abitibi- 
Est et une population de 27,856; 
4> la commission régionale de 
rOutaouais. dont le pôle est 
Hull, compte 13 municipalités 
scolaires des comtés de Hull. 
Gatineau et Papineau el a une 
population totale d e 103.322. 
Dans le territoire de chacune 
de ces commissions régionales, 
plusieurs municipalités scolai­
res n’ont j>as encore accepté 
de faire partie de la régionale.

Sherbrooke : hausse
de vingt pour 100

Le nombre des étudiants è 
plein temps de l’université de 
Sherbrooke s’est accru de Ifi 
p c cette année. Cet accroisse­
ment porte le nombre des étu­
diants à 1.600, au regard de 
1378 l’an dernier. Ces chiffres 
excluent les maisons affiliées. 
En 1962-63, l’accroissement 
avait été de 20 p.c. par rapport 
à l’année précédente.
Sudbury reçoit trois dons

SUDBURY. — Six membres 
du Comité exécutif du Conseil 
des régents de Tuniversité de 
Sudbury ont souscrit une som­
me de $53.000 au fonds d'ex­
pansion de l’institution, ne 
son côté, l’Algoma Steel Cor­
poration, de Sault-Ste-Marie, 
vient de souscrire $20,000, 
tandis que la Banque Cana 
Hirnnr Nationale a souscrit 
$50,000.

POPULATION
MONDIALE

NEW YORK — Dans le der­
nier numéro de son bulletin, 
le "Population Reference Bu­
reau” souligne qu’en 1963 la 
population mondiale est de 
3,180,000.000 d’habitants, soit 
une augmentation de 185 mil­
lions de personnes en trois ans 
seulement Entre 1900 et 1962. 
la population mondiale a dou­
blé, et il est possible qu’elle 
ne mette pas plus de 38 ans 
pour doubler de nouveau.

i
CATiflRIUA»
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REVUE PI PRESSE ÉTUDIANTE : ‘ LE MERCURE’*

Des etudiants des Hautes 
études prennent position:
• GRATUITE SCOLAIRE : un mythe
• NATIONALISATIONS: ridicules

% » 
»

La ville de Chomedey a son usine de filtration depuis samedi dernier. C’est la femme 
du maire Noèl Lavoie qui a coupe le ruban symbolique, marquant l’ouverture offi­
cielle de la nouvelle usine L’un des ingénieurs, M P - A Saunol (au centreI expli­
que, ci-dessut, le fonctionnement de l’usine à MM. Noel Lavoie et Jean Rochon, 
député fédéral de Laval.

Le différend des instituteurs de 
Sherbrooke ira devant l’arbitrage

SHERBROOKE. — Les pro­
fesseurs de Sherbrooke ont dé 
cidé d’avoir recours à l'arbi­

trage pour régler leur différend, 
sur la recommandation de leur 
exécutif syndical. La nouvelle a

choses étonnantes”, a dit M. 
Sutton.

Il a dit que si les Etats-Unis 
par exemple ont recours à des 
intérêts elevés pour protéger 
leur réserve d'or qui diminue 
a vue d'oeil, ils pourraient pré­
cipiter une régression parce que 
les autres pays tenteraient de 
protéger leurs propres réserves 
en meme temps.

Pour sa part, M. Benedickson 
a énuméré quelques-unes des 
mesures prises par le gouverne­
ment d'Ottawa pour améliorer 
l’économie canadienne.

îmm

SELON UN ÉCONOMISTE DE L U. PU MANITOBA ;

Pas de récession économique au 
cours des cinq prochaines années

WINNIPEG- — L'économie canadienne ne subira 
pas de récession au court des cinq prochaines années. 
Telle est du moins l’opinion d’un économiste, le 
professeur R.C. Bellan, de l'université du Manitoba.

Participant à un colloque dans 
le cadre du congrès annuel de 
l'Association canadienne des 
chambres d’immeuble, l’écono­
miste a signalé que "nous jouis­
sons d’un niveau élevé d'acti­
vité. Que nous disposions de 
sciences dont nous étions pri­
vés il y a 25 ans et que le gou­
vernement a le pouvoir de pren­
dre les moyens pour éviter une 
récession”.

Les autres participants au col­
loque étaient: MM. G. C. El­
liott, trésorier adjoint de la 
Great West Life Assurance 
Company, de Winnipeg. W. M.
Benedickson, ministre fédéral 
des? Mines, et Gerald Sutton, di­
recteur de Nesbitt Thompson et 
Cie, de Montréal.

Le professeur Bellan a prédit 
que la croissance économique du 
Canada au cours des deux pro­
chaines années variera entre six 
et huit pour cent mais que ce 
taux tombera à six ou cinq 
pour cent durant les années ! 
subséquentes.

M. Elliott a dit pour sa part 
qu'une crise économique ou fi­
nancière guettait le marché des 
hypothèques. “Si le plan de pen­
sion projeté par le gouverne­
ment entre en vigueur, les com­
pagnies d'assurance et de fidu­
cie se verront privées d’une 
bonne part des épargnes qui 
sont actuellement disponibles 
pour le marché hypothécaire.

M. Sutton pour »a part n’a 
pas complètement éliminé la 
possibilité d’une grave réces­
sion économique d'ici cinq ans.
“Ca dépend pour une large 
par des gouvernements lesquels 
ont, par le passé, accompli des

A Sherbrooke 
les étudiants 
appuient le
"bill 60"...
Les étudiants de l’universiié 

de Sherbrooke ont annoncé en 
fin de semaine qu'ils sont et | 
ont toujours été en faveur du 
bill «0, tel quel, sans amende­
ment. C’est ee qu'affirme un 
communiqué émanant de l'As­
sociation générale des étudiants 
de l'université de Sherbrooke 
qui condamne la manière dont 
le représentant du DEVOIR a 
fait le compte rendu de la vi­
site de M. Paul Gérin-Lajoie 
aux étudiants de Sherbrooke, 
la semaine dernière.

Les étudiants de Sherbrooke 
estiment que le journaliste du 
DEVOIR a "jugé less actes de 
l’évêché” dans un article “vrai­
ment malhonnête”. Le commu­
niqué ajoute: "...nous ne som­
mes pas d’accord avec les faits 
et dires de Mgr Cabana".

été annoncée par M Gaétan 
Mageau, président de l’Associa­
tion des professeurs, à l'issue 
d'une réunion au cours de la­
quelle les professeurs ont ren­
contré les membres de l'exécu 
tif de leur association.

Au debut, les professeurs ne 
semblaient pas d accord sur une 
telle mesure, mais depuis ils ont 
changé d’idée, surtout apres 
que le ministre de la jeunesse. 
M Gérin-Lajoie, eut déclaré que 
ie tribunal d'arbitrage consti 
tuait le seul moyen légal pour 
les professeurs d'obtenir justice 
dans les circonstances.

Les professeurs ont toutefois 
prié leurs représentants syndi­
caux d’entreprendre les démar­
ches nécessaires pour qu’il n'y 
ait aucune représaille contre les 
grévistes.

Dans le communiqué remis 
aux journaux, les professeurs 
demandent à l'exécutif d'obte­
nir dans le plus bref délai pos­
sible, la signature d’un mémoire 
d'entente, afin qu’aucune repré- 
sailie ne soit exercée contre qui 
que ce soit et que l’arbitrage se 
déroule dans un climat de con­
fiance mutuelle tant souhaitée 
par les commissaires.

Que penne le “busineirman" 
en herbe de la gratuité scalai­
re, que pense-t-il d'une politi­
que de nationalisation sur le 
pion économique? A la pre 
mière question, il répoîid: 
“C'est un mythe.'": à la se­
conde. il bondit: “C’est ridi­
cule!”

Telles sont du moins les opi­
nions sans retour que l’on re­
trouve dans le premier numéro 
du "Mercure”, journal des étu­
diants des Hautes études com­
merciales.

I/éditorial du journal, con­
sacré a la gratuité scolaire, 
porte le titre suivant: “Ln 
gratuité scolaire: une farce.” 
Rappelant la position du di­
recteur de l’Institut d'écono­
mie appliquée de l’école des 
HKC, M. François-Albert An­
gers. l’éditorialiste. M. André 
Saint Michel affirme que la 
gratuité scolaire est un my­
the.

Le journaliste continue: 
“Supposons que le gouverne­
ment se fasse bon prince et 
réalise ce rêve. Avez vous idée 
du nombre de jeunes (et de 
moins jeunes) qui dès demain 
prendraient le chemin de l’u­
niversité? Ce qu’il en faudrait 
de policiers pour diriger la 
circulation sur le camptis. Evi­
demment, il faudrait sélection­
ner selon des critères tout à 
fait aléatoires. ..’’

Plus loin, l’éditorialiste af­
firme: "Il est logique que ie 
campus soit hors de portée de 
la masse. Seule l'élite de la 
société doit y trouver sa place. 
On ne peut recruter cette élite 
parmi eetur qui désirent tout, 
obtenir sans aucun effort. Une 
société saine extermine les pa­
rasites."

L'article se termine ainsi: 
"... l’étudiant devrait se dé­
brouiller pour payer ses étu­
des. Absurdité direz-vous! Non 
simple équité. Nous préten­
dons qu'à l'aide de bourses et 
d’un travail d’été chacun peut 
joindre les deux bouts. Qu’on 
prête l’argent mais qu'on s'é­
pargne la bêtise de le donner. 
La valeur des diplômes univer­
sitaires se rehaussera. On ap­
précie mieux ce que l’on a ga­
gné à la sueur de son front 
que ce que nous a procuré la 
sueur du front des autres.”

En page trois, un autre étu­
diant de l’école des HEC, 
.Vf. Claude Coupai, s’en prend 
à la politique d’étatisation de 
l’entreprise privée prônée par 
le Parti socialiste du Québec. 
Pans son argumentation, le

journaliste émet quelquet 
principes, quelques opinions.

Sou- le titre: "Pourquoi na­
tionaliser l’entreprise privée...? 
C’EST RIDICULE”, le jour­
naliste affirme notamment: 
"Aussi longtemps que l’Alcan, 
le Bell Telephone, etc. seront 
d’intérêts privés, il n’y a pas 
à craindre pour l’état de leur 
situatipn fi -anciere. Que le 
gouvernement les nationalise, 
dans dix ans. elles seront en 
tout et partout déficitaires."

Plus loin, il affirme: “Re­
marquez que je souhaite for­
tement voir les Canadiens 
français diriger et contrôler 
leur économie. Il y a des 
moyens à leur disposition 
beaucoup plus intelligents et 
logiques que la nationr.Hsar 
fion. Peut-on blâmer les inté­
rêts étrangers et anglo-saxons 
de contrôler certains secteurs 
de notre économie? Eh bien, 
jattes comme eux. Imiestts-

Important poste au 
Dr Maurice Thibault

Le ministre des affaires de* 
anciens combattants annonça 
la nomination du Dr Mauricn 
Thibault au poste de médecin* 
chef au ministère pour le dis* 
trict de Montréal.

A ce poste, en plus de l'ad* 
ministration de l’hôpital de la 
Reine Marie, le Dr. Thibault 
aura la haute direction de l’WN 
pital de Ste Anne et de tout ce 
qui a trait au traitement mé*, 
dical sous le ministère dan* 
le district de Montréal,

Né à Sherbrooke, le Dr Thl* : 
bault y fit ses études pnmai** 
res et secondaires, reçut son 
B.A et son M P. de l’universi­
té de Montréal et après trois 
ans d’internat dans divers hô­
pitaux de Montreal, retourna à 
Sherbrooke pour y pratiquer 
jusqu’à son engagement dans 
l’armée active en 1940. Attaché 
au corps médical, il servit cinq 
ans au Canada, en Angleterre, 
on Italie, en France et en Hol­
lande.

Au ministère des affaires de* 
anciens combattants, le Dr. 
Thibault a été successivement 
directeur du Service d'admia- 
sions, puis surintendant-adjoint 
de l'hôpital de la Reme-Marto 
et surintendant de l’hôpitM 
de Ste-Anne.
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i!>«t>#rtenre 4l»n« «ertetir fnnwete.
BaUlre nelnn qualification* et année» *Texpérience.

Fair* parvenir curriculum vitae” à Montltur Fitrra 
Dupras, Service du Personnel. pottal* 6121, Université 
de Montreal, Montreal.
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GRATIS GRATIS10 livres (HICKORO
(Ençrai* d* Poulet)

ater tout achat de $10
ARBRES — ARBUSTES — CONIFÈRES — BULBES
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ni v»RT roi * i.ta jm «« ji sqt * • mhs» r m.

Ce qu’il y » de meilleur dur cette table, c’eut 
Perrier, l’eau de table-mirarle, le “mixer”- 
miraele. aourre phénomène qui jaillit joyeuse­
ment du Midi rte la France. Célèbre rtana le 
monde entier, claire comme le criatal, elle vient 
tout droit de la aource, Perrier l'a simplement 
mine en bouteilles.

Nos compliments à l'hôtesse
qui servira Perrier nature ou avec une tranche 
de citron, qui t'utilisera comme “mixer” avec 
le Whisky, le vin, le Cognac et les Collins; qui 
offrira Perrier A table, avec un bon repas, déli­
cate attention d'une hôtesse de classe.

EAU NATURELLE 
PETILLANTE

Importée de France
... ^
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(ÿn. e de la premiere tMjej

il e-t (itit.lion dans l'acte d ac 
c. n'a travaille pour
>• ro ou rendu quelque servi 
ce o je ce soit à cette compa
unie.

Toute» le» coiiuiiandes remî­
tes par M. ilurtincau au gerant 
general de Sico étaient signées 
par M Alfred Hardy, ex-direc­
teur du Service des achats du 
gouvernement.

M. Jean-Paul Lortie contrô­
leur citez Sico. a déposé devant 
le tribunal une liasse de trente- 
deux chèques au montant de 
$33,800 représentant les com­
missions payées aux amis" de 
\i. Martineau. Les bénéficiai­
res avaient endossé et encaissé 
tous ces chèques.

M. Lortie a ajoute au dossiei 
une photocopie d’une liste de 
noms fournie par M. Marti­
neau et deux autres copies 
dactylographiées qui. à sa con- 
vaissance, ne viendraient pas 
d'ailleurs que du bureau du 
conseillée legislatif

Habituellement, on retournait 
* M. Martineau les listes en 
meme temps que les liasses de 
cheques faits aux noms des 
•‘amis'’.

M Alfred Hardy un des co 
accusés de M. Martineau, avant 
de renrh-e témoignage, a de­
mandé la protection de la Cour, 
oui toi fut accordée, à la con­
dition ou'il n'y ait pas par- 
air#

Très bavard sur des points 
secondaires. M Hardy s'est 
montré moins loquace en re- 
pone# aux questions précises 
de la couronne et du juge

Quand on lui a demande son 
kfe, B a répondu: "S7 ans com­
me laa variétés Hemr".

don occupation: journaliste 
nqpuia qu'B a quitté le fonc 
lonnananM. 3 s'occupe d'un 
Hebdomadaire de banlieue 

d* l’Union na-

Grands Lacs...
fSuite de la premiere paye)

M. Jodoin a dit que le CTC 
a présente une proposition écri­
te sur les termes d'une tutelle 
volontaire qui selon le CTC au­
rait pu assurer le nettoyage que 
recommandait le juge Norris 
dans son rapport sur le conflit 
syndical des Grands Lacs 

Mais il y a eu à diverses 
parties de ce document des ob 
jections et amendements qui 
auraient, selon le CTC. rendu 
ce plan inefficace.

La tension monte...
(Suite de la premiere paye i

grand i
■ gnal m

«bmréeur du nrvic. 
le témoin a exph

sué «je, selon la loi. U relevait 
'1 j «iamant dn premier mints 
tre

"Jé prenais met ordre* du 
«rsaruer mi metre ou de son per-

—"Preniez-vous de* ordres du 
«naeil législatif’”
—"Jamais"
—"De certains membre» du 

Conseil législatif1 "
—‘‘Pas des ordres, mais des 

: l ommandations fréquentes 
■ ansmises par le bureau du 

premier ministre et parfois di- 
ectement au Service des a 

(•liais. On me demandait, par 
exemple, d'enregistrer certains 
nom* de citoyens comme four­
ni-seura accrédités J'appelais 
Va mon catalogue Eaton"

Le témoin a dit que. comme 
fonctionnaire, il était oblige 
d'obéir à un conseiller législa­
tif. parce que “c’était une auto­
rité '.

“Cela n'était pas dans la 
loi. a-t-il ajouté. Mais c'était 
une sorte d'entente. Je me 
considérais obligé de tenir 
compte de ces recommanda­
tion".

Il a admis que M. Martineau 
était parmi ceux qui lui fai­
saient des recommandations,
' parfois par écrit, parfois par
telephone".

Il a souligné que les com­
mandes, une fois établies, 
étaient "dirigées vers les dé­
partements concernes"

Le juge. “Etaient-elles diri­
gées vers certains conseillers 
législatifs?”

M. Hardy ne semble pas com­
prendre.

Le juge est plus precis 
‘ Dans le cas des commandes 
de Sico, étaient-elles remises 
a M. Martineau?”

Hardy: “Je crois que ,i'ai 
envoyé une seule commande 
à M. Martineau”.

Me Bienvenue: "Etait-ce la 
procedure normale?”

— “Non. On l'envoyait gé­
néralement aux fournisseurs 
aux-mémes”.

— “Pourquoi l'avez-vous en 
voyé à M. Martineau?”

— “Quelqu’un a dû me le 
demander. Je ne saurais le

dire. Cela remonte a trop 
loin."

Me Bienvenue exhibe au te 
moin une lettre du 8 août 
1958. M. Hardy y reconnaît sa 
signature. Il écrit à M Marti 
neau : ‘‘Comme je n’ai rien à 
recommander du côté de l’ad­
ministration ( pour un “ami” 
dont le conseiller législatif 
lui fournit le nom) vous pou­
vez “le passer à la peinture”, 
si vous le désirez"

Le témoin explique qu'il 
voulait dire qu'il pouvait don­
ner à cet “ami” contrat de 
fourniture de peinture 

Me Bienvenue “Est-ce M 
Martineau qui décidait ou 
vous?”

Hardy: "Martineau et moi 
même recevions des tas de 
gens. Je le consultais S’il ' 
m'avait dit: “Pas de peinture ’; 
je ne l'aurais pas fait. M Mar­
tineau donnait des contrats 
de son côté. Si, un bon matin, 
il donnait un contrat de $4, 
000,000 pour un hôpital a une 
personne, je n'étais pas, dans 
l'après-midi, pour donner à 
cette même personne un con­
trat de peinture."

Le témoin dit que le prix 
de $6.00 le gallon était fixé 
par lui-méme après consulta 
tion avec les hauts fonction­
naires du ministère de la voi­
rie. car il s'agissait de pein 
hire à asphalte.

Il admet avoir ligne le* 
commandes à Sico.

“Je signais de 50.000 a 6(1 
(100 commandes par année Si 
j’avais eu $1.00 par signature 
ça aurait été payant.”

M Hardy soutient que tou 
tes les commande*, à l'exrep 
tion d'une, étaient envoyée* 
directement dn service de* 
achats au bureau de Sico 

“H y a peut-être eu parfois 
des intermediaires mais je ne 
•uis pas sûr.

Au cours de la séance de 
l’après-midi, cinçi des 11 béné­
ficiaires ont témoigné pour 
admettre qu’ils avaient reçu 
des chèques de commissions 
directement des mains de M. 
Martineau à qui ils avaient 
demande une aide financière.

Répondant aux questions de 
Me Cohen, tous les témoins ont 
juré que M. Martineau n’a rien 
retiré personnellement de ces 
chèques.

Ces cinq témoins étaient 
MM. Robert Gervais. Eugène 
Noël. Lionel Baillargeon, René 
Bédard et Lucien Deblois.

Devant ces témoignages 
identiques, la couronne et la 
défense se sont entendues 
pour renoncer à convoquer les 
six autres bénéficiaires, esti­
mant qu'ils donneraient les 
mêmes réponses aux mêmes 
questions.

C’est alors que le juge Si­
mard a déclaré 1 enquête clo­
se.

M. Martineau, ayant renoncé 
s loute défense à l’examen vo­
lontaire, le juge i'a mis en ac­
cusation et cite à son procès.

L’accusé s'esl déclaré non 
coupable et a choisi un procès 
devant un juge seul

Il a repris sa liberté sous le 
même cautionnement de 
$1.000 exigé lors de sa compa­
rution

‘"1 e procès est remis "pro­
forma” au 5 novembre: mais 
on ne croit pas qu’il puisse 
avoir lieu avant le mois de dé­
cembre.

La prochaine procédure 
dans cette affaire aura lieu, 
mardi prochain, alors que M. 
Alfred Hardv subira son en 
quête préliminaire sous qua 
tre , chefs d’accusation de 
fraude pour une somme de 
$4.500.

L'enquête des autres accu­
sés. MAI. Antonio Talbot. Ar­
thur Bouchard et Joseph-Da- 
mase Bégin, est remise “pro 
forma" au 22 octobre.

— Mais a huit heures, notait l'un d'eua, en n‘y P»»
il faut aller ê l'assemblée. Les gens vont rontror dans le port.

— Qu'ils rontrent, on ne les laissera pas sortir, ca sera 
le même prix. Et puis après l'assemblée, le grève sera peut- 
être finie.

Commentent la nouvelle mesure qu'ils avaient entreprise de 
mettre a exécution, dos grévistes ont expliqué que leur seul 
moyen d'obtenir justice, c'est de paralyser le port. "On vout 
un contrat signé, tout do suite, disaient-ils, pas de vagues 
promesses".

Ils ont précise que, lors do l'assemblée générale de diman­
che, les débardeurs ont endossé une nouvelle série de propo­
sitions qui représente un compromis important par rapport à 
leurs revendications initiales au chapitre des salaires. Toute­
fois, ils refusent de céder en ce qui concerne les modifications 
exigées au régime de retraite. Le conseil d'arbitrage chargé, 
au cours du mois dernier, d'étudier le présent conflit entre 
les armateurs et les débardeurs, avait suggéré da remettre 
tout ce problème entre les mains d'un comité d'étude conjoint, 
et c'est à cela que font allusion les grévistes quand ils per­
lent de "vagues promesses".

MARCHE SUR OTTAWA

Quelque 150 débardeurs se sont rendus hier matin è Otta­
wa pour rencontrer le ministre du travail M. MacEachen. In­
quiets des rumeurs selon lesquelles le gouvernement s'apprê­
tait è prendre des mesures pour taira cesser la grève et impo­
ser l'arbitrage obligatoire, ils voulaient faire savoir au minis­
tre leur opposition è toute démarche en ce sens.

M. MacEachen a nié catégoriquement que le gouvernement 
ait l'intention de procéder de la sort*. Un porta-parole dat 
grévistes a déclaré que ceux-ci étaient très satisfaits da laur 
rencontre, et que désormais les négociations pourraient te 
poursuivre plus librement. Les débardeurs ont fait savoir qua 
si le gouvernement mettait fin à la grève par la législation, 
ils sa rendraient à leur travail, mais na travailltraient pas.

René Lévesque...
(Suite de la première pogej

construction du barrage de !a 
Manicouagan a declare, sur le 
projet de la mise en valeur 
des chutes Hamilton, que le 
Québec allait nécessairement 
être vendeur a 100 pour cent 
de l’électricité que produirait 
un jour les chutes Hamilton.

"Le Québec est déjà proprié­
taire dans une part de 20 pour 
cent des chutes Hamilton, pro­
priété qu’il a acquise en natio- ! 
nalisanl la Shawinigan Enginee 
ring Co. qui détienl 20 pour 
cenl des parts de Bnnco. can 
cessionnaire du territoire dans 
lequel se trouvent les chule* 
Hamilton

"Mais Bnnco ne pourra pus 
développer les chutes Hamilton 
H vendre l’électricité qu elles 
produiront sans payer au Que 
bec un droit de passage"

“L'électricité provenant ries 
chutes Hamilton devra s'inté­
grer aux circuits actuels de la 
société de l'Hvdro-Québec qui 
vendra elle-même le courant 
électrique à l'Ontario et aux 
Etats-Unis”.

Selon M. Lévesque l’électri­
cité des chutes Hamilton serait 
naturellement reliée au marché 
américain qui promet pour la 
province des bénéfices qui faci­
literaient dans l'avenir la négo­
ciation d'emprunts que le Qué­
bec doit contracter.

Dans celte optique on peut 
considérer comme urgent 
qu'une entente intervienne au 
sujet de la mise en valeur des 
chutes Hamilton.

DES
AUJOURD'HUI

Les bibliothécaire*
Le Père Paul-Aimé Martin, 

c.s.v., directeur des Editions 
Kidès et M. François ijifleur, 
adjoint exécutif du Ministre 
Paul Gérin-Lajote. seront les 
conférenciers au banquet du 
20e anniversaire de fondation 
de l'Association canadienne 
des bibliothécaires de Langue 
française, qui aura lieu sanie 
di. le 12 octobre .au Pavillon 
Pollack de l’Université Lavai”.

Ottawa...
(Suite de la premiere paye)

veritable de ce programme 
"résume en deux lignes dan» 
le discours du trône qui a 
inauguré la session de 1962 ” 

“Que m'importe de savoir 
qui a élaboré la politique 
qu'on nous présente, lui a ré­
pondu M. Bert Leboe (CS. Ca 
riboo). L’important est que 
nous progressions ..

M. T.C. Douglas, leader nyo 
démocrate, a seul formule i'es 
réserves. Tout en favorisant 
l'interconnexion des réseaux 
d'électricité, il a dit qu’il était 
nécessaire que le gouverne­
ment fédéral mette à la dispo­
sition des entrepreneurs pu­
blics ou privés des prêts leur 
permettant de financer les in­
vestissements énormes que re 
quiert le transport de l'éner 
gie électrique sur de grandes 
distances Quant a l'exporta 
tion de l’énergie. M. Dougla- 
pense qu'il ne faudra l'autori 
ser qu'une fois satisfaits nos 
propres besoins. 

L'interconnexion progressive 
M. Sharp a reconnu que le 

raccordement de tous les ré 
seaux d'électricité ne serait 
probablement pas rentable 
avant quelque» années. "Mais 
il semble que l’interconnexion 
des réseaux de régions voisi­
ne». lorsqu'elle est possible et 
parai» avantageuse, permet 
trait d'en arriver graduelle­
ment à rétablissement d'un 
réseau national.”

De même, le gouvernement 
estime qu'il serait à l'avantage 
du Canada et des Etats-Unis 
de raccorder les réseaux d"s 
deux pavs et il » l'intention de 
stimuler la négociation d’en­
tentes d'interconnexion, sans 
pour autant négliger de ”a 
rant’r les intérêts du Cm- -t- 

Chaque fois que des entre­
prises canadienne* d'utilité

publique conclueront des en 
lentes d'interconnexion avec 
des entreprises américaines 
parallèles, a dit M Sharp, le 
gouvernement, suivant la re­
commandation de la commis 
sion canadienne de l’énergie, 
sera dispose a autoriser l'ex­
portation d'énergie aux fins: 

1) de pourvoir aux cas d ur
fence et de permettre ainsi 

écoulement des reserves d'é­
nergie emmagasinées par les 
centrales;

2) de permettre un plus 
grand équilibre de la produc­
tion et de la distribution en 
tre les centrales ou les ré­
seaux:

3) de permettre la vente 
d'excédents d'énergie non pri 
maire (interruptible):

4) de permettre de tirer le 
plus grand profit des différen­
ces de charge, de bassins hy­
drographiques et d'autres fac 
leurs;

5) de permettre l'exporta­
tion de quantités fixes d'éner­
gie primaire pendant des pé 
riodes d'une durée limitée, 
rendant possible et plus ceo 
mimique la construction d usi 
nés generatrices d'un côté ou 
de l'autre de la frontière 

Ix1 gouvernement emit, en 
outre, qu'il y aurait avantage 
à accorder des permis d'expor­
tation de quantités considéra­
bles d'énergie primaire vers 
les Etats-Unis afin de hâter la 
mise en valeur de grandes 
sources d’énergie oui ne sau­
raient être exploitées avec 
profit autrement

l.a loi créant la Commission 
canadienne de l'énergie auto­
rise de telles exportations 
pour une durée maximum de 
25 ans.

Il faudra, a dit M. Sharp, 
prendre les dispositions néces 
saires afin de rapatrier pro­
gressivement cette énergie, 
suivant les besoins de la con 
sommation domestique. Il suf-

De Gaulle...
( Suite de la premiere paye i

position française •( ont, on 
ca ton*, été un txctllent pré­
luda a tfn» rencontra da Gaul­
le-Kennedy

Le porte-parole du Quai 
d'Orsay a cependant tenu è 
faire remarquer que les diver­
gences entre le France et les

fira de prévenir assez long 
temps d’avance l'acheteur de 
sorte qu'il pui e s'approvision 
ner a d'autre ■ sou C' s.

Le gouvernement continue 
ra. d’autre part, à autoriser 
selon les recommandations de 
la Commission de l'énergie, la 
vente de quantités relative 
nient faibles d’énergie dans les 
régions des Etats-Unis qui sont 
situées près de la frontière et 
pour lesquelles le Canada cons 
titue la source d'approvision 
nement la plus économique

Grâce à cette politique d'en 
semble, le gouvernement a bot 
espoir d’eceroUre nos expor 
talions d'énergie qui sent al 
lées en décroissant ces derniè­
res années. En 1939. les expor 
tâtions effectives — qu’il ne 
faut pas confondre avec les 
exoortations autorisée» — ont 
atteint 4.5 milliards kil>- 
watt-heure» En I‘"i2, el’es sont 
tombées à 89 pour cent de ce 
chiffre.

De même, le Canada a pro- 
d ’it en r vî 117 niilll'T'Is de 
kilowatt-hë ires, y compris U-4 
pour cent de source thermique. 
11 n'a ex aorte que 0.47 pour 
renf de sa nroduction sou» for 
m” d'énergie primaire et 2.8 
oour cent sous fo-me d'énergie 
non p"inrj're iint‘’rr”',tiblei.

Dp ce dernier volume. 8S po n­
cent ont été retransmis a ' C'a 
nada sim'dtancme-t r?r d'au 
très réseaux ou ''"'’••'"iiroment 
par les mêmes réseaux.

Eta».-Unit n’ont pal la gravité 
qua cartains journaux sa plai­
sant à soulignor.

La présidont américain au* 
rait dit au ministre dot otfoi. 
ros étrangèros do Fronça tou- 
to l'admiration qu'il avait pou* 
la général do Gaulle, ajoutant 
qu'il comprenait fort bien ses 
sentiments à l'egard de l'in­
dépendance nationale; dsna 
ces conditions, aurait-il enco­
re dit, il no voyait pas t.ès 
bien pourquoi les deux pays 
semblaient prendre des posi­
tions parfois très opposées. La 
présidant américain semVe 
maintenant accepter Vidée 
d'una f-,ca de frappe f n- 
çaise qui pourrait éventuelle­
ment être intégrée à un dispo­
sitif occidental plus large.

Certains observateurs n'é­
cartent pas la possibilité ma­
rne de voir les Etats-Unis ou­
vrir une partie do ses labora­
toires nucléaires

Mais sur la conception de 
l'Europe les thèses s'affron­
tent plus nettement et les né­
gociations entre Couve de 
Murville et Dean Rusk ont 
permis une fois de plus de 
constater l'écart existant en­
tre les deux positions. Wa­
shington attend avec une cer- 
taine anxiété de voir l'attitu­
de des pays du Marché com­
mun lors des prochaines né* 
go latums tarifaires au sein 
du G.\rr

Enfin, en ce qui concerne 
le Iraite sur l'arrêt partiel de» 
expérience* nucléaires, le mi­
nistre des affaire: étrangères 
de France - fail remarquer a 
Washington que la difference 
des positions entre les deux 
pays tient au fait que pour 
l'instant les intérêts de la 
France sont différents de ceux 
de la Grande-Bretagne. de la 
Russie et des Etats-Unis puis­
que la France en est toujour* 
à la phase de la mise au point 
de sa force de frappe.

■gPlRf • ••y”’ " ■■ qEfggl! Hl! » s*
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Que vous ayez 
$10,000-ou d’un 
de dollars-pour

besoin de 
million 
rendre

votre entreprise 
profitable...

plus

Petites annonces du ''Devoir"
ARGENT À PRETER EDUCATION

%nitl;«is et conversation. Apres>ini<1i 
«t üoir. petit* groupe*. Ht. 9-»<n8.

tt-10-63

LOGEMENT À LOUER

Grand 7 pièces, moderne, très bien 
situé. rWe-sud. près pont, libre 
le 1er novembre. .141 Tiffin, g 100. 
OR. 7-772*. JNO ,

VOUS VOULEZ 
“BALAYER’’VOS DETTES?

è*VLZ(LES TOITS», taÂCK 
A L'N PRÊT PEL' COÎ'TEI X. 
ASSLRf si r t» ME- or. t.A

BUREAUX A LOUER
Est de Montréal, bureaux pour pro­
fessionnels. hommes d'affaires, etc. ; 
Situés district commercial. S'adres­
ser à Caisse Populaire Ste-Claire,

! 2720 Des Ormeaux. CI.. 9-S774.
JNO
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. NOUVELLE-ECOSSE
A VENDRE

TAILLEUR

Foi RN AI se a l’hutlt "Duo-th.rai". 
Offr. -xlvtnn.blf screptM. — LA. 
J-IM2I. J.N.O.

MAISON A VENDRE
Ne t lever : pieces. SI* 5éê„ comp- 
Unt *1.000 — OR. 4-0*1». 14-10-4}

DIVERS
dtenttnn : Nettoyez txpis. dizsn*. 
•* plti. bu prix, e.tlmxtlon çr.tul- 
'* Ifinr el «olr. LA. 1-0431

Faites transformer zotr» habit à a.- 1 
zant croise en an Joli complet è j 
devant simple, dans le dernier style. ; 

_ SPECIALITE —
Habit, et costumes réajustés

DROLET TAILLEUR
351 set. rw Gl IZO*. — DtI.I-ZêU||

PENSEZ A
T

Venez voir le
CONSEILLER EN 

DE
L’ARC

à
1254, RUE BISHOP

MONTREAL

Un brillant avenir attend les 
jeunes gens qu'intéresse une 
carrière dans l’aviation avec 
l'ARC.
Les nombreux emplois dans 
l'ARC sont du domaine admi­
nistratif, électronique et méca­
nique; ils comportent un entrai­
nement estimé à plusieurs mil­
liers de dollars et pendant le­
quel vous recevrez un salaire.
Voici l'occasion de venir en par­
ler et d'obtenir tous renseigne­
ments sans obligation.

lit À Dl l AVÈNIIPOUR VOUS

o

Si vous êtes en mesure de faire un bon usafte de 
capitaux empruntés - pour étendre vos opérations, 
augmenter le crédit accordé à vos clients, diversifier 
vos immobilisations en stock - c’est le moment de 
consulter LAURENTIDE.
Nous sommes prêts à aider ie» entreprises en voie 
d'expansion. Non seulement en leur fournissant des 
capitaux, mais aussi des conseils qui leur permettront 
de faire un emploi judicieux de leurs fonds pour 
renforcer leur position vis-à-vis de la concurrence et 
grossir leur chiffre d’affaires. Le service que nous 
offrons n'est pas seulement un service de financement. 
Il a été conçu de façon à convenir à votre entreprise. 
Il est souple, s'adaptant à vos besoins à mesure qu'ils 
changent. Il tient compte des caractéristiques propres 
à votre compagnie. C’est pourquoi des centaines 
ri entreprises canadiennes modernes s'adressent à 
LAURENTIDE pour se procurer les fonds supplé­
mentaires qui leur permettent de profiter de toutes 
les possibilités qui se présentent.
Dans bien des cas, nous sommes en mesure de fournir 
plus d’argent que vous ne pourriez en obtenir ailleurs. 
Et nous sommes à même de vous le fournir rapide­
ment. De plus, le montant pourra être augmenté à 
mesure que votre chiffre d’affaires l'exigera.
LAURENTIDE peut vous aider de mille et une 
façons à entreprendre une expansion profitable.
Le crédit à l'achat se présente sous de nom­
breuses formes. Pourquoi renoncer à des vente* 
parce que votre matériel est désuet ou insuffisant? 
Il suffit souvent d'avoir de l'argent à votre disposition 
au moment opportun pour acheter de l’outillage, 
étendre vos affaires, améliorer vos rendements, ac­
croître vos bénéfices. Le crédit à l’achat vous aide

prise, sans toucher à son capital. Consultez LAU­
RENTIDE-demandez-lui d'établir un plan d'achat 
qui accroîtra vos bénéfices.
Location de matériel. Il est parfois plus avan­
tageux de louer du matériel que de l’acheter. Par la 
location, vous tirez à la fois parti de votre matériel 
et de votre capital, tout en simplifiant votre comp­
tabilité et en évitant des problèmes de dépréciation.
Prêts directs. De l’argent est à la disposition de 
votre entreprise, pour tout achat que vous désirez 
faire maintenant. Vos immobilisations actuelles peu­
vent parfois servir de base à une augmentation 
de votre fonds de roulement et vous permettre 
d’accroître votre productivité financière.

Besoins saisonniers et spéciaux. Financement 
d’inventaires, de production, de commandes - de tels 
besoins de fonds à courts termes peuvent être 
financés par LAURENTIDE. Un plan complète­
ment intégré de réescompte répondra peut-être 
également à vos besoins. A tout moment, pour quel­
que raison que ce soit, LAURENTIDE vous fournira 
un service de financement adapté aux besoins de 
votre entreprise.
Avez-vous examiné toutes les possibilités de 
crédit à l’achat pour vos clients? Dans la vente, 
plus vous suggérez à vos clients de façons d'acheter, 
plus vous faites d'affaires. Tout programme de ventes 
bien conçu comprend un service de crédit à l’achat 
adapté aux besoins des clients. Faites équipe avec 
l .AURENTI DE ; nous vous fournirons les fonds vous 
permettant d’offrir un plan de crédit à l'achat à tous 
vos clients. Chaque plan est conçu de façon à aider 
vos clients dans leurs affaires et à les servir, comme 
vous-même au meilleur de vos intérêts mutuels.à faire des acquisitions avec les revenus de l'entre-

Pour loua ran teigne ment s, veuille* demander notre brochure qui décrit en detail 
not tervicet .financiers, tant aucune obligation de votre pari.

LAURENTIDE
LAURENTIDE ACCEPTANCE CORPORATION LTD.

LAURENTIDE FINANCIAL CORPORATION LTD.

182ô Boulevard Graham, Ville Mont-Royal. P .y.
Téléphone: REgeut 1-7981

#5 bureaux a travers le Canada 105 bureaux aux Etats-Cnis
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La Bulgarie 
achètera du 
blé canadien

OTTAWA — L« miniitr* 
du a annoncé hioc
aux Communal qua la Bulga­
ria achètera quelque 450,000 
tonnas métriques de blé cana­
dien, au cours des trois pro­
chaines années. M. Sharp a 
précisé que le Canada et la 
Bulgaria avaient signé un ac­
cord commercial dont le blé 
est le principal point.

La Bulgaria s'est engagée è 
acheter 100,000 tonnes métri­
ques au cours de l'an prochain 
et une quantité additionnelle 
de 150,000 tonnes par an au 
cours des deux années suivan­
tes, conditionnée toutefois par 
la qualité de la récolte cana­
dienne.

M. Sharp n'a donné aucune 
Indication de ce que peut re 
présenter une telle vente en ' 
termes de dollars pour les fer­
miers de l'ouest, mais comme 
Il s'agit d'une vente de quel­
que 16,500,000 boisseaux, on 
peut en conclure que le mon­
tant da la vente est d'environ 
$33,000,000.

MERCREDI. |EUDI. VENDREDI, SAMEDI 
LES 9 10-11 ET 12 OCTOBRE

L'indice du 
coût de la 
vie a baissé

Ottawa — Le mût de la vie 
a décliné au Canada pour la 
première foi» depuis le 1er 
juin au cour» du mois d'août. 
L'indice des prix de consom­
mation. dont la hase de 100 
a été déterminée en HMf», a 
faibli d'un demi-point le 1er 
septembre, passant de 1339 
un moi» plus tôt à 133.4. Le 
déclin est imputable à la bais­
se des prix alimentaires et à 
une légère diminution des 
frais medicaux et des soins 
personnels.

L’indice avait conservé une 
•tabilité continue de janvier à 
mai Cependant, au 1er jain, 
il grimpait à 132 8 contre 
1323 au premier mai Puis il 
v eut trois hausse» COnsécÙti 
ve» pour atteindre 133 9 le 
1er août.

Au 1er septembre, l'indice 
«’établissait é 133 4 comparé à 
131 pour la même data en 
1962.

Session 
^ fédérale

Boycottage
Le chef de l'opposition John 

Diefenbaker a'est élevé aux 
Communes contre le mépris des 
lois américaines qui entrave la 
circulation maritime de» navi­
res canadiens sur les Grands 
I,acs M. Diefenbaker évoquait 
ainsi le refus des débardeurs 
de Chicago d e décharger 1 e 
cargo John Ericson parce qu'il 
n'est pas monté par un équi­
page du Syndicat international 
des Gens de mer.

Pensions
I,a conférence fiseale entre 

Ottawa et les provinces en no­
vembre prochain discutera peut- 
être la hausse des pensions aux 
aveugles, aux infirmes et aux 
nécessiteux, âgés de 65 à 70 
ans. C’est la réponse faite aux 
Communes par le ministre de 
la aanté, Mme Judy LaMarsh

Rumeur
Le ministre des Travaux pu­

blies Jean-Paul Deschatelets a 
entendu pour la première fols 
mardi. U rumeur selon laquel­
le la reine Elisabeth inaugure­
rait l'Exposition mondiale de 
Montreal e n 1967. L e député 
Auguste Choquette, libéral de 
Lotbinière. lui a posé une que» 
tion à ce sujet l,e ministre a 
dit qu'il irait aux renseigne­
ments.

AVIS DE DÉCÈS
MARCHAND — A Montréal, 
le 7 octobre 1983, à l'ége de 
89 ans. est dècédee Mme veuve 
J O. Marchand, née Emma 
Béland. mère de Pierre, Ro­
bert, Germaine Bisson, demeu­
rant au 7237 Alexandra, autre­
fois de Louiaeville. les funé­
railles auront lieu jeudi le 10 
courant. le convoi funèbre 
partira du salon René Thériault 
l.tée no 1120 e»t, rue Jean Ta 
Ion, à 8 heure» 45. pour *e 
rendre à l'église SteCecile où 
le service sera célébré à 9h 
Et de là au cimetière de Loui- 
sevtlle, lieu de sépulture Pa­
rents et amis sont prié» d'y 
assister sans autre invitation

CoÜ/fU

Feutres "Vernet" de Paris
Deux modelai à cAlott« 
fendue au centre, pincée à 

vant et auaal calotte 
ronde, deeeua pré-formé 
ovale Feutre fourrure am­
ple. ruban aoyeux. bordu­
re étroite fl1 j à 73* Char­
coal, grU. noir, marine, 
olive foncé.

SPECIAL
D'AUTOMNE

nt pi n — RP/mt-cim asr/ nwos

Le reversible

IANE
au nouveau

Dupuis
Messieurs, réalisez de fortes économies sur tous vos achats

Aubaine incroyable

Complets 
2 pantalons
pour hommes 
et jeunes gens

Indispensable
Ord. 24.95 SPECIAL d automna

m

Ord. 110.00 et 115.00
SPECIAL D'AUTOMNE

Feutres "Pellati"
Belle qualité feutre fourrure 
tone de gria. brun, olive, grla. 
bleu, charcoal. Calotte ronde 
fendue au centre, auaai ca­
lotte pincée A l'avant. Bande 
étroite et moyenne, mban 
•aveux. «Vfc A 7*i.

Ord. S.9S 
SPECIAL 

D'AUTOMNE

Paletot tout tempe en tweed de laine réver­
sible sur popeline de coton nylon lustré. 8eml- 
raglan. col balmaeaan (militaire), poches sur 
les 2 côtéa. 34 A 46. ordinaire, court, élancé. 
Ton» grl» bleu, vert olive, charcoal et autre». 
Un côté à fin» quadrillé», l’autre teinte uni» 
vert, bleu, noir.

DUPUIS — R F. Z-Il F.-CM tl'SSFZ, RAYON «16

35 à 46
foutes statures

ordinaire — courte 
élancée — corpulente

Superbes complets dans des tissus et dessins nouveaux, pesanteur automne- 
hiver. Devant droit à 3 boutons, revers étroits, effilés, demi-doublure rayon­
ne. fente au bas du dos. Les pantalons avec plis et glissière. Confection 
dans des worsteds anglais, lOO-q laine, par un manufacturier renommé pour 
le soigné, le fini et l'élégance de ses vêtements.

NUANCES : gris moyen — brun — bleu moyen — olive — charcoal.
Venez dès demain choisir votre nouveau complet chez Dupuis, le choix est 
grand, la qualité insurpassable, le prix raisonnable — bref un achat dont 
vous vous féliciterez.

mien» — RM-ne-rHAiissF.z, rayon ai»

?

La vareuse I
Ord. 22.95 SPECIAL d'automne

1695
TUftil Terylenc traité »u Neoprene protég# 
parfaitement du froid, du vent, de l’humldt- 
tô. Entre-doublure matela.s»e de laine. OU»« 
sicre Jumbo dissimulée sous la patte de bou­
tonnage. G'apuchon amovible sur glissière. 36 
à 46. Marine, charcoal, vert. Pour le sport, le 
travail, la promenade.

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE, RAYON 61*

PI IM IR RF7 DE-C HAUSSEZ. RAYON

r
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i
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Qualité supérieure
Souliers cuirs de premier choix

Choix très vaste de récents modèles, formes 
nouvelles, fabriqués par un des meilleurs ma­
nufacturiers au Canada dont nous devons taire 
le nom. Valeurs extraordinaires, économie d'au 
moins 4.00 par paire. Variété considérable en 
noir ; aussi les nouvelles nuances de brun 
automne 1963. Pointures 6 à 12, largeurs va­
riées dans le groupe.

mipill» — REZ-nK-rHAl'SSER. RAYON SI#

ord. 18.95 

et plus la paire 1495
865 EST, RUE STECATHERINE MONTREAL

l**«x

m
Penmans 95

Modèle populaire

J A DESY U4*
«VtONTRtAW

Four Q*tte rob# de ehamhre
•n rayonne aoyeuae. ool châle, 
3 poche», ceinturon noué. Ol­
vera demln» «m grla, rouge, 
vert ou bleu Ctoupe ample. 
Confection canadienne. Tail­
le» M. et O aeutement

SPECIAL
D'AUTOMNE

095
riTVI» — BBZ-Da-CHAISSEZ, RAYON «è

Ord. 7.95 SPECIAL d’automne

595
Combinaison* A manche» et ïambe» longue», 
boutonnée» Tricot laine mérrnoa et coton 
ton naturel, peeanteur dhtver idéale pour 
•portlf. travailleur, etr Taille» 34 a 44 15CO- 
N O vile de 2 00 aur chacun». Faite» pro via ion.

Chemises sport
SM et SM ord.

359 2 pour 
9.00

Chemises de qualité
Ord. 6M

3 pour
10.00459

A col mou A pointe» courte» baleinée» man­
che# longue», poche poitrine. Motif» fantav»la 
contra» tan ta. quadrillé» dlverae», nuance» dont 
rouge, vert. grt». brun, bleu Bn broadcloth 
•attné ou flanelle de rayonna ■— F M O.

DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE. RAYON 62*

Ool tenant manchette» double», poche (che­
mise» blanches) — col mou. point»» courte» 
baleine»» poignet» 2-façon», poche (chemlaea 
bleuoi). Tl a» u Chemlene Amel/Terylene. ne 
lave aéche dan» machina automatique, pu» 
de repaaaage Encolure» 14 é 17.

DUPUTI — REZ-DE-CHAUSSEZ. RAYON 62*

Coton Thermal
Ord. 2J>0 chaque pièce

1.99
CAMISOLES, encolure ronde, manche» cour» 

te». P.M.Ct ri KxG.
CALERONS, taille élaotique, jambe» longue»

Tricot protégeant du froid, gardant la chaleui 
naturel!» du eorp» BLANC

DUFUTI - REZ-DB-tHAUSSEZ. RATON tf*


